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. Un cas typique
H faut en finir avec un régime absurde

Le Nouvelliste des Trois-Rivières nous apportait, dans son 
iuméro de lundi, la note suivante:

Le Cercle des Voyageurs Catholiques a adopté à s g der­
nière réunion, dimanche après-midi, une résolution protes­
tant contre le fait qu’on ne peut plus se procurer au bureau 
de poste des Trois-Rivières des formules françaises d’impôt 
sut le revenu et qu’on n’g peut plus offrir « notre population 
que des formules anglaises. Pour obtenir des formulesJran- 
çaises, il faut s’adresser à Montréal. Les membres du Cercle 
des Voyageurs Catholiques ont énergiquement dénoncé cet 
état de choses qu'ils déclarent intolérable dans une ville fran­
çaise comme Trois-Ifivières et réclamé qu’on y porte immé­
diatement remède. Le secrétaire du cercle communiquera 
cette protestation aux autorités à Ottawa. *
L’incident est caractéristique; il appelle des réflexions avec 

lesquelles nos lecteurs sont déjà familiers, mais qu^il faut bien 
Répéter encore puisque subsiste toujours le mal qui les a tant de 
fois provoquées.

sic * *
Notez bien qu’il ne s’agit point ici de faire reconnaître un 

principe ou d’en démontrer la valeur.
Il est d’ores et déjà réglé que les formules de l’impôt sur le

Sevenu doivent être imprimées dans les deux langues officielles 
u pays.

Le principe du bilinguisme est formellement admis.
Toute la question donc est de le traduire en actes, d’en ren­

dre l’application juste et sensée.
Or, l’incident des Trois-Rivières vient — après combien 

d’autres? — de démontrer qu’il n’en est pas ainsi.
Car, l’un des tout premiers objectifs du service bilingue, 

fc’est évidemment de permettre aux deux principaux groupes 
(ethniques de se servir de leur langue. Et cela, aisément, facile- 
fcnent.

Notez bien, au reste, que ce qui viéht de se produire aux 
fTrois-Ilivières, au détriment d’une majorité française, ce qui 
fc’est produit'•illeurs, au détriment encore de groupes français, 
avec une abondance telle qu’il a fallu engager à l’encontre de 
vigoureuses campagnes, ceci de\Tait parfaitement pouvoir se 
produire ailleurs, au détriment de groupes anglais.

Théoriquement, on ne voit pas en effet pourquoi il n’arrive­
rait point aux Anglo-Canadiens de Toronto de ne pas trouver au 
Service de l’impôt de formules anglaises, comme il arrive aux 
Franco-Canadiens de Montréal et des Trois-Rivières de n’en pas 
trouver de françaises.

Si, dans la réalité quotidienne, cela ne se produit point - 
et il semble bien que cela ne se produise point — ce ne peut être 
dû qu’au fait que, dans les services administratifs, on a plus 
d’égards pour un groupe de la population que pour l’autre, pour 
l’unê que pour l’autre des deux langues officielles du pays.

Et c’est là. une manoeuvre dangereuse, propre à irriter pro 
fondément celui des deux groupes qui se sent lésé.

* * *
Notre remède?
Il est très simple, et il supprimerait dans leur racine même 

toutes les possibilités de querelles, d’erreur, de négligence ou 
d’injustice.

Qu’au lieu de faire imprimer des formules anglaises et des 
formules françaises, on imprime tout simplement des formules 
anglo-françaises.

Et personne n’aura plus l’occasion, ni la possibilité de se 
plaindre.

Au ministère, on n’aura point à sc demander; Quelle sera 
la demande probable de formules anglaises, de formules fran 
çaises? dans quels endroits convient-il d’envoyer celles-ci ou 
celles-là? et, s’il faut envoyer celles-ci et celles-là, dans quelle 
proportion les faut-il mélanger?

Toute la besogne de ces messieurs de l’administration se 
résumera à ceci: A tel endroit, il y a tant de contribuables pro 
babies. Envoyons-y don* tant de formules...

* * *
Le remède est si simple, si évidemment sûr et topique que 

l’on ne voit pas bien queues objections l’on y peut opposer.
S’il n’est pas encore adopté, c’est probablement — et tout 

simplement—parce que les services gouvernementaux sont habi­
tuellement les plus difficiles à mouvoir et que c’est assez souvent 
l’endroit oîi la routine a le plus de chance de s’installer.

Mais il faut tout de même en finir avec un régime absurde, 
qui cause d’inutiles ennuis, <jui irrite et contraint n de constantes 
protestations toute une. partie de notre population.

Nous avons assez d’utiles et pressantes besognes à faire dans 
ce pays pour ne point imposer aux gens de pareilles tâches.

.. .Pourquoi M. Robb, qui est un homme d’affaires avisé 
et qui sait le français, ne se paie-t-il pas le luxe d’opérer une 
réforme que le bon sens même finira par imposer?

père de leur école et qui s’en vante, 
ne les reconnaît pas, qui donc les 
reconnaîtra? Ce ne seront sûrement 
pas les grandes compagnies anglai­
ses. Il faut, pour qu’elles ouvrent 
leurs portes et donnent accès à l'es­
calier des promotions, un talent 
transcendant de la part des nôtres.

Donc à l’heure actuelle la prési­
dence de la commission appartient 

Outremont et l’est de Montréal 
n’est pas représenté dans la com­
mission non plus que l’école poly­
technique et les Canadiens français 
// sont en minorité — ou du moins 
Us l’étaient à la mort de M. Herdt. 
El qui plus est l’ingénieur en chef 
de la commission, M. Seurot, n’est 
ni un Canadien français ni un élè­
ve de Polytechnique.

Supposez un moment que la com­
mission hydro-électrique d’Ontario 
nomme comme président un An­
glais, comme membres deux Ca­
nadiens français qui ne sont pas 
élèves d’une université torontonfen- 
ne et comme, ingénieur en chef un 
monsieur qui n’est pas non plus 
élève d’université -anglaise et vous 
aurez exactement l’inverse de no­
tre situation ici. Croyez-vous que 
nous puissions compter sur cela 
comme compensation?

Alors ce qui reste à faire est très 
simple. Il faut prendre les moyens 
de remédier à la situation. Il n’est 
peut-être pas indispensable que le 
nouveau commissaire soft un ingé­
nieur, mais si c’est un ingénieur 
que ce soit un ingénieur de Poly­
technique. Si ce n'est pas un Ingé­
nieur que ce soit au moins un hom­
me de l’est — c’est l’est qui a le 
plus besoin du tramway et qui a le 
plus mauvais service.

Cela ce ne sera qu’un pas. il y en 
aura, dans d’autres domaines, bien 
d’autres à faire, notamment la com­
mission du port. Le plus pressé 
c’est cependant de frapper à la por­
te de ce gouvernement qui soutient 
Polytechnique et de lui demander 
qu’il honore les brevets qu’elle ac­
corde et les compétences qu’elle 
forme. Le conseil doit de plus veil­
ler aussi à ce que la représentation 
canadlenne-françalse soit complète.

Parler de ces choses-là c’est du 
fanatisme aux yeux de certaines 
gens. A Toronto on n’en parle Ja­
mais, on ne demande jamais de 
nommer des Anglais. Pourquoi? 
Parce que toutes les compagnies 
importantes étant entre les mains 
d’Anglais elles nomment d’instinct 
des hauts fonctionnaires et des in­
génieurs anglais et parce que la 
ville ne songera Jamais à donner 
un poste quelconque à un Canadien 
français.

Le bizarre ici c’est qu’il faille au­
près du seul gouvernement français 
d’Amérique et auprès du conseil de 
la principale ville française du 
monde après Paris, Marseilles, Lyon 
et Bruxelles, insister sur de telles 
choses. Le conseil doit donc adop­
ter une résolution en ce sens; ce 
qui n’empêchera pas les autres 
corps Intéressés d’en faire autant.

temps où des droits de douane ou 
d’accise trop forts sont un encou­
ragement à la contrebande et peu­
vent avoir entre autres conséquen­
ces celle de diminuer la fabrica­
tion domestique, ce qui milite con­
tre le but même de ces impôts, éta­
blis afin de donner des revenus plus 
élevé» au fisc. Tl s’est produit ce 
qu’on a prévu dans le temps. (La 
contrebande des cigarettes améri­
caines, vendues meilleur marché aux 
Etats-Unis que Ie* articles de qualité 
analogue au Canada, parce que les 
droits d’accise américains sont de 
la moitié moindres que les droits 
canadiens, est devenue un commer­
ce bien organisé et payant pour 
ceux qui l’ont entrepris. La mesure 
de sir Thomas White a manqué le 
but et n’a pas donné les revenus 
supplémentaires qu’on en attendait. 
Comme quoi, si les taxes de luxe 
peuvent être une excellente source 
de revçnus, à certains moments, 
elles miment contre leur objet mô 
me, dès qu’on les exagère.

Un monsieur riche
L’an dernier, à ce que l'on sait, 

le profit net de l’ensemble des opé­
rations des industries que dirige 
Henry Ford a dépassé ào millions 
de dollars. Si l’on calcule que cela 
est au bas mot un bénéfice approx­
imatif de 8 pour cent, on trouve que 
les fabriques d’automobiles de cet 
industriel valent à peu près $1,200,- 
000,000. Et Ford a commencé h 
faire des autos, il y a quelque vingt- 
ci n" ans, avec un capital d’une cou­
ple de cents dollars.

Ailleurs
Il v avait hier à Toronto, à ce 

que dit le Star de cette ville, un 
technicien en transports, venu en 
Amérique d’une ville européenne de 
250,000 aines où les billets de tram­
ways r»e vendent 3 sous l’un et où 
chaque voyageur en tramway est 
assuré d’avoir un siège. Ceux qui 
veulent voyager debout peuvent 
monter dans les voitures; mais ils 
né peuvent v entrer; ils restent à 
l’arrière, à l’extérieur, sur une lar­
ge plate-forme. Cela se passe dans 
fa ville d’Oslo, anciennement Chris­
tiania, en Norvège; la ville elle- 
même est propriétaire de 52 pour 
cent du capital-actions de la com­
pagnie qui exploite les tramways; 
et les actionnaires particuliers 
n’ont d’autre garantie que celle 
d’un dividende minimum de six 
pour cent. Il n’y a pas beaucoup 
de villes en Amérique où les voya­
geurs sont certains d’avoir un siège 
dans le tramway, sauf aux heures 
où la masse est rentrée ohes soi, ou 
vaque à ses affaires. Et pour ce 
qui est de Montréal...

G. P.

NEMO

Orner HER0UX

L’actualité
Le conseil vit-il?

Dis sa première réunion, le nou­
veau conseil aura une occasion de 
t'affirmer... si M. Taschereau, ce 
qûi serait indécent après cet arti­
cle, n'anticipe, pas sur \on action.

M. Herdt vient de mourir. Cela 
crée une vacance à la Commission 
des tramways. Les commissaires 
ne sont pas êllatbles. Officielle­
ment le conseil n'a rien d faire dans 
leur nomination. Mois si la Cham­
bre de commerce et le Hoard of 
Trade ont le droit d’adopter des 
suggestions et de faire des repré­
sentations au gouvernement, le con­
seil municipal de Montréal, quire-

Jtritenle — tant bien que mal — 
out les citoyens doit avoir le mi­
me privilège.

Or qui le gouvernement nomme- 
ra-t-tl pour remplacer M. Herdt? 
C’est une question très importante. 
Pour saifotr qui U doit nommer, U 
est nécessaire d’êtudler la compo­
sition de la commission telle qu’elle 
était avant le décès de M. Herdt.

Elle se composait de M. le Juge 
Satnt-Cur, président: 
de M. Herat, vice-prèstdent; et 
de M. Archibald.

M, Salnl-Cyr était le seul cana- 
dien français. M. Herdt n’était ni 
catholique ni canadien-francals. De 
plus U était professeur au McGill et 
ancien élève de la même instiln- 
Hon.

M. Herdt étaif Ingénieur; M. Ir* 
rhibald est architecte. Nous ne pou­
vons vérifier ce malin, mais II est 
ehnse certaine, c’est qu’il n’est ni

l™**0** ',*ve ttr

Nous n'attaquons pas la compé­
tence de ces messieurs, bien que 
tous les voyageurs aient eu A souf­
frir de. la règle de densité dont nous 
parlerons et qui est de l'Invention 
du contrat, lequel est Tinven/ton de 
M. Herdt.

Mais en laissant à ces messieurs 
toute la compétence qu'ils avalent 
ou qu'on leur prêtait. H n’en res­
sort pas moins que le président, M. 
Salnt-Gyr, qui habitait autrefois 
Saint-Jean, est aujourd’hui citoyen 
d'Outremont. On ne prut done te 
donner comme représentant dans la 
commission de la ville de Montréal: 
que M. Herdt était un diplômé de 
McGill et habitait l'ouest: que M. J. 
S. Archibald, qui n'est pas un élève 
de Polytechnique ou de l.aval (an­
cienne université de Montréal) ha­
bite également l'ouest.

Donc trois faits saillants: le pré­
sident de In commission représente 
Outremont, petite municipalité tans 
grands intérêts dans l'administra- 
Hon des tramways: M. Herdt repré­
sentait I ouest de Montréal el n'é- 
*7;î Pfi* ancien élève d'une untvcr- 
*Ué de langue française; M. Archi­
bald est dons le même cas.

Conséquence: cette commission 
nommée par un gouvernement - - le. 
seul gouvernement fronçait d'Amé­
rique comme se plaît d déclarer M. 
Taschereau - - a une drôle de façon 
de reconnaître les intérêts de nos 
tnaleons d enseignement supérieur. 
On a fait des sacrifices pour Poly­
technique; niais quand le» élèves 
en sortent le gout>ernemenl est le 
premier * reconnaître nue les di­
plômes n'nnl pas cours. H faut mon­
trer la patte Manche d'un brevet de 
McGill; sans cela rien à faire. C'est 
f/è* encourageant pour les pnly- 
technfnttt*! SI U gvtH’frnemehlt

Bloc-notes
Nos finances

C’est demain que. selon toutes les 
apfiarences, M. Robb va prononcer 
le discours annuel du budget, à Ot­
tawa. 11 est certain qu’il y aura des 
réductions d’impôts; ce qu’elles se­
ront au juste, personne ne le sait, 
à part le ministre et quelques tech­
niciens discrets. Ce qu’on lit dans 
les journaux h ce sujet n’est que 
conjectures el prévisions plus ou 
moins fondées. M. Robb, par ail­
leurs, exposera l’état présent des fi­
nances du pays. Il parait acquis 
que nous sommes entrés dans une 
période de délente, encore que nous 
ayons beaucoup de chemin A faire 
pour revenir A un régime d’impôts 
a peu près normal. Le surplus ap­
proximatif de nos revenus sur nos 
dépenses, qui était de 22 millions 
trois quarts en 1924.1925. a été de 
51 millions et tiers pour l’exercice 
annuel clos le 31 mars dernier. I^s 
revenus des douanes ont augmenté 
de près de 20 millions, ceux de 
l’accise de 4 millions, ceux des pos­
tes de 2 millions et demi; et les ta­
xes dé guerre de toutes sortes, v 
compris rimpAt sur le revenu, ont 
donné l’an dernier près de 368 mil­
lions, contre moins de 335 millions 
et demi l’année précédente. La det­
te nationale nette, qui dépassait 2 
milliards 403 millions de dollars au 
31 mars 1925, était tombée, le 31 
mars 1926. A 2 milliards 378 mil- 
lions et demi, soit une réduction 
approximative de 24 millions et de­
mi. _ une moyenne de deux #il- 
lionn d«* nniftsf pur mois. Dans ct% 
circonstances, et vu la reprise len­
te, mais assurée des affaires et l’a* 
mélioratinn graduelle du commer- 
S? l’induslrle. les coupures
d’impôts qu’annoncera demain M. 
Robb seront loul A fait fondées. Il 
reste A voir ce qu'elles seront au 
lustc el si le minislère amoindrira 
le fardeau de ceux qui en ont le 
plus besoin, — les chefs de familles 
nombreuses, plus atteints que les 
autres par les taxes indirectes de 
tout genre et le chiffre trop bas do 
l'exemption d'impôt sur le revenu.

Rien qu'un milliard
Le représentant d’une Iimportante 

fabrique canadienne de cigarettes 
dont les produits sont répandus 
dans tout le Canada disait II y a 
quelques heures A l'enquête «ur les 
fraudes en douanes, à Ottawa, qu’il 
entre chaque année en conlrobande 
au pays un milliard au moins de ci­
garettes américaines, d’une valeur 
totale de $60,000. prix aux Etats- 
Unis. IjA casise de celle contreban­
de. dit-il. c'est l'imposition de taxes 
d’accise trop élevées sur les cigarel. 
tes fabriquées au pays. Lorsque le 
ministre des finances prit sur lui, 
Il v a quelques années, de majorer 
cet Impôt particulier, plusieurs 
journaux, dont le Devoir, firent re­
marquer à l'époque qu'il vient up

La session d’Ottawa

Trois mois de faits, mais on 
n’a rien fait

La droite a beau se démener, la gauche ne bouge pas 
— M.-Stewart se fâche — Le gouvernement prend 
les mercredis pour lui

M. MacMASTER SERA JUGE

! L’EMBELLISSEMENT 
DE ROME

La musique

Le concert des 
compositeurs . 

canadiens-français
Le concert d'hier soir offre cer­

tainement quelque chose de conso­
lant. Nos compositeurs sont en 
progrès et le public a applaudi des 
partitions d’une technique comple­
xe, ce qui prouve que la Jeune gé­
nération possède un sens artistique 
beaucoup plus éclectique que celle 
qui l’a précédée. Un souvenir qui 
date de vingt-cinq ans passés me re­
venait, et qui mesure la distance 
parcourue. On venait d’entendre 
une oeuvre sans valeur. Un ora­
teur monte sur la scène et s'écrie 
aux applaudissements de toute la 
salle: "Nous avons enfin nos Bee­
thoven, nos Bach, nos Morart". Une 
telle imprudence ne serait plus pos­
sible aujourd'hui.

Le programme d’hier soir n’était 
pas toujours représentatif, telle cet­
te Héverle, de Couture, dont l’en- 
vieillissenicnt ne rend pas justice 
au maître disparu.

Tel compositeur avait une place 
disproportionné*' A son réel mérité; 
tel autre avait mi interprète dont 
le prestige rachait la médiocrité.

On ne peut attendre l’analyse de 
trente numéros d’un programme 
alourdi même d'un quatuor A cor­
des. Je transcris sans presque en 
rien corriger mes notes jiiitlies 
spontanément. ".Musique” d'Alexis 
Contant; mélodie savoureuse, d'une 
veine chaude, appuyée sur une har­
monisation indigente à la Gouhlier. 
DDéclaniatoiro et ampoulé.

Cinq mélodies d’Achille Fortier. 
Deux particulièrement. Orgueil et 
Marguerites, ont une valeur musi­
cale intrinsèque, indépendante du 
texte et de tout premier ordre. I.c 
métier est sûr, rertes, mais l’ins­
piration est très haute. Un pathé 
Usine Apre et non sans violence rSr 
rule tout le long de la chanson Or­
gueil el fait regretter qu’un compo­
siteur de celte force ait pris le par­
ti de sacrifier une vocation aussi 
riche de promesses.

Signalons au passage le très ingé­
nieux Carillon pour orchestre 
d’Arthur Lctondal, et deux pièces 
d’un fort eoloris, de J.-J. Gagnier.

Un choeur A quatre voix égales, 
de Fréd. Pelletier, où le groupe- 
menl des parties, très habilement 
réalisé, fut exécute avec une rare 
entente des nuances et de l’équili­bre.

I.es applaudissements ont été re­
marquablement nourris quand Léo- 
Pol Morin a donné avec une parfai­
te virtuosité el une prestigieuse élé­
gance le groupe pour piano où se 
remarquent les noms de Tanguay, 
Champagne, Gagnon.

Os talents robustes déjà promet­
tent une création abondante et va­
riée. L'originalité des tempéraments 
s accuse fermement et fait présager 
d'heureuses réalisations.

FtHuranee de Champagne et Ron­
del Thibault de Champagne de Ga­
gnon se détachent Partlruliérement 
par des qualités admirables, sur le 
tissu du concert d’hier soir.

f n peu d'ombre, de Mathieu, indi­
que un grand instinct de l’orches­
tre. On reconnaît un timbre très

Ottawa, 13. - La Chambre a
barboté dans le même trou encore 
aujourd'hui pendant cinq ou six 
heures. Le trou n’était pas grand, 
la boue était épaisse et il fallait 
bien de l’application pour n’en pas 
sortir. Des enfants n’auraient pu 
tenir te coup, et après quelques 
instants auraient couru A d’autres 
jeux. Mais la députation a persé­
véré avec un esprit de continuité 
qyi serait certainement admirable, 
si elle servait une autre cause.

M. Stewart présentait de nouveau 
son bill qui permettra au gouver­
nement de faire une évaluation 
nouvelle des terres vendues aux 
soldais. 11 l’avait révisé, ce pauvre 
petit malheureux bill. 11 avait écou­
les suggestions de l’opposition lors 
du premier débat sur la résolution; 
il avait écouté des suggestions nou­
velles lorsque le bill subit sa deuxiè­
me lecture. Pendant trois ou qua­
tre séances, il avait emmagasiné 
dans sa mémoire les conseils, les 
avis de l’opposition. Il avait pris 
note de tout. 11 voulait satisfaire 
lu gauche A tout prix, tuer toute 
critique, faire açtppter une loi in­
tangible et .parfaite.

Mais le bill une fois révisé, les 
conservateurs ne sont pas plus sa­
tisfaits qu’ils l'étaient. Ils ont con­
tinué à si. plaindre, à sc lamenter, A 
offrir des suggestions, à critiquer. 
Pourtant le texte nouveau était en­
core plus Avantageux pour les sol­
dats çue le premier. Ainsi il per­
mettait aux soldats qui ont quitté 
leur terre de la reprendre aujour­
d’hui A l’évaluation nouvelle, si le 
coeur leur en dit. Il installait le 
juge de. comté sur la commission 
chargée d’écouter les arguments 
des soldats, chaque fois que ces 
soldats ne pourraient s’entendre 
avec l’inspecteur du gouvernement, 
etc.

L’opposition aujourd'hui a trou­
vé un autre point sur lequel elle 
n'avait pas encore satisfaction. 
Pourquoi, a-t-ellc dit, nommer une 
grosse commission pour entendre 
les réclamations des soldats? Pour­
quoi placer sur cette commission 
un juge de comté, un représentant 
du Settlement Board et un repré­
sentant des soldats? Ne dirait-on 
pas que cette Commission est char­
gée d’étudtcr un vaste et immen­
se problème national, la valeur du 
matériel, des actions et obligations 
du C. N. R., ou les griefs des Pro­
vinces Maritimes? Pourquoi cet at­
tirail de grandeur? Avec tous ces 
membres divers de la commission, 
le gouvernement dépensera par 
jour trente et quarante dollars qu’il 
serait préférable de donner aux sol­
dats. Un juge suffirait A cette mi­
nime besogne. Il pourrait être l’ar­
bitre unique et peu coûteux. Son 
entraînement le qualifie très bien 
pour lu tâche. Nous avons dépensé 
assez d'argent, nous en avons assez 
gaspille pour être économes main­
tenant et surveiller l’anse du pa­
nier.

* * *
Sur ce thème si mince, un nom­

bre infini d’orateurs ont brodé des 
discours plus ou moins longs ou 
plus ou moins intéressants. M. Ma­
illon u fait une Incursion dans le 
patronage, pour varier un peu te 
menu. Il a accusé le gouvernement 
d’avoir déplacé de bons fonction­
naires conservateurs au ministère 
du rétablissement des soldats nour 
les remplacer par de bons libé­
raux. M. Stewart croit que ees cas 
sont plutôt exceptionnels et qu’il 
a dû v avoir de valables raisons. 
Mais II répète et répète que la mé­
thode adoptée par te gouvernement 
pour nommer la commission em­
pêchera tout patronage de s’exer­
cer, qu’i' n'y a rien A craindre, que 
l’opposition' peut dormir sur scs 
deux oreilles et rêver les plus doux 
rêves, il est même prêt, pour sa 
part. A donner A chaque soldat qui 
voudra aller en appel la permission 
de choisir son représentant A lui 
pour faire partie de la commission. 
Mais rien n‘v fait, cl 1rs concessions 
de M. Stewart ne font qu’aiguiser 
l'appétit de nouvelles concessions.

Toujours est-ll que M. Stewart se 
fâche vers dix heures. Il aurait dû 
se fâcher avant et sa colère n'aurait 
surpris personne, tant elle aurait ru 
justification. II demande au prési­
dent de rapporter progrès, et sans 
que le comité ait adopté une seule 
clause; <1 menace l'opposition de 
retirer son bill In prochaine fols 
qu'il le remettra A l’étude, et de 
laisser l’opposition porter le far*

LES TRAVAUX 
MUSSOLINI

PROJETES PAR

deau de ta destruction de cette loi, 
si elle continue A faire de l’obstruc­
tion et refuse d’adopter la premiè­
re des clauses ou les clauses subsé­
quentes Ou bien le gouvernement 
prendra un vole car il faut en finir.

M. Stewart n’a pas tort. Patau­
ger aussi longtemps dans la meme 
ornière n’a pas beaucoup de bon 
sens. 11 faut eu venir A une déci­
sion, et le plus tôt sera le mieu;;.

M. Elliott, le nouveau ministre du 
travail, a fait voter un crédit de 
$5.000 pour annoncer le système 
d'annuiles du gouvernement. M. 
Elliott déclare qu’il économise $15,- 
00(1 de ce chef seulement et l’oppo­
sition n’est pas encore satisfaite* 
Car, dù-elle, et sur ce point, elle 
n'a pas tout A fait tort, cc système 
d'annuités est peu connu. Il est 
très utile et personne ou à peu près 
n’en tire avantage. Il faudrait donc 
l'annoncer avec plus d'énergie que 
jamais. Mais le parlement adopte le 
crédit sans plus et s’ajourne.

On commence à parler sérieuse­
ment. dons la capitale, de la suc­
cession du juge Hackett. Selon la 
rumeur, ce soir. M. Andrew Mac- 
Master, avocat de Montréal et an­
cien député de Brome, obtiendra le 
poste. On a mentionné souvent le 
nom de M. MacMaster. 11 ne fut pas 
toujours un partisan fidèle du gou­
vernement. 11 passa à la gauche en- 
1923, et devint indépendant, de li­
béral qu'il était, pour protester con­
tre le discours du budget. Mais il 
revint à la droite l’année suivante, 
parce que le discours du budget de 
cette nnnée-là lui plaisait et il y res­
ta jusqu’à la dissolution des Cham­
bres. Il représentait un bien petit 
corifté. Brome, qui comptait A peine 
treize milles habitants. Le comité 
du remaniement des circonscrip­
tions électorales fit disparaître ce 
comté; Ton croit que les libéraux
f(remirent alors à M. MacMaster de 
ui donner une position de juge 

lorsque l’occasion s’en présenterait. 
M. MncMastcr n’est pas le premier 
venu, et s’il déplut quelquefois à 
ses collègues, il leur imposa tou­
jours le respect. Personne n’a ja­
mais nus en doute sa sincérité et 
ses qualités intellectuelles, qui le 
distinguaient parmi la députation.

* * ★
Le parlement parle et parle; mais 

le temps suit son cours. La session 
compte déjA trois mois d’existen­
ce. On n’y n pour ainsi dire accom­
pli aucun travail. U’cst pourquoi 
le premier ministre a présenté au­
jourd’hui une motion pour enlever 
aux députés le lundi et te mercredi 
de choque semaine, Jours auxquels 
ils présentaient leurs résolutions. 
M. Meigbcn a protesté. Les conser­
vateurs ont encore de nombreuses 
résolutiona nu feuilleton, et. dit-il, 
les progressistes en ont aussi quel­
ques-unes. “Que chacun parle pour 
soi”, dit en souriant M. Forkc. M. 
Woodsworth et son collègue vou­
draient aussi quelques Jours pour 
exposer certaines de leurs théories 
A la Chambre.

Enfin le premier ministre enlève­
ra le mercredi et laissera encore le 
lundi aux députés pendant quelque 
temps. Mais le budget va arriver 
le liai; 1! fera oublier pour un temps 
les résolutions et motions.

Le gouvernement n’n pas encore
reçu de la Commission du service
civil les nouveaux barèmes des sa­
laires de fonctionnaires de l’Etat. H 
est prêt A étudier cette révision aus­
sitôt que la Commission lui enver­
ra le rapport.

4< 4> *
M. Dunning sait qu’t) s’est pro­

duit de nombreux accidents sur
Vlnterrolontal, ces jours derniers. 
Le C. N. R. est A faire une enquête 
el le ministre est persuadé que sir 
Henry Thornton fera ce qui s’im­
pose pour rendre la vole plus sûre.

Léo-Pqut DESBQglEBS

L<* abcit de
S. G. Mgr Comtois

Les Trois-Rivières, 14 — Nous 
apprenons que le sârre de S. G Mgr 
Comtois, auxiliaire des Trois-Riviè­
res, d’abord fixé au 29 juin est re­
mis A une autre date.

Rome, 14. — Le premier gouver­
neur de Rome, suivant des ordres 
reçus du premier ministre, vient de 
faire connaître les nombreuses ame­
liorations projetées pour que la 
Rome actuelle soit "aussi vaste et 
aussi puissante que celle de l’em­
pereur Auguste”. L’Etat avancera 
un montant de 90 millions de lires 
a la municipalité pour commercer 
ces travaux.

Ces travaux seront particulière­
ment intéressants pour les archéolo­
gues parce qu’on déblaiera des en­
droits qui sont maintenant presque 
complètement enfouis. On démolira 
toutes les petites maisons qui for- 
ment le quartier particulièrement 
pauvre autour du théâtre de Mar­
cellas, l’un des plus beaux édifices 
de la Rome impériale. Depuis de 
nombreuses générations, on em­
ployait comme demeures les loges 
qui servaient aux empereurs. Ton­
tes ces maisons seront démolies afin 
que le théâtre s’élève dans un es­
pace libre et puisse être l’objet de 
l'admirahon de tous.

Les restes du Forum et du cirque 
de Maximilien sont maintenant 
complètement ensevelis. Ce dernier 
est particulièrement intéressant 
parce que c’était la plus grande arè­
ne de Home. On pouvait y asseoir 
100,000 spectateurs. Les archéolo­
gues espèrent que le déblaiement de 
ces deux endroits révélera des cho­
ses très intéressantes.

La voie Appiennc, la "reine des 
routes”, sera restaurée et les édifi­
ces modernes qui la bordent seront 
démolis. On plantera des arbres le 
long de cette route.

La municipalité se propose aussi 
d'ouvrir deux nouvelles artères. 
Punc reliant le Forum de Trajan au 
Forum romain tandis que la se­
conde conduira au Colisée qui de­
viendra alors visible du centre mê­
me de la ville.

On se propose afin de construire 
un quartier pour lés personnes qui 
s'emploient A des métiers artisti­
ques. Ce quartier sera situé au 
pied de la colline Aventine. On 
construira une nouvelle Académie 
des beaux-arts, un nouvel édifice 
pour Its expositions, une nouvelle 
école d’architecture et une nou­
velle uni vérité.

»

Père Arcand
à Singapour

CE PRETRE CANADIEN-FRANÇAIS 
PARTIRA LE 1ER OCTOBRE 
POUR ILES MISSIONS DK LTN- 
DO-OHINE

personnel nû la multiplicité des 
rythmes ne nuit nas A la clarté des 
Idées. Descriptif et pittoresque. 
Très émouvant. Gonflé de sève el 
de beauté.

Je n'ai pu goûter le quatuor à 
cordes. Etait-il insuffisamment pré­
paré? Le fil qui relie cette pièce 
m'est resté invisible. I/auteur a’y 
rhcrche et ne tient nas encore sa 
manière. Il semble nésltcr et bé­
gayer même. Celte prolixité n’est- 
elle qu'apparente et la partitton a- 
t-elte une structure solide? Noua 
attendrons une seconde audition 
avant de Juger.

Rodolphe Plamondon qui prenait

Eart à ce concert ne paraissait pas 
son aise. Les veux rivés sur sa 

copie, il semblait faire de ta lec­
ture à vue. Son interprétation en 
était comme figée et paralysée. On 
aurait souhaite plus d'abandon et
plus d'élan. _____

‘ ~ lAURENJïF.Ar

Les Trois-Rivières, 14. Le R. 
P. lUric Arcand, de la Société des 
MissionsjKtrangères de Paris, or­
donné prêtre » Rome en décembre 
dernier a reçu son obédience pour 
ITndo-Chinr, région de Singapour.

La mission de Singapour com­
prend PMe de Singapour, située à 
60 milles au nord de l'équateur et 
toute la presqu'île de Malacca. Ses 
40 millions d'habitants compren­
nent en effet, à peu près 16.000 000 
de Malais. 13.000.000 rie Chinois, 
700,000 Indiens et 2 à 3,000.000 de 
Sauvages.

L’évangélisation de Singapour a 
été commencée en 1545 par le grand 
saint François-Xavier, Mais lu mus­
se des quatre militons d'habitants 
est encore païenne, puisque l'on 
ne compte que 50,000 chrétieivs 
pour la plupart Chinois ou Indiens. 
Et cependant il n'y a là que 32 
missionnaires en comptant l'évêque. 
son coadjuteur, le viraife-génernl 
et le prorureur. En réalité chaque 
misionnnire doit s'occuper en moy­
enne de 2.0OA chrétiens à garder 
dans la vraie fol et de 160.000 
païens à convertir.

I o Père Arcand sera au Canada 
le 15 mai et partira pour Singapour 
par Vancouver le Japon, etc, le 1er 
octobre.

M. l'abbé Audouin 
it'embarquo

pour la Franco

New-York, 14 — Demain A llh.. 
le De Grasse, de la Compagnie gé­
nérale transatlantique, quittera 
New-York avec A son bord entre au­
tres: M. le sénateur Honnorat, qui 
a assisté A ta Conférence nationale 
d’éducation tenue A Montréal et M. 
l’abbé Audouin. qui a prêché la sta­
tion quadragésimale A Notre-Dame 
de Montréal.

TP"

Vous déménagez?
Vnu* avns bcaoin de papeterie nouvelle?

Sf vous déménagfz. si vous avez besoin de papete­
rie nouvelle, si vous avez besoin même de faire rectifier 
voire adresse sur votre papeterie netuelle, rappelez- 
vous que le Devoir fait

TOUS LES TRAVAUX
H|imprimfrie; depuis la plus simple carte de visite on 
d’affaire et Ten-tête de lettre, jusqu'au journal, à la 
revue, au livre et à la publication «le luxe.

Demandez nos prix et devis au Service des Impres­
sions (Téléphone, Main 7460), ,T16. rue Notre-Dame est.

Le travail est exécuté rapidement.
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Venquête sur le» douanes

LA CONTREBANDE DE LA SOIE 
ET DES SALOPETTES

Comment ce trafic §e prat ique et le tort qu’il cause 
à notre commerce - Les témoignages de MM. 
Herbert Piper, de la maison J.-O. Bourcier, de 
Montréal*, et de M. A.-J. Doherty, de Toronto, à la 
séance d’hier après-mid i

(Par Emile BENOIST)
Ottawa, 13. — La fumée bleue du 

tabac était plus épaisse que d’habi­
tude, cet après-midi, à l’enquête des 
douanes. C’est que les journalistes 
disposaient de toute une provision 
de cigarettes américaines qui leur 
avaient été distribuées, le matin, 
grâce à l’obligeance conjointe du 
président do l’enquête, M. Paul 
Mercier, et du’ représentant de 1 Im­
perial Tobacco, M. H.-S. Bourque.

La distribution s’était faite dans 
la précipitation d’une fin de séance, 
quand les journalistes n’ont pas le 
temps d’interrompre leur travail, 
même pour regarder un cadeau. 
Aussi avaient-ils cru, et le public 
aussi qui les considérait avec envie, 
qu’il s’agissait de cigarettes de con­
trebande, Il n’en était rien. Ce sont 
des cigarettes américaines, des 
Lucku Strikes, pour ceux qui tien­
nent à la précision, mais sur les- 
quelles tous les droits, de douanes 
et d’accise, ont été dûment acquit­
tés. Un timbre gris du Canada re- 
couvre le timbre bleu des btats- 
Unis. Tl n’y a donc pas lieu d avoir 
des scrupules. .

En grillant des Lucky Strikes, les 
journalistes ont entendu parler, cet 
après-midi, de la contrebande de la 
soie et de la contrebande des salo-
PCpour ces dernières, il s'agit tou­
jours d’articles fabriqués dans les 
prisons et les pénitenciers des htats- 
Unis, par les détenus. Par centaines 
de milliers, ces salopettes entrent 
sur le marché canadien et s y ven­
dent à vil prix. Le fabricant cana­
dien ne peut subir un telle concur­
rence. Il ne lui restera plus qu à fer­
mer boutique si les choses ne chan­
gent pas à brève échéance, (.est du 
moins ce que prétendent ceux qui 
comparaissent a l’enquête.

M. Herbert Piper, de la maison 
J.-O. Bourcier, limitée, de Montréal, 
a entretenu le comité, pendant plus 
d’une heure, de la contrebande de la 
soie. C’est l’un des témoins les plus 
intéressants qui aient été entendus 
depuis deux semaines. 11 a fait des 
suggestions bien au point apres 
avoir fait un clair exposé _ de la 
situation. Pour la soie, de meme que 
c'est souvent le cas pour les automo 
biles, il n’y a pas simplement con 
trehande mais vol et contrebande. 
En effet, certains marchands de 
Montréal ont déjà détaillé de la soie 
à meilleur marché que la maison 
Bourcier, par exemple, pouvait 
l’acheter des fabricants américains.

Un certain A. J. Doherty, chef de 
la maison Doherty Manufacturing 
Co., Ltd. de Toronto, a parlé sur le 
même sujet. Il avait déjà témoigne 
le matin mais comme au cours de 
la déposition de M. Piper, il inter­
rompait souvent celui-ci, sous pré­
texte de le corriger ou de le com­
pléter. M. Mercier l'a prié de se te­
nir coi. tout en lui disait qu il pour­
rait témoigner de nouveau si tel 
était son bon plaisir.

Anguleux, nerveux, verbeux, M. 
Doherty a une tète énergique de 
tortionnaire. Il voudrait que lu con­
trebande fût punie de prison, de 
deux ans de prison au minimum, 
même s’il ne s’agissait que d’une 
paire de hottes ou d’une retaille «le 
soie. A travers les verres de ses lu- 
ncltes. ses veux font du feu quand 
il parle: “tl n’est pas plus permis 
«le faire de la contrebande que de 
voler, dit-il. N’envole-t-on pas en 
prison pour des mois l'individu 
qui vole un pain? Je demande que 
les contrebandiers soient empri­
sonnés.”

Comme le matin, il a encore fait 
valoir ses états «le service dans l’ar­
mée. Les marchands honnêtes ce 
sont des Canadiens et les contre­
bandiers sont tous des étrangers 
venus «te tous les pays du monde. 
Qu'on les emprisonne et qu’onsuite 
on les déporte.

M. Doherty n'est pas un mar­
chand de tissus de soie mais un fa­
bricant do robes et de toilettes fé­
minines. 11 dit qu'il ne craint pas 
de comparer ses produits à ceux de 
n’imporlc quel fabricant français. 
Il sait travailler le georgette et la 
soie comme n'importe qui. Il ne 
craint la comparaison avec person­
ne. Cependant il ne peut subir la 
concurrence française à cause du 
change déprécié. Mais ça n’est pas 
tant aux Français qu'il s'en prend 
qu'aux Américains qui importent

des robes de divers modèles, les co­
pient et envoient les originaux dé­
fraîchis au Canada. A ce sujet il a 
d’ailleurs raconté une histoire très 
plausible, qui est rapportée plus 
bas. ,.

Quant à sa politique en matière 
de tarif, il est évident que M. Do­
herty n’est pas un libre-echangiste. 
La loi des douanes permet à un vo­
yageur d’entrer au pays avec des 
marchandises diverses, pour une 
valeur de $100, pourvu quelle* 
soient déclarées. M. Doherty a ton­
né contre cela: “Quand j importe 
pour $100 de soie, dit-il, je paie ex­
actement comme si j’en importais 
pour $10,000. Personnellement, je 
n'ai jamais voulu me prévaloir de 
cette exemption de $100 et pounant 
je vais souvent aux Etats-Unis. Tout 
bon Canadien doit se faire un de­
voir de payer les droits de douanes 
sur les marchandises qu’il importe 
au pays, même si c’est en petite 
quantité.” ... .Demain, le comité finira proba- 

ement d’entendre les délégués du 
Board of Trade et de la Chambre 
de Commerce de Montréal. Des re­
présentants de plusieurs commerces 
témoigneront, notamment des joail­
liers, des bottiers, des marchands 
de vêtements, etc. La dernière af­
faire de contrebande dans la pro­
vince de Québec sera probablement 
celle de la barge Tremblay.

Le comité s’occupera ensuite de 
la contrebande en divers autres en­
droits, notamment les ports des pro­
vinces maritimes, Windsor, Van­
couver, Victoria. Il en reste évidem­
ment pour quelque temps.

HERBERT PIPER

U

Mlle. Louise Lauthan, 
Route No. 2, Charleston, IB.

La Santé de votre fille

M.
Me l’avocat.... ___ 'g- __ ____

de la Merchants Protective Associa­
tion, n’a même pas besoin de le 
questionner. M.-Piper raconte de 
lui-même tout ce qu’il sait.

La contrebande de la soie est le 
pendant de l’alcool. Des autos por­
tent de l’alcool aux Etats-Unis et se 
chargent de soie pour le retour.

A part la contrebande pure et 
simple de la soie — ce qui com­
porte un fort élément de risque — 
il existe un autre moyen de frauder 
le gouvernement: l’évaluation in­
suffisante des marchandises im­
portées. Cela ne comporte pas le 
même risque car les contrebandiers 
sont alors assurés de la complicité 
de quelques douaniers.

La contrebande de la sole se pra­
tique surtout depuis 1022 et le ram- 
mercc légitime s’en est ressenti par 
la diminution constante de ses af­
faires.

M. Piper, avec M. J.-O. Bourcier, 
président «te la maison J.-O. Bour­
cier, limitée, a conféré avec les au­
torités de la douane au sujet de la 
contrebande. Cela n’a pas donné 
grands résultats. M. Weldon, à qui 
ils se sont adressés, ne semblait pas 
avoir une bien grande autorité. En 
fait il ne semblait pas y avoir d’au­
torité du tout aux entrepôts de la 
rue McGill. M. Piper y est allé un 
matin, vers 11 heures. Des gens flâ­
naient un peu partout; d’autres li 
saient. U devait bien en rester qui 
ne s’exposaient pas aux regards in­
discrets.

I.a maison Bourcier avait passé 
un contrat avec des maisons améri­
caines pour du crêpe Georgette. Ce

‘

ÜEAUCOUP de jeunes filles, à cause de maladie, sont forcées de s’ab- 
■l-, senter de l’école quelques jours chaque mois. Ceci est inutile dans 
plusieurs cas, car les jeunes filles — comme les femmes plus âgées —- 
peuvent se fortifier par le Composé Végétai de Lydia E. Pinkham.

Votre jeune fille n’a jamais plus besoin de votre attention que depuis 
l’âge de douze ans, jusqu’à ce que son caractère de femme soit défini. 
Si elle se plaint de maux de tête, douleurs aux membres inférieurs, ou 
si elle est nerveuse*, et irritable, rendez-lui la vie agréable. Que de fem« 
mes ont souffert des années douloureuses, pour être restées les pieds 
humides, avoir levé des objets lourds, fait de rudes travaux et trop 
étudié.

Dans tous ces cas, il faut donner le Composé Végétal de Lydia E. 
Pinkham, car il convient spécialement à ces états. Toute femme, jeune 
ou âgée, peut le prendre en toute sûreté.

Nerveuse et faible
Charleston, minois,—"J’ai donné le Composé 

Végétal de Lydia E. Pinkham à ma fillet­
te de 15 ans, et il lui a fait un bien immense. 

Ses périodes étaient en retard; elle était ner­
veuse, faible et étourdie. Enfin elle devint si 
mal qu’elle quitta l’école pour quatre mois. 
Je lus les réclames'du Composé Végétal, et 
depuis qu’elle en a pris, elle est mieux sur 
tous les rapports et est retournée à l’école. 
Je recommande le Composé Végétal aux au­
tres mères dont les filles ne sont pas aussi 
fortes qu’elles devraient l’être.”—Mme Alice 
Louth an. Route 2, Charleston, Illinois.

Crampes affreuses
Los Angeles, Californie.—“Ma fille avait des 

i crampes affreuses qui la mettaient au lit 
chaque premier jour. Les douleurs aigües sem­

blaient la faire mourir. Elle manqua deux ter­
mes d’école. Comme je connaissais bien le 
Composé Végétal de Lydia E. Pinkham, je dé­
cidai de le lui faire essayer. Trois bouteilles 
ont fait cesser ses crampes et antres douleurs, 
e* l’ont soulagée de diverses manières, pendant 
les quelques années suivantes. Je recommande 
fortement le Composé Végétal à toutes les fil­
les et femmes.’* — Mme W. E. Gillette, 986 
East 52nd Place, Los Angeles, Californie.

Composé Végétal de 
Lydia E. Pinkham

LYDIA E. PINKHAM MEDICINE CO-, COBURG, ONTARIO

m
Bousquet est tout désigné pour 
l'achat de vos Cadeaux de Noces
Nous nous «ommea préparés peur 1s aaiion des 
cadeaux de noces. Nos rayons sont riehsmsnt 
garnis d'argenterie massive, de plaqué-argent, cristal 
taillé, porcelaine, petite orfèvrerie, horloge# et 
bijoux, marquée à prix bien inférieurs à eaux qui 
seraient obligatoires si notrs ( maison était dans 
1 ouest. N’aurons-nous pas l'honneur ds votre 
visite >

Téléphone—BSt 9*70

S’corrÿ ©OUSgUET
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Canada | 
- a fait ses preuves

L« ciment “Canada” a démontré ta haute qualité par aon 
emploi dans les constructions les plus considérables de la 
Province de Québec.
Le grand barrage à FIk Maligne dans le district du Lae 
Saint-Jean a été construit avec du ciment “CANADA.”
Les barrages à la Gabelle et Gorân, le développement du 
pouvoir et le barrage de la Chicoutimi Power Develop­
ment à Chicoutimi ainsi que les élévateurs à grain dans les 
ports de Montréal et Québec ont été construits avec du 
béton “Canada” ciment. C’est le ciment que vous devez < 
employer. Cette marque de haute qualité a fait ses preu­
ves dans les grandes entreprises du pays.
Votre marchand local a toujours en mains de grandes 
quantités et nos dépôts sont toujours à sa portée. Cher­
che* l’enseigne du ciment “Canada" sur ses bâtisses.

Noir* gmformatur** mt prit è eoepérsr aem iwm
peur tout m <7tt« oonoem* l'emploi du «imeet. Coneultet- 

uoue, e’eet à voue ten profiter, matmitement.

Canada Cernent Company Limited
M. A. J. DOHERTY

Comme à la demande de M. Mer­
cier, il s’était tu pendant la fin du 
témoignage de M. Piper, on donne 
à M. Doherty la chance de parler 
de nouveau.

Il débute en faisant son éloge 
comme ctmturier. fine craint pas de

celles de

Drcè»
■ BEATTPRR. - JW, «WnM*. A

, pour 911,021).A MnrtrAefl, U U evrU 7* OUI, \>* r,w,r. I Cependant,

tissu lui coûtait 91.75, à Montréal, 
mais sans tenir compte des frais gé­
néraux et sans ajouter le profit. Ur 
magasin de Montréal se mit à dé 
tailler une marchandise exactement 
semblable au prix de IJ.40 la ver­
ge. Do toute évidence c'était de la 
marchandise volée et passée en con­
trebande.

A mesure que l'organisation de 
la contrebande se perfcetlonnait, 
les contrebandiers devenaient plus 
hardis. Ils allaient jusqu'à conseil­
ler les marchands et leur dire com­
ment il fallait s’v prendre jiour évi­
ter la douane, fies avances ont été 
faites à la maison Bourcier et à 
d'autres maisons aussi sérieuses. 
Celles-ci pouvaient-elles ne pas con­
clure à l'inefficacité totale du ser­
vice préventif?

En même temps que la soie, les 
contrebandiers importaient des ro­
bes toutes faites. Si bien que les 
marchands de soie honnêtes n’a­
vaient plus de clientèle.

Un client de la maison Bourcier 
lui achetait, en 1922, pour 913,310 
dr sole; en 1923, pour 927.000; en 

'|1924. au plus fort de la eontreban- 
|dc, pour 97,517 seulement; en 1925,

cette année 11, T “
h-aupr#. ne* ArOieiiiier iwupre Pune-1amélioration sensible. Pour le prefM i __ _■

re4U«e le Jeudi, 16 «ynirsnt. lo crnvrol 
nSbre peril™ du no 1183 me Herrl, A 
*S du mutin, pour rendre A rein*», si 
.leen-BepUel*, où le *,wlrr errx reiéOre A S 
limre», «d de >1A au elmMISre de 1* OAlr d«« 
Nelfce. lieu de sdmiHurr. rerents el «mis 
nord prie» d’y ««tinter «eue «utre Invita 
lion, tu rIAfunte 61*11 «lame de Salntr- 
Ann* e! TecWelre de l» Fraternité.

PII.ION. — A S1e-Ther*a*, 1* 14 arrH 
1#3S, e»t aeoede* a 1S «ns et i mol». Bertln-, 
enfant lilm-atmee de Ovlla Fillon et dr 
Virtori* PAcarle. Avis de* ftmeralMr» 
plus tard

I.EFEPVRg. — A MonteAsl. le 14 avrH 
WJ6. «si «iécAdAr A l‘A»» dr SA «ns, .1ran.tr 
t/«f*dwrr, flPe blm-almer ,tr Ant.ilne Ir

comparer ses robes avec 
n’importe quel fabricant français. 
U se fait lyrique pour parler du 
patriotisme, du devoir des Cana­
diens envers le Canada.

Puis il en vient a des précisions 
sur la contrebande des robes de 
soie, de provenance française. Ces 
robes vont d’abord aux Etats-Unis 
où elles servent de modèles aux cou­
turiers américains. Ceux-ci les dé­
cousent et, d’après les modèles, fa­
briquent quelques milliers de copies. 
La robe a coùlé 1,000 francs, soit 
$40. avec le franc à 4 cents. Les 
droits d’entrées aux Etats-Unis s’élè­
vent à environ $32. ce qui met le 
prix coûtant de la robe à $72. Dans 
le cas où elle est re-exportée ce­
pendant, 99 pour cent des droits 
sont remboursés. Après avoir pris 
le modèle, le» fabricants américains 
recousent la robe et l’envoient au 
Canada, en se faisant rembourser 
leurs droits, soit une trentaine de 
dollars. Ils vendent la robe $25, ce 
qui réduit In location du modèle pa­
risien à $17. Ce sont ees robes «lé- 
fratchics. créations de Paris déjà 
vieilles de quelques mois, qui vien­
nent ici en grand nombre et qui 
font la ruine de couturiers comme 
M. Doherty.

Ia* matin, M. Doherty avait de­
mandé que la loi fixe un emprison­
nement minimum de deux ans pour 
les contrebandiers. Un commissai­
re l’interroge à ce sujet. Le témoin 
devient violent. Il veut la prison 
pour les contrebandiers. C/est la 
seule façon de venir à bout de cette 
engeance maudite. Les contreban­
diers sont presque tous des étran­
gers qui vivent aux dépens de» Ca­
nadiens honnêtes. M. 1)

ferroviaire, si élevé qu’il soit, n’est 
pas une protection suffisante. Un 
fabricant de Winnipeg ne peut 
concurrencer les prix de Rock Is­
land.

Les fabricants de salopettes in­
voquent un autre motif pour que les 
autorités empêchent que la produc­
tion pénitentiaire américaine en­
tre au pays. Bagnards et prison- 
piers sont très souvent atteints de 
maladies terribles, tuberculose, 
syphil'lls, trachoma. Les vêtements 
qu’ils fabriquent sont livrés au 
commerce sans avoir été désinfec­
tés et ceux qui les achètent et qui 
les portent s'exposent à la conta­
mination.

AVANT l’ajournement, cet après- 
midi, M. Sparks, président de la 
Merchants Protective Association, 
a produit quelques lettres de fa­
bricants de chaussures et d’une 
association de ces industriels, re­
lativement à la contrebande dont 
ils souffrent. Des bottiers seront 
d’ailleurs entendus prochainement 
par le comité.

Le Laurenüc

PUPi - ------------- ---- - M. Doherty veut
jmicr semestre, la maison Bourcier nue l’on fasse disparaître cet article 
'enregistre une augmentation de 30 de la loi des douanes qui autorise 
pour rent dans ses ventes. D'an-{un vovageur à entrer nu pavs sans 
eirns clients reviennent. Depuis {payer de droit» sur 9100 de mar- 
l'entrée en fonction du nouveau mt-jchàndlscs diverses qu’il a exacte 
nlstre des douanes, M. Boivin, et 
l’cnquete des douanes, il est évident 
que leur source d’approvisionne­
ment clandestin s’est tarie.

Quant à revaluation inexacte, M.
Piper ne veut pas accuser tous les 
fonctionnaires des douanes de

ment déclsrée».
LES SALOPETTES

Montréal, Il «-st certain que le per- Etats-Unis: M J

Trois fabricants de salopette» té­
moignent au sujet de la contreban­
de des articles produits dans les 
•irisons ci les pénitenciers des

Le lancement du nouveau paque­
bot que la compagnie White-star 
est à faire construire pour son 
servire canadien, le Ijourentic, aura 
Jiou en octobre. D’un tonnage de 
18,700 tonneaux, le Ixmrentic sera 
Te plus grand navire à venir ici. Il 
sera affecté nu service Montréal- 
Liverpool an printemps de 1927.

1a* nouveau Laurentfc appartien­
dra à la même classe que le Rrijina 
et le Doric, S« largeur sera excep­
tionnelle relativement à sa longueur. 
Il mesurera en effet 604 pieds par 
75. Uctte largeur exceptionnelle, 
parce qu'elle donne un© aurfaec 
considérable aux ponts, est un «van- 
hig© sur un navire destiné avant 
tout au tran.«rport des touristes. l,c 
nouveau paquebot pourra recevoir 
000 passagers en cabines et 1.000 

•en troisième.
Pour le confort qu’il offrira à 

scs passagers et pour in richesse de 
son ornementation, le Ixmrenilc ne 
le cédera en rien aux navires les 
(dus modernes, Ses machines seront 
du genre «le «elles de VOlymptc et 
lu! permettront une marche moven- 
no de seisr noeuds et demi à l'heure 
en plein© mer.

Le nouveau I.anrcnttc est le deux­
ième paquebot de ce nom affecté 
au service canadien de la compa­
gnie Whiteêstai. premier a été 
«•oulé pendant la guerre.

Le lait
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la santé. Et le 
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n’ont d’autres raisons d’être 
que de fournir une facture Indi­
quant faussement la valeur des 
marchandise».

Il arrive encore que les caisses

Tous trois se eorrohorent exacte­
ment. Qu’ils soient de Toronto, de 
Winnipeg ou ilp Montréal, les fabri­
cants de salopette* subissent la mê­
me concurrence, celle de* bagnards 

que les ml**r« «mérleain*. Le* Etats-Unis pren- 
de marchandises soient adreMée» I i**?1 î’1?'! df Protéger leurs
aux ports de frontières où l’on pcutl SÎ leurs ouvriers. Us in-

iplus facilement tromper les doua- l^’^l^s sont Itdale-
jUlers aur la valeur exacte des mar- Incn, indiffèrent*, 
ehandises. De re» ports, les enllsj U* salopettes de contrebande 
sont dirigé* aur Montréal. ! entrent au Canada par Bock Island.

De puis quelques années, nombre : Jonction on Slanstead. Dan

La Société Coopérative
DR FRAIS Ft INFRA TR RR 

RaWoartNMr* S» P«mp«« Fooèkrw «I 
AMoranro» Poulroleo*
EST 1235

ISA RÜR SAINTR-CATRRRINS HT

de marchands honnêtes n’ont pu 
éviter la faillite à cause de la con­
currence ruineuse des contreban­
dier».

M. Piper suggère deux njorens 
principaux pour améliorer l’état de 
rhoses. La surveillance devrai» 
être confiée à In police fédérale qui 
attrait pleine autorité en matière de 
grève ni Ion. L’évaluation en douane

tout le Canada. U y a 44 fabriques 
de salopettes et «le chemises. A Bock 
Island seulement. Il s’en trouve on- 
te. Certaine* de relles-ft livrent 
plus de salopettes finies, en une an- 
né*. qu’elles n’ont jamais reçu d© 
tissu de rolon,

M. Love cite le ca* d'un marchand 
He Winnipeg ayant arhelé pour 
$94.006 de salopettes pros*enanl de

Lr IM/ffl
Pour la dernière fois ce prin-| 

temps, le Metila du Pacifique Cana­
dien. appareillera à Saint-Jean 
demain. Ce paquebot se mettra en 
route pour Cherbourg. Southampton 
et Anvers avec un nombre constdé- 
Ynble de pass.igcra.

-SHo*«to4Rto»

Qutu/^ pompier* 
asphyxie*

Quinre pompiers ont été asphy­
xiés hier soir, dan* un incendie qui 
a érlalé au No 315. avenue Moni- 
ttoyal es», dans un magasin de e«n- 
foefion. lj© feu avait fondu le

ont étéIn» pompier* o 
le feu qui »’en est

tuyau A gar et In» 
asphyxié psr 
échappé.

Le* pompier» Albert Albert et Os­
car Brown ont été sérieusement af­
fectés et t’on a dû pratiquer la res- 
ilraiion artificielle durant deuxiwlt »-n-___- i ~~ ~r---1 j.—••*■ i tiimimn arnimeile durant avux nient*, cirail s hj « p»r dra GAP&rta* J Hock Island, J/© coût du transport j^bnureM jjour l*afa£rt» roviiixib .Leu t :« ! .in t eu Us,

camarade* ont été obligés d« les 
sortir à force de bras de la maison. 
Aucun des pompiers n’a été trans­
porté à l’hôpital et ce matin, ils 
étaient tous rétablis bien qu’un peu 
faibles, . __

Contw» le journal jaune
Washington, 14. — Le premier j 

congrès pan-américain des journa­
listes, «’est terminé hier par l'adop­
tion de 29 résolutions. On y suggè­
re d’organiser une Association pan-| 
américaine de* journalistes, un ser­
vice de nouvelle» pnn-nmérirnin, la | 
création d'un tribunal d’aTbjtragr ; 
pour régler les disputes entre les 
Etat* de l’Amérique du Sud.

L« congrès rerommande la drp- 
pression de tops îes détails crus, 
t*»p familiers ou sensationnels dans 
les nous-elles se rapportant aux 
crimes et aux événement* scanda­
leux. la suppression ou Téllmlnatlon 
graduelle ne l’annonce suggestive 
nu trompeuse, l-e.eongrès suggère 
que toute» le,* démarches possibles 
soient prises pour obtenir une lé­
gislation qui garantisse la Hbrrté de 
la preaae,

Lé TransCanada
!* TransCanada, IJmltée. train j 

rapid» de la CIc du Pacifique U.sna-1 
dien, oui *e compose exclusivement 
de wagons en arier depuis ceux 
des voyagea ri jusqu'à ceux de* ba­
gages. fera son premier voy age de 
la sslson A travers le Dominion, le 
16 mai prochain, tl partira de la' 
gare Windsor à 6 h. 45 du soir et 
arrivera à Vancouver à 9 h. du ma­
tin, exactement 89 heures et quin- 
*e minute» plus tard.

O train de luxe sert exclusive- 
meni aux passager» qui voyagent en 
wagons-smons. fl se compose de 
quatre wagon»-«!ortoir«. comprenant 
chacun une salle de repos et doute 
section*, de deux wagons-dortoir» à 
eompaftiments. de dix comparti­
ment* chacun; d’un wagon-oftserva- 
tolrr * compartiment*, comprenant 
une salle de repos, trois comparti­
ment». et un salon muni de dix-huit

Cet homme l’a prouvé
••vous le pouvez aussi

44T 1 nous est si profitable 
d'utiliser le Longue 

Distance pour retracer nos 
wagons en transit et hâter 
leur arrivée que nous dé­
penserions volontiers en 
appels à Longue Distance 
des centaines de dollars 
chaque mois”, nous écrit 
un fabricant d’autos.

fl Vous n'avez peut-être pas réa­
lisé combien le Longue Distan­
ce peut donner d'essor à votre 
commerce et augmenter vos 
profits. U le peut. Nos filières 
nous le prouvent. Noiis vous 
aiderons avec plaisir à élaborer 
un plan pour utiliser à profit le 
Longue Distance dans votre 
commerce.

F. G. WEBBER. 
Gérant.

I * TransCanada Umttèe fait le 
trajet entre l'Est et l’Ouest, aller et 
retour. «Ses points de départ dans 
l’Est sont Montréal et Toronto, e» il 
opère sa jonction à Sudbttrv.

Service supérieur
Boute parfaitement nivelée, voie 

double, excellence des trains, cour­
toisie des employé» et supériorité 
des repas dan* tea wagons-buffet», 
telle» aont les caractéristique» de 
service ferroviaire qui ont fait du 
chemin de fer National du Canada 
la route populaire pour le» voya­
geurs qui circulent entre Montréal 
et Toronto.

Une voie double ronstilue la plus 
forte garantie de sécurité et de con­
fort eu voyage et le chemin de fer

isédant pareille vole entre Montréal 
et Toronto. Une autre attraction 

: exclusive au chemin de fer Natio- 
|nal du Uanada est le radio dans le 
'wagon-observatoire de Vlntrrnatio- 
i nal Limited.

Pour hillels, retenue de places et 
autres renseignements, consulter M, 
M. O. Dafoe, agent de» voyageurs en 
ville, 230 me Si-Jaeque», Main 4731.

frée.)

Quel est l'abonné • • •
qui ne pourrait pas trouver, 
chaque année, au moins un 
nouvel abonné? Pour réui- 
«Ir il n'y a qu’à vouloir. 
Donc tous à l’oeuvre.
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DEMAIN
BEAU ET FROID 

MAXIMUM ET MINIMUM
Aujourd’hui maximum 62.
Mkma data l’an dernier, il.
Minimum aujourd’hui M.
Même data l’an dernier, 12.

BAROMETRE
1* heuiea u.m. 29.81. 11 heure* a.m. 214#
Midi: 29.78.

Venquête sur les douanes v

LES BIJOUTIERS CANADIENS 
EXPOSENT LEURS DOLÉANCES

f La contrebande des diamants et bagues se fait sur 
une haute échelle — Concurrence ruineuse — M# 
J.-A. Caron suggère de publier les noms des tou­
ristes contrebandiers arrêtés — Ses tissus vendus 
à Montréal à meilleur marché que chez les fabri­
cants

LA SEANCE DE CET AVANT-MIDI
Ottawa, 14 (D.N-C.) — Ce sont 

d'abord des gens de la province de 
Québec, que, l’on appelle à témoi- 

i gner k la reprise de l’enquête des 
douanes, pe matin. Les premiers 
que l’on nomme ne sont pas enco­
re arrivés.

M. A.-0. Dawson, de la Canadian 
Cottons Ltd., de Montréal, vient li­
re un Idng rapport dactylographié. 
A cause de la contrebande cette 
compagnie a vu diminuer ses ven­
tes, en 1923 d’un tiers au moins. Ce 
sont surtout des tissus à salopettes 
et à chemises de travail qui pas­
saient en contrebande. Lea fabri­
cants de ces vêtements pouvaient 
se procurer des tissus de qualité 
supérieure à meilleur marché que 
ne pouvaient les produire les fila­
tures canadiennes. Celles-ci ont 
subi des pertes désastreuses du 
fait de 'la concurrence. Par exem­
ple en 1924-25 la Canadian Cottons 
a perdu $1,900 par jour, soit $350,- 
000 pour l’exercice. De même que 
les fabricants de salopettes, d’une 
façon générale ne pouvaient subir 
la concurrence de Rock Island. 
L*un d'eux, récemment, a préféré 
vendre son établissement pour un 
prix plutôt que de continuer de 
produire k perte.

Le témoin déclare qu'il n'y a pas 
de doute que c'est la contrebande 
de Rock Island et de la région qui 
empêche les filatures de coton et la 
fabrique de salopettes de réali­
ser aucun profit.

Les contrebandiers devraient 
être emprisonnés sans pitié. Les 
maisons soupçonnées de faire de 
la contrebande devraient être 
étroitement snrveiRées. Des visites 
devraient y être faites le Jour et la 
nuit par la police douanière.

Quand une maison aurait été 
convaincue de contrebande elle 
devrait être fermée pour longtemps 
et ses propriétaires devraient être 
emprisonnés.

Pour juger des causes de contre­
bande, un magistrat spécial devrait 
être nommé, «

M. PURKIS
M. C-iJ. Purkis, de la Maison 

Caulfield, Bruns and Gibson, de 
Toronto, témoigne ensuite.

Les grossistes de la nouveauté et 
des vêtements, en s’approvisionnant 
aux sources légitimes, ne peuvent 
subir la concurrence des contre­
bandiers de Rock Island et de la 
région. Cette contrebande fait sen­
tir son effet dans tout le pays, 
dans l’Ontario comme dans l'Ouest.

Le témoin lit une résolution adop­
tée par l’Association des grossistes 
de la nouveauté, demandant au gou­
vernement de prendre les moyens 
de changer l’état de choses actuel.

M. R.-A. Oaks, gérant de In manu­
facture Credit Bureau à Toronto. 
Cette association représente .$0 pour 
cent des fabricants canadiens de 
vêtements pour hommes et pour 
femmes. —

Ceux-ci ont grandement k souT 
frir de la contrebande. Autrefois 
elle se pratiquait pour tous les vê­
tements de soie et de laine. Aujour­
d’hui elle se résume è la solo. Les 
vovageurs des fabriques peuvent se 
rendre compte à peu prés exarte- 
ment de Pintensite de la contreban­
de par l’augmentation ou la dimi­
nution de leurs ventes.

FAUSSES FACTURES
11 corrobore des témoins précé­

dents au sujet de certaines agences 
new-vorkaiscs dont le seul but est 
de faire des envois de marchandises 
au Canada en fournissant des fac­
tures décrivant faussement celles-ci. 
Ceia . facilite la aous-évaluatlon 
douanière.

Le témoin en vient aux sugges­
tions. Son association voudrait que 
les douaniers soient suffisamment 
rétribués pour être honnêtes. Au 
lieu «te donner $1,200, pourquoi ne 
pas donner $2,000 ou plus, s'il le 
faut? En payant suffisamment, les 
douanes pourraient aussi avoir des 
fonctionnaires compétents. La sous- 
évaluntinn des marchandises qui 
passent eu douanes tient souvent A 
n malhonnêteté des importateurs et 

à l'incompétence des douaniers.
Quant a la complicité de certains 

douaniers, il n'y a pas de doute, ce­
pendant. Cela tient aux salaires in­
suffisants. Un homme qui touche 
par exemple $2,000 annuellement et 
qui peut s’en faire $20,000 Illicite- 
ment est fortement tenté. M* P# R. 
Watson, gérant général d’une mai­
son de soiries en gros, de St. Catha­
rines, Ontario, .témoigne briève- 
ment. Il ne prend même pas la 
peine de s’asseoir.

Pour la sole, il n’y a pas seule­
ment la contrebande mais le vol. 
Les voleurs de soie aux Etats-Unis 
font entrer si facilement au Canada 
le produit de leurs rapines, qu’ils 
ne prennent pas ta peine ni le ris­
que d’en disposer aux Etats-Unis. 
Une grande partie de la sole ven­
due nu Canada k des prix dérisoi­
res est Volée puis passer en contre­
bande. Là-dessus, le témoin n'en- 
Iretlent pas de doute. De la soie im­
portée au Canada, 75 pour cent est 

•passée en contrebande et 90 pour 
cent de cette contrebande est de la 
sole volé».

I

M. John Gowling, de la maison 
de soieries Louis Rousselle and Co., 
Ltd, Drummondvüle. Qué., témoi­
gne cpmme représentant de la Ca­
nadian Silk Association.

Il expose les mêmes faits que les 
précédents et constate’ que les mar­
chands honnêtes ont fort à faire 
pour tenir tête à la contrebande de 
la soie.

SITUATION INTENABLE
La situation est, pratiquement in­

tenable.
En 1922 et 1923 sa compagnie a 

perdu de l’argent et en 1924 ses 
pertes ont été teFes qu’elle ne pou­
vait continuer ses affaires.

Le témoin signale un cas mani­
festé de commerce illégitime de la 
soie. Un magasin de la rue Saint- 
Laurent, à Montréal, vendait un cer­
tain tissu à meilleur marché que les 
fabricants eux-mêmes aux Etats- 
Unis. M. Gowling a acheté une verge 
de ce tissu, l’a comparé à celui que 
vendait sa compagnie. C’était exac­
tement ia même chose.

Le cas a été signalé & un douanier 
qui ne s’en est pas occupé.

Me Caider demande le nom de ce 
douanier. Le témoin ne veut pas le 
donner publiquement. Il le donnera 
à Me Caider plus tard.

Grâce aux efforts de la Merchants 
Protective Association, le commerce 
de la soie a mieux été en 1925. La 
maison Roussel a pu alors repren­
dre les affaires.

RAPPORT DES BIJOUTIERS
M. Walter-John Barr, un importa­

teur de bijoux de Toronto, est appe­
lé. 11 lit un rapport au nom de l’As­
sociation des bijoutiers canadiens. 
Comme les marchands de soie, les 
bijoutiers souffrent de la contre­
bande. Et celle-ci se pratique dans 
les deux sens: contrebande de dia­
mants aux Etats-Unis et contreban­
de de bijoux au Canada.

Le témoin cite le cas d’un nom­
mé Gittney, de New-York, qui fut 
pria comme il passait en contre­
bande des anneaux d’or. Gittney 
ne fut pas arrêté. Les anneaux fu­
rent saisis puis vendus à l’enchè­
re, à des prix dérisoires. Aupara­
vant M. Gittney en deux voyages, 
avait passé 4,800 anneaux d’or 
qu’il vendit à Toronto,

L’Association des bijoutiers vou­
drait que les touristes, surtout 
les femmes, soient l’objet d'une 
surveillance étroite de la part de 
la douane. De même les voyageurs 
de commerce en bijouterie. Si les 
droits étaient toujours acquittés 
sur les bijoux américains, les bi­
joutiers canadiens n’auraient'pas 
à en redouter la concurrence.

M. Joseph-Arthur Caron, gérant- 
général de la maison Caron Bros, 
de Montréal, corrobore le précé­
dent. Les bijoutiers canadiens ne 
peuvent subir Indéfiniment ia con­
currence de la contrebande. Celle- 
ci se pratique intensément depuis 
quelques années, principalement 
pour les anneaux d’or non sertis.

M. Caron distingue ta contreban­
de commerciale et la contrebande 
personnelle. Celle-ci est le fait des 
touristes qui viennent ou qui re­
viennent des Etats-Unis. La contre­
bande d’une seule pièce de bijoute­
rie peut faire perdre une forte som­
me à la douane.

Comme moyen préventif le té­
moin suggère que le touriste con­
trebandier soit passible non seule­
ment d’amende mais de prison et 
que la sentence soit publiée. La pu- 
plicité pourait aider grandement à 
faire disparaitre le mal.

M. Caron cite aussi quelques cas 
types de contrebande. Les bijoux 
furent plus tard vendus à l’enchè­
re à des prix très bas. Cela a pour 
effet évidemment de nuire au com­
merce, autant que la contrebande. 
M. Caron suggère que les bijoux 
saisis soient détruits ou vendus à 
un prix égal au moins au prix coû­
tant plus les droits.

LE TRAVAIL DES BAGNARDS 
AMERICAINS

M. Walter Bush, président de
Uni ted Garments Workers of Ame­

rica, vient parler du travail des 
prisonniers aux F.lats-Unis. Il a en­
tendu dire que la plus grande par- 
lie des4 choses fabriquées dans les 
prisons américaines sont vendues 
au Canada.

11 produit, après l’avoir lue, la lis­
te des compagnies américaines, qui 
ont des contrats pour faire travail­
ler les prisonniers A telle fnbricn- 

îî nornrni' la iloliance CO,, in 
turie Companu et un grand nom­
bre d autres. Les prisonniers fa­
briquent principalement des salo­
pettes et des chemises de travail.

Le* prisonniers reçoivent un sa­
laire peu élevé wt les compagnies 
qui les font travailler n’ont nas à 
rencontrer certain» frais : logement, 
lumière, chauffage, ptc.

Quand bien même l’étiquette sur 
es marchandises indiquerait qu’cl- 
iis sont fabriquées par des pri­
sonniers, cela ne aerviralt pas à 
grand’chose. 11 est si facile de 
faire disparaître une étiquette et 
de la remplacer par une autre.

Le témoin «’est occupé de cette 
question parce qu'elle intéresse «on 
syndicat au premier chef. Ce syn­
dicat » des membres au Canada. A

cause de la concurrence de Rock 
Island il u presque toujours été im-
fiossible de faire augmenter les sa- 
aires dans les fabriques canadien­

nes. Evidemment les fabriques de 
Rock Island ne reconnaissent pas 
l’Union. M. Bush n’a aucun con­
trôle sur ces fabriques.

Me George Henderson, représen­
tant la Merchants Protective Asso­
ciation, suggère que le comité fasse 
un rapport intérimaire annonçant 
à la Chambre qu’il est à s'enquérir 
des meilleurs moyens pour protéger 
les manufacturiers et les détaillants 
du Canada contre la contrebande.

Ive comité a pris la chose en con­
sidération.

Me Caider annonce que demain 
il présentera des cas de contreban­
de se rapportant aux provinces ma­
ritimes.

Il reste encore quelques témoins 
qui pourraient être entendus au su­
jet de Rock Lsland mais on considè­
re que la contrebande à cet endroit 
est suffisamment prouvée.

■Le comité s’ajourne à demain à 
10 h. 30.__ _____

Un écho des
élections municipales

, Le juge Cusson a émis à midi des 
| brefs de sommation contre neuf dé- 
j tectives, un agent de police et un 
agent d’élections, à la demande 
d’Alexandre Sénécal, sur l’accusa­
tion d’avoir tenté d’empêcher M. 
l’échcvin Dubreuil de tenir une as­
semblée dans ie sousbassement de 
l’église Saint-Etienne dans la soirée 
du 9 avril dernier, et d’avoir assailli 
Alexandre Sénécal à coups de 
poings et de chaises.

Les détectives incriminés sont 
Philippe Bélanger, Arthur Bélanger, 
Joseph Gauvin, Arthur Maloney, 
Théodule Therrien, Alfred Tourvu- 
le, Emile Lapointe. Arthur Morin, 
Edmond Gauthier, l’agent de police 
Arthyr Poitras et M. Arthur Marion.

Le bref sera rapportabie le 16 
avril prochain, en Cour de police.

Lors de cette assemblée, des bou­
les génératrices de gaz d’acide sul­
fureux avaient été lancées et l’assis­
tance avait dû évacuer ia salle. Une 
femme s’était évanouie. Me Arthur 
Brossard, c.r., représentait Sénécal.

le Ku Klux Klan 
Ku Klux Klan

Herrin, 111., 14 (S. P. A.) — La 
ville est de nouveau sous l’autorité 
militaire à la suite des bagarres qui 
ont eu lieu entre des membres du 
Ku Klux Klan et leurs adversaires, 
hier. Six personnes ont été tuées 
au cours de ces engagements et une 
douzaine au moins ont été blessées. 
Q\iatre-vingt-quatre membres de 
cette société ont patrouillé les rues, 
hier, pendant l’élection municipale.

Dans l’avant-midi, un groupe de 
klansmen ont assiégé un gitrage qui 
appartenait A un adversaire et plus 
de deux cents coups de feu ont été 
tirés. Dans l’après-midi, le combat 
a repris A la porte du temple ma­
çonnique et c’est là que six hommes 
ont été tués.

On a dû appeler la garde pour 
rétablir l'ordre, _____

On le déportera
Harry Harris a été traduit ce 

matin, devant le juge Cusson, en 
Cour de police, sur iTaceusation 
d’avoir tenté d’obtenir pension et 
logement au Mont-Royal pour une 
somme de $24,

M. Eugène Laflamme a déclaré 
que Harris était en réalité Johnny 
Howard, qu’il avait été condamné 
A Détroit, en 1924, à un emprison­
nement de 1 A 5 ans, qu’il s’était 
échappé du camp de détention 
Ypsllanti trois mois plus tard.

Harris a été traduit devant le 
commissaire d’extradition Cho­
quette et s’est avoué coupable de 
s’être échappé du pénitencier. Il 
sera extradé______

La famille d’Entremont 
est dans le deuil

Pubnico. N.-E., TT (S.P.C.)—Une 
double tragédie n eu lieu dans le 
port. hier, alors qu'une barque dans 
laquelle étaient trois pêcheurs de 
moules a chaviré et que deux d’en­
tre eux ont perdu la vie. Ce sont 
Bert d’Entremont, 17 ans, fils de M. 
et Mme Henry d’Entremont, qui 
s’est noyé, et son frère Leslie, dTu- 
ne année plus jeune, qui a été sau­
vé avec le troisième, William Ami- 
rault, mais qui est mort ensuite du 
froid enduré pendant qu’il était 
dans l'eau. _____

Réunion du cabinet . 
provincial

Les finances
de la France

M. PERET EXPOSE SES PROJETS 
AUX REPRESENTANTS DES 
GRANDES BANQUES
Paria. 14, (S.P. A.) — M. Raoul 

Péret a exposé aux représentants 
des grandes banques que les mesu­
res adoptées par les Chambres as­
suraient largement l’équilibre du 
budget de 1926. tLe ministre estime 
aboutir assez prochainement au

Québec. 14 (D. N. C.). — Une
séance du conseil des ministres a 
eu lieu, A midi, au parlement. Avant 
In séance, M. Taschereau a dit aux 
journalistes qu’il n’v avait rien de 
très important A cette séanre.

Le Nor/fe
Oslo. Norvège, 14. (S.P.A.) — 1^ 

dirigeable Sorpe qui servira A l'ex­
pédition polaire Amundsen-Ells- 
worth, est arrivé aujourd’hui de 
PuHInm, Angleterre.

50 noua mtr moi»
Pour 50 sous par mois, 

vous pouvez, en dehors de 
Montréal et de sa banlieue, 
recevoir le DEVOIR quo­
tidien.

Hâtez-vous d’adresser 
votre demande au Devoir, 
.136 rue Notre-Dame est, 
Montréal.

règlement de* dettes anglaises et 
américaines. Les effets de la réa­
lisation de l’équilibre influencent 
déjà heureusement les souscriptions 
aux bons de la défense, ces consta­
tations permettant d’envisager l’heu- 
reus£ issue de l’échéance du 20 mai. 
Pour l’amélioration des changes le 
ministi*e utilisera d’ailleurs, le cas 
échéant, les moyens d’action dont il 
dispose. .

Les représentants des banques ont 
assuré à M. Péret Jeur plus entier 
concours.

Le Temps proteste contre les as­
sertions d’une certaine presse étran­
gère qui prétend que les Français 
ne paient pas d’impôts. Il fait re­
marquer que la somme de 550,000 
francs est la limite extrême du gain 
pratiquement permis au Français 
célibataire qui, en dehors de tons 
les autres impôts directs ou indi­
rects. doit au-dessus de 550,000 
francs paver 96.2 pour cent rien 
que pour l’impôt sur le revenu.

Au Sénat M. Chéron rappelle aux 
applaudissements unanimes que 
toutes les difficultés financières de 
la France lui ont été léguées par la 
guerre et par la carence de l'Alle­
magne parce qu’elle a reconstitué 
elle-même les régions dévastées; 
elle a payé elle-même les allocations 
et les pensions des victimes de la 
guerre et elle a toujours fait régu­
lièrement Oc service des coupons de 
la rente.

Au cours d’une interview au su­
jet du comité 4e réception des con­
tributions volontaires, le maréchal 
Joffrc a déclaré qu’il fallait dégager 
cet organisme de la politique et des 
annétits de la trésorerie. Il sera 
utile moralement et financièrement. 
‘'Nous ferons de notre mieux’’, a 
ajouté le maréchal.

Aviateurs introuvables
Le Caire, 14 (S.P.A.) — On n’a 

encore pu trouver la trace des deux 
aviateurs espagnols qui ont dû at­
terrir dans une région déserte de 
la Palestine dimanche et qui ont 
laissé leur avion pour tenter de se 
rendre à pied dans la ville la plus 
rapprochée, Amman. Comme le ca­
pitaine Estevez parle couramment 
l’arabe, on ne croit pas que les deux 
hommes soient en danger. Ils trou­
veront sur leur passage dos indigè­
nes qui les conduiront dans une 
ville avec la promesse d'une récom- 
pense. _

Déjà le comité
reçoit des demandes

(Le comité exécutif, qui reste en 
fonctions Jusqu’à son remplace­
ment à la première séance du nou­
veau conseil, a reçu les réclama­
tions de deux nouveaux élus, M. Er­
nest Poulin, de St-Jean et M. T. Hol­
land, de Safnt-Michel.

1h* premier a demandé plus de 
protection de la police dans son 
quartier et l’autre que les rues 
soient nettoyées «t débarrassées de 
la couche de glace qui les recouvre.

FUNÉRAILLES DE 
SOEUR GRATTON

A LA MAISON-MERE DES SOEURS 
GRISES
Les funérailles de Soeur Gratton, 

une des plus vieilles religieuses de 
la communauté des Soeurs Grises, 
ont eu Heu ce matin. Le service a 
été chanté dans la chapelle de la 
maison-mère par un neveu de la dé­
funte, M. l’abbé Joseph Matte, vi­
caire à Sainte-Cunégonde. M. Dési­
ré Waddcl, p.s.s., a fait la levée du 
corps.

sanctuaire, étaient présents 
MM. les abbés J.-B. Gratton, curé de 
Sainte-Marguerite-Marie, F.-X. Ra- 
beau. Lavigne et Wilfrid Hébert, p. 
s.s.

Dans la nef, parmi les parents de 
Soeur Gratton, on comptait M. Paul 
Gratton, son frère, Mmes Louis Des­
jardins et F. Leeombe dit Hébert, 
ses soeurs; les RR. SS. Thérèse de 
Jesus et Saint-Anlhyme, des Soeurs 
Grises, Sainte-Thérèse de l’Enfant- 
Jesus et Marie des Lys, de la Con­
grégation Notre-Dame, Sainte-Ma­
deleine, des Soeurs de la Providen­
ce, Saint-François-Régis, des tnis- 
sionnaires de Marte-Immaculée, et 
Mlle Ernestine Matte, garde-malade, ses nièces.

. L’inhuniation a eu lieu dans le 
cimetière de la communauté, A Cha- teaugunv.

L’opposition à M. Brodeur s’affirme
Comment on manoeuvrer ait pour le déposer - L’ar­

doise ou la liste — Quin ze votes acquis -- R ne res­
te plus que deux voix à gagner — Qui vivra verra 
— Le terrible fléau des suppositions de personne
— Histoire des poils d’u n fournisseur de la ville
- On fait voter une mo rte - Contestations

QUI REMPLACER AIT M. BRODEUR?

Tribunaux civils
Le juge Mercier a entendu la cau- 

se « Azarie Charron contre Zotique 
Aubry. Le demandeur réclame $240 
pour location et dommages de son 
locataire et demande saislc-conser- 
vatoire pour les biens qui restent 
dans la maison louée. Le défendeur 
allègue que le demandeur n’agit que 
par malice.

* * *
Le juge Sévigny entend la cause 

de J. Baril contre Roméo Borduas. 
Les défendeur et demandeur 
avaient loué une maison pour fins 
d’en faire une pension, à charge de 
payer chacun la moitié des dépen­
sés. Baril réclame $300 de Borduas.

* * *
1a juge Lane a entendu la cause 

d’Edmond Fréchette contre T. Fitz- 
gibbons. Fréchette, tuteur à son fils 
mineur, réclame $5,070 comme dom­
mages. L’enfant a été blessé griève­
ment en septembre 1925 alors qu’il 
faisait la livraison de paquets pour 
le défendeur.

* * *
Le juge Cousineau entend la cau­

se d’Osear Bouchard contre Peter 
W. Ferns. Bouchard travaillait au 

'déchargement d’un navire le 25 
avril 1925 et a été blessé A l’oeil. 11 
réclame $1,300 pour incapacité de 
10 pour cent.

1

M. Auguste Pettit
M. Auguste Pettlt, de l’Institut 

Pasteur de Paris, qui vient organi­
ser le laboratoire de recherches sur 
la tuberculose qui sera fonde à l’U­
niversité de Montréal à la recom­
mandation du Motional Council of 
Research, est actuellement en mer 
et arrivera à New-York samedi.

M. Pettlt fait la traversée à bord 
de la Savoie,

Mort du Père Charles
Lonadale, R.I., 14 — Le R. P. 

Charles, des Cisterciens du monas­
tère de Notre-Dame de la Vallée, est 
mort samedi après-midi A l'hôpital 
Saint-Joseph de la Providence, de 
In pneumonie.

Le Père Charles, Agé de 31 ans, 
était le fils de feu Charles Lavoie et 
d’Elmlra Cyr, de Boston.

Les désordres à Passaic
Passaic, N.-.C~ 14 (S. P. A.). — 

Comme les désordre* dus A la grève 
des tisserands et des ■autres em­
ployés des futures se continuent, on 
se prépare A appliquer la loi des 
émeutes dans tout le district textile 
environnant. La loi a déjà été pro­
clamée lundi A Garfield à la suite 
dune manifestation de 5,000 gré- 
vistes. __________

Le prince prend un repos
Londres. 14 (S. P. A.). Le prin­

ce de Galles partira demain pour 
une vacance sur le continent. Il a 
brisé tous scs engagements eu Gran­
de-Bretagne A la suite de l’opération 
qu'il n subie il y a quelques semai­
nes. Son état de santé s’améliore 
constamment.

Prétendu complot à Nice
Parts, 14, (S.P.A.) .— Deux étran­

gers, qu’on croit être des Italiens, 
viennent d’étre arrêtés à Nice «ou» 
l'accusation d'espionnage. Le Matin 
assure qu'on parle couramment en 
Italie o’un plan pour reprendre 
Nice. Cette ville rut cédée à la 
France «près que Napoléon LU eut 
aidé ITtafte à se libérer du Joug au­
trichien. . —^

L’eau monte
I-e Saint-Laurent a commencé sa 

crue printanière. Dans le chenal, 
l’eau a monté dp deux pieds depuis 
hier soir et atteint maintenant qua­
rante pieds de protondeur. Cette 
crue printanière du Saint-Laurent 

'est un signe précurseur de la débâ­
cle, comme l’est aussi la débâcle 
de 'la rivière Richelieu. On sait 
que le barrage formé par l’accumu­
lation des glaces venues d’en haut 
a pour résultat de faire monter le 
niveau, parfois d’une façon consi­
dérable. Ce matin, les quais A bas 
niveau se trouvaient en grande par­
tie submergés. Pour la rivière Ri­
chelieu, sa débâcle est suivie pres­
que invariablement A une dizaine 

jours d’intervalle par la débâcle 
du fleuve. Si 3a température «e 
maintien A son élévation d’aujour­
d’hui, te départ de la glace devra 
se produire très prochainement.

Dans le golfe, la situation semble 
aussi s’amcliVrcr A en juger par tes 
messages du brise-glace Mikirla. Le 
Mikula, qui est en route pour te dé­
troit de Cabot, atteignait 3e Rocher- 

ncBiix-Oiseaux à huit heures ce matin.

En cour du coroner
I* coroner a commencé A en­

tendre quelques témoins sur la 
mort de MoFie, mais on n’a pu ap­
prendre rien de neuf. L'uutopsic 
n’a révélé aucune marque de vio­
lence. Le médecin a examiné le 
cadavre pour voir s’il y a eu cm 
poisonnement. La cause est fixée 
pour demain.

On dit A l’hôtel de ville, ce ma­
tin. que plusieurs élections seront 
contestées. 11 est question que M. 1e 
notaire Savignac conteste celte de 
M. Savard, son adversaire dans St- 
Denis, et que M. Portugais conteste 
celle de M. Desroches, dans Hoche- 
laga. M. Desroches est membre du 
comité exécutif et il a vu cepen­
dant, contre te même adversaire, sa 
majorité réduite de près de trois 
cents votes sur 1924,

Pour montrer la nécessité de la 
carte d’identification avec portrait 
on affirme que dans un certain 
quartier on a lait voter une morte, 
qui de son vivant habitait voisine 
du représentant d’un candidat. Ce­
lui-ci protesta, d’après ce qu’on ra­
conte. On fit venir un agent de po­
uce qui menaça tout simplement 
d emmener te protestataire au pos­
te; et, sous ses yeux, on fit voter la 
morte.

On s'amuse aussi du changement 
de majorité dans un certain quar­
tier où un certain fournisseur de la 
ville réputé nour son habileté ap­
puyait 1e candidat. Il avait coutume 
de se vanter que tes poils près de 
chez lui donnaient de fortes majo­
rités pour qui il appuyait. C’est ce 
qui est arrivé. Mais te truc étant 
évente, il est fort possible qu’il tour­
ne plutôt contre te profiteur qu’en 
sa faveur.
• pn ce moment très forta l hôtel de ville pour constituer 
tes listes de l’exécutif.

Certains prétendent que M. Bro­
deur aura de la peine A se faire 
nommer président si on fait avec

soin tes ardoises pour la nomina 
tion aux diverses postes. Voici coin 
ment il est possible de procéder.

Les membres de l'exécutif son 
cinq. On les met en tête de l’ardoi 
se. Cela fait cinq votes. On nomim 
ensuite tes sept représentants de 1: 
ville à la Commission métropoli 
Jainc qui ne sont pas choisis paroi 
les commissaires. Cela fait sept au 
1res voix, soit un total de douze. L< 
fait que M. O’Connell, Irlandais, de 
puis plus de vingt ans à l’iiôtcl d< 
ville et qui n’a pas appris te fran 
çais|. est rpmplacé par un Anglaû 
parlant français, dans l’exécuti 
(M. Drummond par exempte) don 
ne trois voix anglaises plus celle di 
commissaire déjà comptée; cela fai 
donc quinze voix. On nomme b 
leader ce qui donne une voix d« 
plus, soit seize voix. Il n’en rcst< 
donc que deux à gagner pour foi- 
mer te total de 18. Et cela est pos 
sibte. Les Israelites seront proba 
btement contre M. Brodeur.

En théorie on peut donc complei 
que de bons manoeuvriers pour 
raient descendre M. Brodeur.

Qui nommer à sa place? H es 
fortement questipn de l’échevin Tré 
panier qui rallierait de nombreux 
votes et qui a fait un long appren 
tissage au conseil.

U reste donc en tout deux vote! 
de sympathie A prendre et encon 
I un de ees deux votes ou même le! 
deux peuvent-ils être obtenus pai 
la promesse d’une place future.

Voilà ce que disent tes manoeu vriers.
Nous verrons A la prochaine réu 

nion du conseil s’ils ont eu raison

Mgr Caruana devra soumettre ses 
passeports au gouvernement mexicain
Mgr Zarate sommé de comparaître devant le minis 

"tère de l’intérieur
Mexico, 14 (S. P. A.). — Le dé­

partement de l’intérieur annonce 
officiellement qu’on Invitera Mgr 
Georges J. Caruana, délégué aposto­
lique au Mexique et aux Antilles, A 
venir montrer ses passeports afin 
qu’on puisse s'assurer s’il est entré 
au Mexique en se soumettant aux 
lois du pays. Si on découvre des 
irrégularités, il sera prié de quitter 
1e pays. Le délégué apostolique est 
citoyen américain.

On annonce aussi qu’on fera ui 
enquête au sujet d’une récente le 
tre pastorale de S. G. Mgr Zarat 
évêque de Huejutla, qu’on dit po 
ter atteinte au gouvernement. M( 
Zarate sera aussi invité à compara 
tre au ministère de l'intérieur parc 
qu’il aurait refusé d’accepter le r 
gime imposé aux prêtres cathol 
ques. SI l’enquête justifie ces acci 
salions, le prélat sera assigné e 
cour et on lui fera un procès.

Incendie me Saint-Hubert
Un Incendie a forcé quatre famil­

les A sortir de leur logis, rue Saint- 
Hubert, ce matin. Le feu a éclaté 
dans une cuisine nu no 815, où ha­
bitait la famille D. Julien. Dégâts 
considérables.

Pour susciter des vocation* et 
alimenter dans tes familles la 

| vie chrétienne.

L’INSTITUT DE LA 
PROVIDENCE

Histoire des Filles de la 
Charité Servantes des 
Pauvres, dites Soeurs 

de la Providence
Préliminaires et fondation. 

1800-1841
$1.50; $1.65 franco.

Service de librairie 
du Devoir

Feu Mlle Jeanne Lefebvre
Nous apprenons la mort de Mlle 

Jeanne Lefebvre, soeur de M. Ar­
thur Lefebvre, caissier au Devoir, 
survenue à l’Age de 26 ans. chez sa 
tante, Mlle Àlphonstne Lefebvre, 
1027, Viau, après une longue mala­
die.

Survivent A la défunte: son père, 
M. Antoine Lefebvre, sa mère, née 
Exiida Reld. sept frères: Joseph, 
Arthur, Jean-Baptiste. Chartes, Jean- 
Louis, André et Rolland; six soeurs: 
Alphonsine, Olivine (Mme A. Mar- 
leau), Maria, Simonne, Lédéane et 
Bernadette; une tante, Mlle Alphon­
sine Lefebvre.

Funérailles vendredi matin à St- 
Clément de Viauville. Départ du 
convoi funèbre du no 1627, rue 
Viau, A 8 heures 30.

IvC Devoir offre à M. Arthur Le­
febvre et A sa famille ses très sincè­
res condoléances.

Blessé dans uue scierie
Québec, 14 (D.N..C) - Joseph-

Edmond Villeneuve, âgé de 14 ans, 
employé au moulin de M. Chartrc 
dans rAbltlbl n été victime d’un ac­
cident qui a nécessité le transport 
du blessé A l'Hôtel-Dieu de Quéner. 
Le jeune Villeneuve était employé à 
couper des billots sur la chaîne A 
crochet reliée à la scie à ruban dw 
moulin. Il glissa sur un billot et fut 
pris par la chaîne qui te montait 
graduellement vers la scie à ruban.

Il réussit à se dégager de sa po­
sition dangereuse, mais il se fractu­
ra la Jambe droite en trois endroits. 
Transporté d’abord A la Sarre, te 
blessé fut dirigé ensuite A nfôtcl- 
Dieu de Québec.

Conférence de
M. Victor Barbeau

La clef du succès»
Il faut un tiraoe dam les livres d 

la collection Nelson pour ne prtj 
dre <pie tes bons. Notre .service d 
librairie le fait avec le plus de soi 
possible. Ce qu’il offre est bon, O 
peut l'acheter sans r rain te, encor 
que ce ne soit pas pour les qrarufe 
personnes que nous tenons les let 
1res de Mon Moulin. Le.» livres d 
la colleotion Nelson, tous reliés lot 
le, sont ù la fois bon marché et du 
rabies. On ne peut atH>tr une edi 
tion plus commode des Pensées d 
Pascal qui doivent figurer dans l 
bibliothèque au plutôt sur la tab! 
de travail de tous les esprits sc 
rieur.

_ Consultez la lisle et commande: 
Nos affaires augmentent dans de 
proportions phénoménales. Non 
avons essayé de donner à nos cli 
rnis un service empressé et tou 
jours courtois. Iai méthode nous i 
pleinement réussi, notre réputatim 
s'est répandue.

Ouvrage de ta collection Nelson 
35s, au comptoir, 40s. por la poste 
Madame Cnrentinc, .., René flazii 
Dr tonte son âme. ... Mené Bazii 
L’écran brisé, suivi Hr in jeune filh 

aux oiseaux, ... Henry Bardeau: 
1*0 rose de laine, . Henry Bordeau: 
f.ellres de Mon Moulin, Âlp. Daude
Vu vaincu............... Iran de la Brèt
Pensées de Pascal
f.(i main de sainte Modesttne.

• • : • • • • • • ... Jeanne Schult 
Service de Librairie du Devoir, 336 

rue Notre-Dame est, Montréal.

C'est à huit heures, ce soir, à l’E­
cole Polytechnique, qu’aura lieu la 
conférence de M. Victor Barbeau, 
professeur A l’Ecole des hautes étu­
des commerciales, sur i'uménnge- 
ment matériel des villes européen­
nes. Cette conférence fait partie de 
In série organisée par l’Université 
do Montréal et l’Ecole polytechni­
que dans te but d’instruire 1c pu­
blic sur cette question de plus en 
plus Importante qu’est l'urbanisme. 
Elle sera illustrée de projections lu­
mineuses très Intéressantes. Entrée 
gratuite.

Pour la colonie des grèveg
Un grand euchre au profit de la 

Colonie de Vacances des Grèves au­
ra lieu demain jeudi. A 8 heures 30 
du soir, dans la salle de l’Ecole nor­
male Jacques-Cartier, Parc La Fon­
taine, (Entrée, rue Panel). Prix du 
billet; 50 sous.

M, Brodeur n
une majorité de 85

Jf greffier nous n remis te relevé 
définitif du scrutin dans le quartier 
Vllte-Marfc. que représente M. Bro 
deur, président du comité exécutif. 
La majorité de M. Brodourest portée 
de 65 A 85 voix; M. Brodeur a pris 
des majorités dans l’ost du quartier, 
tandis qu’il a contrebalancé le cen­
tre et l'ouest; il a été en minorité 
de 5 voix daos tes deux poils des 
nouvelles limites du quartier à 
l'ouest.

Le changement de la majorité 
s’explique par te fait que le poil 
No 16. on avait inscrit 88 votes pour 
M. Fortin, uu lieu de 68.

Candidat dana miinoia
Chicago, III.,*14 (S. P. A.). — Les 

républicains de l’Illinois ont dési­
gné te colonel Frank L. Smith, un 
adversaire de la Cour internatio­
nale de justice, comme prochain 
candidat. I! fera la lutte au sénateur 
McKinley, du même parti, qui «’est 
prononcé en faveur de cette cour, 
et nu candidat démocrate, M. Geo. 
E. Brennan.
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Congre» de» instituteur»

Chez les instituteurs de
langue française du Manitoba

Un congrès de trois jours - Intéressant et fruc* 
tneux travail

On nous écrit de Saint-Boniface, 
Manitoba:

Le congrès des Instituteurs de 
langue française du Manitoba a eu 
" - 6, 7 et “ " * “ “lieti les 6, 7 et 8 avril et a été, au 
dire de tous, un véritable succès. 
Mardi soir, le président de la con­
vention, M. l’abbé Sabourin, a ou­
vert le congrès par la lecture d’une 
lettre de Mgr l'Archevêque envoy­
ant de la lointàine Floride ses en­
couragements et sa bénédiction. Le 
président salue ensuite le R. P. Au- 
clair. O.M.I., visiteur des écoles du 
diocèse de Régina, puis il rend 
hommage à notre corps enseignant, 
constatant les progrès de l’année 
écoulée. Dans nos écoles, dit-il, le 
catéchisme est universellement en­
seigné, l’histoire sainte à peu près 
partout et l’histoire du Canada 
dans la presque totalité également; 
tout cela, malgré un travail de sur­
croît que nos instituteurs et institu­
trices acceptent avec joie cepen­
dant.

L’ASSOCIATION D’EDUCATION 
ET LES INSTITUTEURS

A la première séance du congrès 
M. Henri Lacerte, président de 1 As­
sociation d’Education, a adressé la 
parole aux congressistes. Il leur a 
dit tout ce que l'Association atten­
dait d’eux: une coopération de cha­
que instant, une collaboration éclai­
rée, sincère, dans le sens voulu par 
l’Association elle-même et enfin 
pratique. Il a donné des exemples 
de collaboration pratique à propos 
par exemple du concours de fran­
çais, de l’envoi des noms, des can­
didats, de la manière d’en suivre 
tous les règlements, etc.

Le Rév. Frère Joseph répond au 
nom de l’Association des Institu­
teurs dont il est le président. Il fé­
licite les instituteurs et montre corn­

et institutrices, ainsi que tous ceux 
qui s’intéressent à la cause de 1 é- 
ducation, à assister à cette conven­
tion dont il donne les grandes li­
gnes du programme.

L’EVOLUTION
M. l’abbé Sabourin fait alors sa 

conférence pédagogique sur 1 évo­
lution. Il montre comment les ma­
nuels que l’on met entre les mains 
des élèves aux écoles normales 
sont bourrés d’erreurs anti-chré­
tiennes et comment ils aboutissent 
à l’athéisme et au matérialisme.

Ce cours a été donné en deux le­
çons, une le matin et l’autre a deux 
heures de l’après-midi. Suivit une 
discussion sur le programme de 
l’Association. Quelques instituteurs 
firent des remarques intéressantes 
et demandèrent quelques change­
ments. Ces désidérata furent pris 
en considération et seront étudiés 
par les comités spéciaux.

jeudi après-midi, à deux heures, 
le congrès se continuait a 1 Acadé­
mie St-Joseph. M. l’abbé Sabourin, 
empêché de venir, s’était fait reni- 
nlacer par M. labbé d Escham- 
bault, qui devait aussi présider la 
séance du soir.

LE SOLFEGE A L’ECOLE
Le R. P. Bernier, S.J., donna en­

suite un élégant et très solide tra­
vail sur le solfège à l’école.

Les élèves des RR. SS. Oblats de 
le Maison Chapelle sont venus par 
deux fols chanter gentiment des 
chansons canadiennes et un Cre­
do’’ grégorien.

Le soir, une séance publique réu­
nissait un bon nombre de citoyens 
de la ville. M. le président de ras­
semblée souhaite la bienvenue à 
tous et résume sommairement lesucue les in&imiirurs et uiuiiirç cuiii- iuus ave.**.*—.. ---

ment sans eux tout le mouvement activités de ce congrès qui touche

F’le

serait impossible. H parle aussi des 
heures angoissantes que nous avons 
vécues et montre comment l’opi­
nion s’est élargie k notre endroit 
dans les milieux autrefois hostiles.

A cette première réunion, les élè­
ves de l’Académie Saint-Joseph ont 
chanté la jolie légende de saint 
François.

CULTURE DE LA FIERTE 
NATIONALE

Le lendemain matin, mercredi, 
M. l’abbé d’Esehambault a parlé de 
la culture de la fierté nationale. Il 
a commencé par définir la fierté, 
l’état d’àme qui fait que l’on est 
heureux d'appartenir à une race et 
qu’on veut en défendre les préro­
gatives essentielles. Puis il n mon­
tré comment la cultiver à l'école, 
surtout par l’histoire et la géogra- 

hie, la lecture, les déclamations, 
es séances et fêtes patriotiques, 

ainsi que par la conversation quo­
tidienne avec les petits.

M. Camille Fournier, en réponse, 
fait quelques remarques très prati­
ques, montrant comment on peut 
donner à l’élève à tout instant de 
la classe, même en enseignant les 
mathématiques, une série de no­
tions qui devront être les assises de 
sa fierlc. M. Fournier recommande 
de se servir du moyen que la Liber­
té vient de mettre à notre disposi­
tion en ouvrant un ‘‘Coin des En­
fants” et de faire écrire les en­
fants.
CONGRES DE N.-D. DE LOURDES

Le président de ia convention 
annonce alors qu’il y aura à Notre- 
Dame de Lourdes, cette année, les 
2»', ‘28 et 24 mai, un congrès ré­
gional organisé par l'Association 
en collaboration avec la “Ligue des 
Institutrices catholiques”. Le R. 
P. Antoine, curé de Notre-Dame de 
Lourdes, invite à parler, dit com­
bien il est heureux que sa paroisse 
ait été choisie pour le lieu du con­
grès et invite tous les instituteurs

k sa fin. Mlle Eva Guertin est alors 
appelée à chanter et se fait accom­
pagner par sa soeur, Mlle Irène 
Guertin.

Le secrétaire de l’Association 
d’Education, M. H. Daignault. pro­
clame alors les noms des officiers 
de l'année courante au sein de 
l’Exécutif de l’Association des Ins­
tituteurs.

L’élection des huit officiers a 
donne les résultats suivants: prési­
dent, M. Camille Fournier; 1er vi­
ce-président, Rév. Soeur Lue; 2me 
vice-président, M. P. Chabaliex; di­
rectrices: RR. SS. Saint-Henri et 
Allary, Mme E. Houde, Mlles An­
toinette Baril et M. Magne.

LE ROLE SOCIAL DE 
L’INSTITUTEUR

M. Noël Bernier parle ensuite du 
rôle social de l’instituteur, et s’ins­
pirant d’un passage de Mgr Du- 
panloup il montre l’importance de 
ce rôle. »

M. Pierre Frossais, principal de 
l’école de Sainte-Claude, remercie 
M. Bernier de ses bonnes paroles 
et dit la détermination du corps 
enseignant de continuer jusqu'au 
bout lu lutte entreprise.

R. P. AUCLAIR, O.M.L
Le R. P. Auclair, O.M.L, invité à 

parler, nous dit sa joie de se trou­
ver à cette magnifique convention, 
combien il admire le travail qui a 
été accompli et combien il est heu­
reux d’avoir pu s’instruire de nb- 
tre mouvement. Il montre lui aussi 
l’importance de la fonction du 
maître d’école et dit tout ce qu'il 
peut accomplir tant pour le bien 
que pour le mal. Il apporte au Ma­
nitoba une parole d’encouragement 
et d’espérance de la province-soeur 
et s’en retournera, dit-il, avec plus 
d'espérance et de confiance dans 
l’avenir.

LES SYNDICATS
CATHOLIQUES

SYNDICAT DES RELIEURS
Ce soir assemblée du syndicat ca­

tholique et national des relieurs, 
celle assemblée est très importante, 
il y aura initiation de plusieurs 
nouveaux membres, installation des 
officiers, et élection des délégués 
au Conseil central et au conseil 
d’imprimerie. II v aura en outre 
une petite fête intime, le program­
me comporte chants, musique et dé­
clamations; des rafraîchissements 
seront aussi distribués. Tous les 
membres et tous les relieurs en gé­
néral sont invités à assister k cette 
fête qui promet d’être très intéres­
sante.
SYNDICATS DES CORDONNIERS

Ce soir assemblée très Importante 
du local No 1 et 4 (monteurs et 
employés) (du stork), il y aura 
rapport intéressant de M. G. Lau­
rier, agent d’affaires. Rapport des 
délégués au conseil central. Ces 
syndicats progressent rapidement 
sous la poussée énergique et dé­
vouée des officiers soutenus par les 
membres qui comprennent paffal- 
tement leurs devoirs et
rêts.

leurs inté-

SYNDICATS DU TEXTILE%
Les membre» du syndicat catho­

lique et national des ouvriers tex­
tile» sont convoqués pour une as­
semblée des plus importantes à la 
salle Tremblay, rue Ste-Catherine. 
Cette assemblée revêt un cachet 
d’importance particulière par lès 
progrès quasi extraordinaires que 
ce syndicat a accoippiis depuis 
qu’il a les services dévoués d’un 
agent d’affaires dans la personne 
de M. A. Blais. Ce dernier fera un 
rapport très important ce soir. Avis 
donc à tous les membres d’être pré­
sents.

Le budget des
facultés et écoles

Les facultés et écoles, à l’Univer­
sité de Montréal, ont commencé à 
soumettre à l’exécutif de l’adminis­
tration leurs budgets pour l’exer­
cice 1926-27. Dans chaque faculté, 
on dresse le budget d'après les rap­
ports que les chefs de département 
sont tenus de présenter au conseil 
de la faculté. Quand le budget est 
dressé, le conseil de la faculté le 
soumet à l’exécutif de l’administra­
tion et formule sa demande de cré­
dits. Hier soir, c'est le conseil de 
la faculté des sciences qui présen­
tait le sien.

On peut présumer que les de­
mandes des facultés et écoles se 
ront plutôt modestes cette année. 
On sait que l’Université attribue à 
ce qu’elle dit être une politique de 
rigide économie le surplus de six 
mille dollars que présente l’état fi­
nancier universitaire de l’exercice 
! 925-26.

Cadavre trouvé
dans le canal

Le cadavre de Fred MacFie, 45 
ans, de Saint-Armand, Québec, a 
été trouvé dans le canal Lachlne, 
hier après-midi, au pied de la rue 
McCord. MacFie était disparu de­
puis le mois d’octobre dernier. On 
ne sait s’il s’agit d’un assassinat ou 
d'un suicide.

Journalisme et commerce
Washington, 13 (S.P.A.) — Au 

congrès panaméricain des journa­
listes, aujourd'hui, l'ancien secré­
taire de la guerre. M. Josephus Da­
niels. directeur du Xeivs and Ob- 
semer de Raleigh, Caroline du 
Nord, n déploré la tendance vers 
la consolidation des journaux, mê­
me si l’on tient compte qnr c’est 
en quelque sorte une nécessité éco­
nomique. 11 a surtout déploré cette 
tendance lorsqu’elle a pour objet 
d’augmenter les profils de quelques 
entrepreneurs ou de faire cesser la 
publication d’un journal concur­
rent.

“Si le journalisme est un com­
merce et la publication dtin jour­
nal une affaire, a-l-il dil, les Jour­
naux n’ont pas plus droit A la pro­
tection constitutionnelle que les 
marchands de charbon ou de pois­
son. Si nous n'avons pas en vue le 
bien eommun, quel droit avons- 
nous de demander la liberté de la 
presse.

Pour le» automobilistes

Fracture du crâne
Oraiio Zeng, 42 ans, 3125, rue 

Drolet, s'est fracturé le crâne, hier 
matin, aux usines Angus, Il n glissé 
d’un échafaudage et est tombé tète 
In jiremière. il a été transporté à 
l’hôpital Royal Victoria.

Au Sénat
Ottawa, 14. — Hier soir le Sénat j 

s’est assemblé pour l'adoption clef 
soixante-six bills de divorce. ‘une heure de séance, H a décidé

Les automobilistes devront dé­
sormais indiquer leur intention de 
changer de direction ou de vitesse 
ou d'arrêter, soit en allongeant le 
bras en dehors de leurs véhicules 
ou au moyen de dispositifs sur 
leurs véhicules qui puissent être 
vus du public. Ces signes indica- 
leurs pour faciliter la circulation 
des automobllles et assurer la sécu­
rité des piétons étaient déjà en 
usage dans la plupart des villes, 
mais leur emploi n’était qu’une af­
faire de convention et personne ne 
pouvait être forcé de les employer. 
Le gouvernement en a reconnu 
Futilité et vient de décréter par 
arrêté on conseil qu’ils seront main- 
tenant de rigueur. Le règlement dé­
crète que toute personne qui con­
duit un véhicule automobile doit 
indiquer son intention de changer 
la direction suivie par ce véhicule 
ou de ralentir sa vitesse ou d’ar­
rêter, soit en allongeant le bras A 
l'extérieur du véniculc soil au 
moyen d’un dispositif sur le véhi­
cule, de façon A ce que l’indiratinn 
soit vue de» per»onn*s qui sol­
vent.

ré'.
_____________________

s'ajourner A aujourd’hui. Après 
quoi, il suspendra If cours de ses 
travaux jusqu’au quatre de mai. Cet 
ajournement de prés de trots se­
maines est motivé par ce fait que 
le Sénat n’n encore rien reçu de la 
Chambre des Communes pour dis­
cussion ou approbation.

Renverser par un auto
Mme F.-E. Harwood. 33 ens, 471, 

avenue Grosvenor, n été renversée 
et blessée grièvement par un auto 
sans ehauffeur alors qu’elle marchait 
sur le trottoir, L’auto, stoppé rue 
Marlow, a démarré soudain et est 
allée frapper un arbre et est monté 
sur le trottoir.
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Le» aviculteurs
de Montréal

Samedi goir, ^Association avicole 
de Montréal donnera une conféren­
ce sur les besoin» de l’aviculture, 
dans la salle paroissiale de Sainte- 
Philomène de Rosemont, à l’angle 
de la rue Masson et de la Cinquième •venue.

D’autres conférences suivront 
Plus tard, à VHleray, à la Côte-St- 
P«ul et dans d’autres parties de la 
vine.

A F Association
de publicité

L’Association de publicité de 
Montréal à donné son dîner hebdo- 
madsire à l’hôtel Mt-Royal, salon D.

M. F.-A. Covert, président. Confe­
deration League, était le conféren­
cier. Il a traité le sujet suivant: 
“Le commerce du Canada A l’étran­
ger”.

Deux nouveaux navires 
de la C.S.L.

Québec, 14. — Le City of Toronto 
et le City of Kington ont été essayés 
hier en presence des représentants 
des compagnies intéressées et tous 
ont été satisfaits des manoeuvres de 
toutes sortes. Ces navires ont été 
construits par la Davie Shipbuild­
ing Co. pour le compte de la Canada 
Steamship Unes. Les -deux nou­
veaux navires seront mis en opéra­
tion dès que le fleuve sera libéré 
des glaces.

Le capitaine Bernier
ne prend pas su retraite

Québec. 14. — Le capitaine J.-E. 
Bernier, le grand explorateur des 
mers arctiques, a déclaré qu’il n’a­
vait pas l’intention d’abandonner 
«es voyages vers le pôle. Il est âgé 
de 74 ans.

M. Taschereau au
congrès de Chicago

Québec, 14 (S. P. C.). — Le pre­
mier ministre Taschereau assistera 
au Congrès international eucharis­
tique de Chicago au mois de juin 
ainsi que la plupart de ses collègues. 
Le premier ministre sera accompa­
gné de Mme Taschereau. Les minis­
tres qui se rendront à Chicago sont 
MM. J.-E. Caron, Honoré Mercier, J.- 
E. Perrault, Athanase David et Mar­
tin Madden.

S. G. Mgr Langlois, administra­
teur de l’archidiocèse de Québec, et 
quelque deux cents catholiques du 
district feront le voyage ainsi que 
le maire et les conseillers munfei- 
paux. _

M. Caron en route pour 
TEurope

Québec, 14 (S. P. C.). — M. J.-E. 
Caron, ministre de l’agricuRufc, est

Îarti hier après-midi pour Saint* 
ean, Nouveau-Brunswick, où U 

s’embarquera à bord du Mèlltn pour 
la France. 11 sera de retour au Ca« 
nada le ou vera le 3 Juillet.

Mussolini & Tripoli
Tripoli, 14. — Le premier minis­

tre Mussolini a visité l’ancienne 
ville arabe, hier, accompagné de 
tout son état-major. La popùlètion 
arabe, qui célébrait la fin de la pé­
riode du Ramàdan, «lors qu’elle 
s’impose de nombreux sacrifices, a 
été heureusement surprise d* cette 
visite impromptu et (tes scclantâ- 
tions ont salué l'arrivée du dictateur 
italien. Il a visité les échojjes des 
marchands et a acheté toutéî sortes 
de produits argbes. On lut a aussi 
offert des présents (Pane grande va­
leur. Il sTest ensuite rendu à ta 
grônde mosquée de Karatnanfi où i] 
a été officiellement reçu i)ar lié 
membres de la fgmiUe du mêttké 
nom.

L’art du Brasseur
• 11’on pouvait se procurer des recettes pour faire de 

la bière, il y aurait peu ou point de différence entre 
les produits que l’on en obtiendrait

Le marché où se vend le matière première, sou» forme de 
houblon, orge, malt, etc., est le même pour tou» les brasseurs. 
De la façon dont cette matière première est employée dépend 
le succès de toute marque de bière connue. L’analyse d’une 
bière quelconque ne peut révéler sa méthode de fabrication. 
Personne ne jieut faire une bière qui soit identique à la 
DOW OLD STOCK ALE, parce que son succès, c’est 
NOTRE SECRET. ^

' $ $ #

La superbe brasserie qui vient d’être terminée est 
un hommage rendu à la popularité des BIERES 
DOW. Elle a été construite pour répondre à la 
demande sans cesse grandissante pour une bière 
parfaite sous tous les rapports.

oïd Stock Al
Mûrie à Point 

Prime par la Force et parla

"i
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Page du foyer
Tentations. . .

Si no{u n’avons pas beaucoup à dépenser, 
il serait presque plus sage de nous abstenir 
d’aller trop dans nos grands magasins. Ils sont 
en ce moment pour nous tout un monde de 
iéntatlons. L’élégance y prend toutes les for- 
mes èt se déploie jusque dans les moindres dé­
tails. Vous voudrez être chic des pieds à la 
tète. Et pour cela que de choses il faudra vous 
acheter...

Pour ne parler aujourd’hui que des détails, 
disons la finesse des jolis gants à manchettes 
brodées. Il y en a une variété en soie, en peau, 
en chamoisette, et nous en voyons de toutes les 
sortes. Le blond est la couleur à la mode. Les 
brunes mêmes ne devront pas y résister. Pour 
leurs gants, pour leurs bas, pour leurs sou­
liers. ..

Les souliers, qu’ils sont beaux cette année! 
Les plus nouveaux et les plus coquets sont les 
souliers de daim glacé, blond, beige et gatnis

d’un peu de même cuir brun, appliqué comme 
une dentelle ou en lanières. Ces petits souliers 
qui sont à talons hauts seront très gentils pour 
le printemps choisis de la forme lacée. Ils se 
porteront d’ailleurs bien avec n’importe quel 
genre de toilette, car ils sont délicats et d’appa­
rence fragile.

Les bas restent pâles: chair, blond, beige, 
café, rose, bleu, d’or, d’argent. Le luxe s’y main­
tient. Choisissez de bonnes marques, et pour les 
conserver longtemps, rincez-les souvent après 
les avoir portés. On recommande même de les 
laver chaque fois qu’ils ont servi...

Puisque nous parlons aocessqires, disons 
un mot des sacs à main — qui sont ce prin­
temps d’une fnode à la fois pratique et coquet­
te... Grands, bien fermés, ils tiendront bien à 
l’aise la bibeloterie que nous aimons à traîner 
avec nous. On les fait en bleu clair, en rouge, 
en tan, en beige, et du cuir le plus joli et le plus 
lisse...

Cousine GILLETTE

La Bonne
Cuisine

PÀIN AU SON ET AUX NOIX
Une cuillerée à table de crisco, 

un oeuf battu, une tasse et quart de 
lait doux, une demi-cuillerée à thé 
de sel, une demi-tasse de noix ha­
chées, un quart de tasse de mêlasse, 
une cuillerée à thé de soude, une 
demi-tasse d’eau bouillante, trois 
tasses de farine à pain et deux tas­
ses de son. Mêlez ensemble la mê­
lasse, le crisco, l’oeuf battu, et les 
noix hachées. Ajoutez ensuite la 
soude dissoute dans l’eau chaude. 
Mêlez ensemble la farine, le son et 
le sel. Ajoutez en battant bien aux 
autres mélanges. Mettez dans un 
moule & pain, et cuisez une heure et 
demie à deux heures suivant la gros­
seur du moule. Le four doit être à 
environ 325 degrés.

SALADE AUX DATTES ET 
AU CHOU

Deux tasses de chou haché, une 
tasse de dattes sans noyaux et cou­
pées finement, mayonnaise. Mêlez 
le chou avec les dattes, humectez de 
mayonnaise et servez très froid.

SALADE AU POULET ET AU 
MACARONI

Deux tasses de macaroni cuit et 
refroidie, deux tasses de poulet cuit 
frais et coupé en dés, un concom­
bre également coupé en dés, deux 
piments hachés, une tasse de ma­
yonnaise.

Mêlez bien le tout, garnissez du 
piment et servez bien froid.

CONSEILS PRATIQUES
Mangez' des fruits, ils cohtien- 

nent beaucoup de fenet aident con­
sidérablement les fonctions digesti­
ves. Ils stimulent la digestion et ne 
doivent pas être considérés comme 
un luxe. Il est plus intelligent de 
dépenser votre argent pour des 
fruits que pour des toniques et des 
pilules. Le jus d’orange est le plus 
doux et sans doute le plus agréa­
ble des laxatifs. Donnez-en même 
aux jeunes bébés. Les fruits comme 
les figues, les dattes, les pruneaux 
contiennent beaucoup de sucre et 
du moins dommageable. Ils sont 
meilleurs que les bonbons pour sa­
tisfaire la gourmandise des enfants. 

•
Les concert»

L’Elgar Choir
Le Montreal Elgar Choir a donné 

lundi soir pour son concert du 
printemps la cantate composée par
sir Edward Elgar en 1896 pour le 
Festival du Stafforashirc Nord sur 
un poème de Longfellow et d’Ack- 
worth: Scenes from the saga of 
King Olaf, pour soprano, ténor et 
basse soli, choeur fet orchestre.

C’est presque une oeuvre de jeu­
nesse d’Elgar, car elle porte le nu­
méro d’opus 30. L’auteur s’y mani­
feste en possession de sa veine mé­
lodique et de son métier d’agence­
ment vocal et orchestral, qui est 
plus savant que spontané, mais qui 
sait s’affirmer. L’influence wagné- 
rienne, toute puissante alors, n’en 
est pas absente. Les modulations 
perpétuelles, l’usage de thèmes ré­
currents, quoique non systémati­
quement typiques à la manière du 
maître de Bayreuth, s’y marient & 
ce genre bien anglais dès ensembles 
à la façon de l’oratorio. Il n’y a 
guère d’airs proprement dits, mais 
de la déclamation lyrique. Cepen­
dant les choeurs possèdent cette 

alité un peu élusive qui en fait
es acteurs du drame et certains de 

leurs ensembles sont très lyriques. 
L’orchestration est brillante, quel­
ques fois massive, souvent légère

"Mangez du poisson une fois par jour”

A Ville Modèle
Nous désirons annoncer Pimugurirtion d*iwi nouveau 

service quotidien <ie livraison à Mont-Royal (VMU Mqdèlej. 
Ijcs auto-camîons partent tous les matins à 7 h. 30. Vu e* 
départ matinal nécessaire pour assurer la livraison dans 
l'avant-midi, on devra donner toutes les commande» la 
veille, avant 0 heures du soir. Nous promettons, pour tout 
Heu de destination, un service courtois et attentif, b U hau- 
'eur de la réputation de Stanford limited.

Volaille grasse à bouillir, de 3 livres à 3 livres Vz, la livre .. .28
Jeunes oies grasses, d* 10 à 12 livres, la livre........................... 28
Gigots de brebis, la livre........................................... .. ............38
Pommes Northern Spy, 125 par boîte, la boite .. .. .. .. 2.45

livres.................................................... .. .58
tud-amlrlralnca

comme une dentelle et toujours des­
criptive. C’est une fort belle oeu­
vre pour les sociétés chorales.

C’est le choeur principalement 
qui fut à l’hônneur hier. Attaque* 
solides, nuances intinim/it pro-

sir qu’on peut éprouver, mais aussi 
pour l’exemple qu’il donne d’une 
obéissance absolue, mais pas du 
tout passive, aux gestes du chef. M. 
Berkley E. Chadwick a formé un 
choeur dont il peut être fier.

L’orchestre, qui, pour les cordes, 
est celui du choeur, et qu’on avait 
augmenté de professionnels pour 
les cuivres et les bois, a été excep­
tionnellement bon, à part deux ou 
trois légers accrocs qui ne comp­
tent guère.

Les solistes étaient Mme Harold 
Mills, soprano de Montréal, MM. 
Wendell Hart, ténor, et Frank Cuth- 
bert, baryton, de New-York, trio 
éminemment satisfaisant dans des 
parties qui demandent des qualités 
exceptionnelles, vocales et musica­
les.

Au début du concert, M. Chad­
wick a fait chanter O Canada, sans 
accompagnement, dans une harmo­
nisation recherchée, et le Ood save 
the Kina avec l’arrangement a’El- 
gar. O Canada nous réservait la sur­
prise d’être chanté dans le texte 
français original et le choeur qui 
ne compte guère qu’une couple de 
chanteurs de langue française, en 
a donné une interprétation qui se 
fit avec une prononciation presque

ftarfaite. Applaudissons bien cha- 
eureusement à cette initiative et

exprimons notre reconnaissance de 
oe compliment et de l’exemple do 
né aux autres chorales anglaises.

FRED. PELLETIER

Asperges fraîches, 2
de rhiU-Pigeonne» ti* 

dMphle 
Lapin» domotique» 
Pluvier» anglaia 
Perdrix k patte» rouge»

POISSONS ECOSSAIS 
PITMB8 SPECIAUX 

I pour .. ....................... SS

Calnaa ____Perdrix oud-amdricatne» Chapon* nourrit k
l’dtaMa

Jeune» volalltt k griller

128-/ MansTleld Street
12 TaiephoaesiUptowo 6900

Avis aux lectrices
Nous rappelons aux Jeunes filles, 

que la retraite fermée nrêchée par 
le R. P. Marie-Emile, O.F.M., s’ou- 
vrira vendredi le 16 courant & 7h. 
30 du soir, au Foyer Séinte-Claire 
d’Assise, dirigé par les Frandscai- 
nes Missionnaires de Marie. 1941, 
rue Saint-Dominique, Montréàl.

Les jeunes filles qui désirent v 
prendre part, sont priées de se fail 
re inscrire à l'avance.

Les anciens de St-Jacques
Le diner mensuel de l’Associa­

tion des Anciens de Saint-Jacques 
aura Heu le lundi, 19 courant, & 7 
heures 30 du soir, chez Kerhulu et 
Odiau. 1264, rue Saint-Denis, sous 
la présidence de M. Charles-Henri 
d’Amour.

Tous les anciens sont cordiale­
ment invités à assister & ce dtner 
intime; les anciens dont les noms 
ne sont pas inscrits sur les fiches 
de l'Association pourront commu­
niquer par téléphone avec le prési­
dent. Est 5230.

Pour Pâme de M. Lecoq

Demain matin, k hoiit heures, 
dans la chapelle de l’HOteLDieu 
de Saint-Joseph, avenue des Pins 
ouest, on chantera une service so­
lennel pour le repos de l’Âme de M. 
l’abbé Charles Lecoq, pjua., ex-eu- 
périeur du séminaire de S«lnt-Sul- 
pioe.

FUNÉRAILLES DE 
L’ABBE BARIL

A STE-GENEV1EVE~~DE BATLSCAN

L’abbé Paul Baril, ancien vicaire 
au Sacré-Coeur des Chutes Shawinü

rn, décédé dans sa famlile, le jeudi 
avril courant, a été inhumé dans 
la crypte de léglise de Ste-Cene- 
viève de Batiscan, lundi Je 12 avril.
Dimanche A 4 h., M. le curé J.-A. 

Lesieur présida A la translation des 
restes. La paroisse tout© entière 
assistait à cette cérémonie. Les 

orteurs étaient MM. Grégoire No- 
ivcrt, Jean-Louie Baribeau, I. Lu- 
pien, Emilien Manseau, Arthur Bou­
chard1, Joseph Nobert, Benoit Ja­
cob, Jean Truëel qui conduisirent 
la dépouille de leur regretté conci­
toyen, de la résidence de M. Joseph 
Beaupré, son beau-frère, à l’église 
paroissiale.

Lundi à 9 h, le service fut chanté 
ar l’abbé Dollard Duval, cousin du 

défunt, assisté de l’abbé Henri Ri­
vard, vicaire A Ste-Flore, et de l’ab­
bé Léopold Rompré, vicaire à la 
Raie Shawinigan. Monseigneur l’évê­
que des Trois-Rivières était au trô­
ne, accompagné de MM. les chanoi­
nes Qloutier, de Champlain, et Bel- 
lemare de Batiscan.

Auprès du corps: MM. les abbés 
J. E. Lamy de la Pointe-du-Lac. 
Georges Biron, de l’évêché, Paul 
Bouiüé, de St-Casimir, Nap. St- 
Pierre, de St-Pbüippe. Au choeur: 
M. le curé, de St-Caslmir, Mgr Fa­
quin, P.D., G. E. Panneton, St-Nar- 
cisse, Joseph Jacob, Donat Baril, 
Art. Jacob du Séminaire, Emile 
Brunelle, St-Luc, Elp. Richard, O. 
M.Ï., du Cap, P. A, DuSablon, vi- 
Caire de la paroisse, Rosario Lafon
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taine, St-Bernard, de Shawinigan 
Gilbert La Rue, de St-Stanislas, Eli­
sée Brunelle, de St-Adelphe, Paul S. 
de Cartrfel, de Batiscan, Georges 
BeUemare, de St-Boniface de Sha­
winigan. et M. Ernest Jacob, Ste- 
Anne dTfamachlohe. Durant le ser­
vice des messe» furent dites aux au­
tels latéraux pour MM. Art. Jacob 
et Ernest Jacob, cousins du défunt.

La chorale sous la direction de
M. J. 0. Bergeron, N.P. exécuta la 
ntesse des morts harmonisée par M. 
l’abbé G. E. Panneton, de St-Nar- 
:isse. Les «oli furent rendus par le 
t Xavier Massicotte de St-Prosper.
Conduisaient le deuil: ses frères,

Phi lippe, médecin, de St-Narcisse, 
et Auguste, de Lauzon: ses soeurs, 
Marie-Anne (Mime J. Beaupré) et 
Lucile.

Un pelotqn de Zouaves de la pa­
roisse de la Baie Shawinigan, fai­
sait la garde dans le bas choeur. 
Citait de leur part un i>e<au témoi: 
gnage de reconnaissance à celui 
qui avait travaillé à la réorganisa­
tion de leur corps.

Dans l’assistance on remarquait 
encore; MM. Urgèle Grégoire, no­
taire. et Henri Bourgeois, confrères 
du défunt, des Trois-Rivières; W. 
P. Grant, député, de Batiscan, J.-A. 
Trudel, N.P, et Robert Trudel, avo­
cat, des Trois-Rivières, Emery Pro- 
novost, de Montréal, Gédéon Xavier 
et Majorique Jacob, de St-Stanislas, 
Jean Cloutier, Dr Paul Trudel, Eug. 
St-Arnaud, Art. P. Massicotte Art.
N. Massicotte. Ulric St-Arnaud, A. 
J.d). Bergeron, N.P., Alfred Gervais, 
Aldelme Gervais, Sundy Buist, Emi­
le Baril, Henri Trudel, maire, Thé­
ophile BrouiUette, Charte* Paquet, 
Dr Bruno Bordeleau, registrateur, 
Hervé Moreau. Ernest Jacob, Arthur 
Trudel, Alexandre Vellleux, Paul 
Rivard, Geo. Rivard, Arthur Rlvard, 
Marc Àurèle Rivarà. Willte St-Ar­
naud. Wllbrod Trudel, Albert St- 
Arnaud, Laurent St-Arnaud‘, Jules 
St-Arnaud, Germain Trudel. Théo- 
tlme et Paul Marchand. Henri St- 
Cyr, Alfred Nobert, Noël Massicotte, 
Evariste Trudel, Emile Véiina. Al­
bert et Jean Vézina, Elzéar Nobert, 
Philippe L’Heureux, etc., etc.

A la famille en deuil nous réité­
rons nos sympathies les plus sin­
cères.

Emand

U lait de ma­
gnésie “Philips”
N’acceptez que le “Phillips” au­

thentique, le lait de magnésie origi­
nal prescrit depuis 50 ans par les 
médecins comme antiacide, laxatif 
et correctif.

Chaqoe bouteille contient un 
mode d’emploi complet.

A toutes les pharraantes.

Le Secret de Polichinelle
La Société Canadienne d'Opéret- 

te présentera les 20 et 22 avril pro­
chains, au Monument National, l’u­
ne des oeuvres les plus Jolies du ré-

Bertoire moderne. Le Secret de Po- 
chinelle est une petite merveille 
tant au point de vue musical qu’au 

point de vue livret et la pièce sera 
admirablement bien défendue par 
Mmes Fablola Poirier, EHsa Ga- 
reau, L.-P. Demers, la petite Alber­
to Lcconte et autres, ainsi que par

}IM. Armand Gauthier, Louis Larue, 
lonoré Vaillancourt et P. Desjar­
dins.

Afin de rendre son spectacle en­
core plus intéressant (s’il est pos­
sible de le faire quand on joue une 
oeuvré de Félix Fourdrafn) la So­
ciété Canadienne d’Opirette a fait 
brosser de nouveaux décors et l’oeil 
aussi bien que l’oreille aura sa part 
de plaisir lors des représentations 
du Secret de Polichinelle.

La vente des billets commencée 
depuis quelque temps est très acti­
ve et par mesure de prudence on 
ferait bien de se hâter pour rete­
nir ses sièges le plus tôt possible; 
ils sont en vente dans les dépôts ré­
guliers, savoir: la Société Cana­
dienne d’Opérette, 3774, rue Saint-

Denis; chez Bouvier, limitée, 452, 
rue Ste-Catherine est, et chez Raoul 
Vennat, 3770, rue Saint-Denis.

(Communiqué)

Quatuor à cordes Dubois
A l’occasion de son sixième et 

derniçr concert de la saison, le 
quatuor à Cordes Dubois exécutera 
le magnifique programme suivant 
jeudi soir 15 avril à la salle du 
•Ladies Ordinary” à l’hôtel Wind­
sor:

Quatuor — I. Rythmique. II. In­
time et contenu. III. Grave, soute­
nu. IV. Vif et rythmé. (Darius Mil 
haudj.

Trio, No. 2 — (pour violon, vio­
la et piano). I. La Laborde (Ron­
dement, sans vitesse). II. La Bou- 
con (Andante, air gracieux). HL 
L'Agaçante (Rondement). IV. Me­
nuet. (J. Ph. Rameau 1741)

Quintette, Op. 39 — (première 
fois à Montréal). Calme et expres­
sif, Allegvo. Intermezzo, Scherzo. 
Lentement et expressif. Rythmé et 
animé. (Hugo Kaun).

Confirmation et
Première Communion

On nous communique ce qui suit:
Jeudi dernier, dans la chapelle de 

la maison-mère des Soeurs des SS. 
NN. fle Jésus et de Marie, se dérou­
lait une bien touchante cérémonie. 
Le chant très expressif, 'l’éclat des 
lis embaumant le sanctuaire, l’at­
mosphère de piété qui pénétrait les 
âmes valaient certes la peine d’une 
trêve aux occupations ordinaires. 
Mais tout cela n’était pourtant que 
le cadre d’un spectacle fécond en 
émotions suaves, évocatrices de 
souvenirs parfois lointains, toujours 
bienfaisants.

Soils les regards de nombreux 
parent» et amis, de la main de Sa 
Grandeur Mgr R. M. Rouleau, évê­
que de VaUeyfield', vingt-six élèves, 
de six à huit «ns. recevaient le sa­
crement de confirmation et s’appro­
chaient de la Table Sainte pour la 
première fois.

Si la bienveillance paternelle du 
pontife, si les paroles d’instruction 
qu’il adressa, s’inclinant sur ces 
âmes candides pour les ouvrir plus 
larges à l’action de l’Esprit Saint 
et à la visite de l’Hôte eucharisti­
que, étaient admirables, le recueil­
lement des enfants, leurs irrépro­
chables mouvements d’ensemble, la 
tenue parfaite qu’ils ont gardée mé­
ritent aussi nos louanges, et témoi­
gnent déjà de l’excellente formation 
que donne le Mont-Jésus-Marie. Di­
sons en passant que dans c© nou­
veau et délicieux jardin de l’enfan­
ce, cent petits garçons apprennent 
actuellement, avec les rudiments 
de la science, les principes qui doi­
vent servir de base à la vie cHré- 
tienrfe.

Et ce qu’il nous avait été donné 
de voir et d’entendre le matin nous 
l’avons constaté avec la même évi­
dence à la cérémonie de l’après- 
midi. Les jeune» élus rappelés nu 
pied de l’autel venaient renouveler 
les promesses de leur baptême et 
poser les actes pieux qui, dtoabitu- 
de, accompagnent une première 
communion. Là encore nous avons 
admiré la piété et l’exquis savoir- 
faire dont ils faisaient preuve. Aus­
si, au sortir de la chapelle, comme 
d’ailleurs il avait été fait après la 
messe, les religieuses reçurent avec 
les chaleureuses félicitations qui 
leur étaient offertes, les voeux de 
prospérité pour une oeuvre destinée 
à faire grand bien à l’enfance, par 
là même, à rendre service aux fa­
milles et à l’Eglise. __________

Le pont de Grand’Mère
Grand’Mèxe.l4_(DJfXX) — Une 

grande assemblée de tous les con­
tribuable» de notre ville a été tenue 
dimanche soir dernier, sous la pré­
sidence de M. le maire J.-Ed. Gui- 
bord dans le but de discuter le fa­
meux projet de construction d’un 
pont sur le Saint-Maurice. M. le 
maire, en acceptant de présider 
cette assemblée à fait l’exposé des 
quatre projets à l’étude.

Le premier, étant la conatniotion

pu Wi| q,

Chez EATON
La Fée 

“ Cretonne ”
au Foyer

Vous avez à faire 
votre décoration 
du printemps ? 
Venez à notre 
Bureau des Con­
trats où vous 
sera donnée l’es­
timation la plus 
modérée sur le 
posage du pa­
pier peint, pein­
turage, etc.

:
■
>

OUI, on peut vraiment 
l’appeler “Fée”, la 
ravissante cretonne 

qui vient de nous arri­
ver, car, de sa baguette - 
magique, elle transforme 
instantanément les pièces les

S lus ternes de la maison. Les 
essins et les couleurs en sont 
excessivement variés: grandes

fleurs, petites fleurs, riches —.tig"i_____
oiseaux au plumage éblouissant, combinaisons de fleurs 
et de rayures, etc. 31/32 pouces de largeur. La verge,
#1.00

Toutes ces cretonnes sont fabriquées en France.
Au fluatrlème, cIim EATON.

Pourquoi ne pas ouvrir un Compte courant avec 
Déboursement Anticipé? Venez en connaître les 
nombreux avantages à notre Bureau des D. A. A no­
tre sixième étage.* .

!
' I SI vous ne pouvez venir 

; au Magasin, adressez- 
vous à notre Service 
d’Achat.

Ouvert de 9 a.m. à 5.30 
p.m.
Téléphone Uptown 7000

/T. EATON C<?,
DE MONTREAL

IMITED

dMo pont, genre cantilever, le se­
cond d’un pont sur ponton, ces 
deux premiers projets plaçant la 
construction de l’un de ces deux

fionts où se trouve actuellement 
a tarversée par bateau-travers lcr, 

un troisième projet plaçant un 
pont au bas de la côte de la rue 
DeLnRoche et enfin un quatrième 
projet plaçant le pont en aval du 
pont actuel du Canadien National 
avec un débouché par la rue St- 
Maurlce.

On en e«t venu à la conclusion 
que deux projets paraissent réali­
sables à savoir le projet du pont 
sur ponton et celui près du Cana­
dien National.

Ce» deux dernier» projets seront 
étudiés par les membres de notre 
conseil et il se pourrait que d’ici 
quelques semaines les contribua­
bles soient appelés à se prononcer 
par vole de referendum.

Sur Francis Jammes
C’est ce soir que M. le professeur 

Henri Dombrowski donne sa eau-

ANTIKOR-LAURENCE
[ CNLCVE PROMPTEMENT \B
Çfàmtotsrùvmm.
ÎW.EfriCkg.SkW3 OOUlfUft-e

(HVfhTf RAftmurZStn'/co"
FRANCO ®A» IA POSTE

iMMiim'ii.wrüm:

série sur Francis Jammes. On est 
prié de se rendre à l’université de 
Montréal pour g h. 15.

Wagons-lits aux trains de 
nuit entre Montréal et 

Sherbrooke
Quand vous allez à Sherbrooke, 

prenez le chemin de fer National 
du Canada. Le service de wagon- 
lit aux trains de nuit entre Mont­
réal et Sherbrooke est une caracté- 
ristique exclusive de ce réseau.

(réc.)

Les enfants pleurent pour avoir “Castoria”
Préparé spécialement pour bébé» et enfanta de tout Age

Mêree, I# Csitorla <ïe Fletcher et en mu­
st detmie plu» de M un» comme uucci'dnm1 
«Krlanle et Inoffentlf de l'nulle de ricin, 
du purkaorlqu*. de» goutte» pour la denti­
tion ut de* ilrop» cannant», il ne contient 
nuctm narcotique. Un mode d'emploi 
Cprouré e«t dkcrlt aur ch»q«« paquet. Ue» 
médecin» partout la recommandant. Celui

que tou» aver toujour» aehet# porte le »!• 
guature de

UN ANGE!
FEUILLETON DU DEVOIR

19 (Suit.)
Ahl si c’était pour lui.... pour 

i’amf que ne ferait-elle pas? Jadis, 
pendant quelques mois, elle avail 
espéré. A l’heure douloureuse elle 
s’étâii tournée vers lui et puis la 
vie l’avait prise, emportée.... et 
maintenant...

Sans qu'elle songeât à les essuyer, 
des larmes coulaient sur ses Joues 
tombant sur le cahier ouvert, et dé­
layant l’encre violate.

Une voix la tira de sa torpeur.
—Vous pleurez, Mademoiselle 

Geneviève.
Elle se dressa toute pâle, la face 

tournée vers la porte ouverte.
Un homme était aur la aeuil, noyé

dans ia pénombre de la pièce, im­
mobile, la regardant avec douceur.

Une folie monta au cerveau de la 
jeune fille, n’était-ce pas l'amf qui 
venait d’apparaltre au moment où 
son coeur l’appelait.

Elle ébaucha un geste pour ten­
dre les mains vers l’inconnu, puis 
elle eut honte et détourna la tête.

L’homme avança et, à mesure 
qu’il marchait vers l’axa lumineux 
de la lampa, l’institutrice distin­
guait mieux aea traits.

C’était l'oncle Tienne.
Il expliqua:
—Je passais, vos persiennes n’é­

talent pas fermées, je vous ai aper­
çue, le visage douloureux; et j’ai 
pensé qu'an cette veilla de Tous­

saint vous deviez être trlate. Je suis 
entré et Je vous al vue pleurer. Ai- 
Je eu tort de venir?

Il se penchait Un peu pour met­
tre son visage au niveau de celui de 
la jeune fille, souriant avec une pi­
tié affectueuse.

Comme elle ne répondait pas, il 
continua:

—Pourquoi vivre repliée aur 
vous-même? Je sais bien que c’est 
la mauvaise saison et ma belle- 
soeur est très occupée en ce mo­
ment. Au presbytère personne n’est 
bien gai, le souvenir du com­
mandant Surrey y flotte d’une fa­
çon plus intense. Vous-même, ma 
pauvre enfant, vous souffres plus 
cruellement â la pensée de ceux 
que vous avez perdus.

Geneviève balbutia:
—C’est vrsl!
Un besoin la prenait de se con­

fier à Fonde Tienne, elle avoua:
—Cela et le sentiment de Fatrooe 

solitude dans laquelle je suis con­
damnée à vieillir.

—Pourquoi?.... Jaune et Jolie 
comme vous êtes, ne pouvez-vous 
pas espérer rencontrer un brave 
garçon qui vous aimera et vous don­
nera le foyer qui vous manque... 
De beaux enfants viendront l'ani­
mer, et vous appréderea mieux vo­

tre bonheur en connaissant tout le 
prix.

L’instiluirice secoua la tête, sa 
tristesse repoussait les mots ber- 
ceurs et les images trompeuses.

Elle murmura:
—Jadis, l’ai vécu aven l’espoir 

d'un «venir heureux, maintenant....
L’oncle Tienne n'osa interroger 

et le silence tomba, lourd entre eux.
Le chat s’étira dans sa corbeille 

et s'asseyant se mit à se lécher gra­
vement. Par moment, il s’arrêtait, 
fixant ses prunelles d'or sur sa 
maltresse et le visiteur, puis repre­
nait sa toilette.

L’oncle Tienne, se rapprochant 
de la Jeune fille, lui prit la main en 
disant:

—Vous traverses une crise qui 
était inévitable après votre brusque 
changement de v|« «t l’ambiance 
du temps. En acceptant la place 
d’inatltulrlce dan» oe modeste vil­
lage, et en voulant gagner votre 
vie, vous sve* montré que voua 
avJex du coeur, de la sagesse et du 
courage. Alles-orous donc voua 
abandonner à U tristesse qui bri­
se, et aux larme» stérile»?... De­
meures la vaillante que vous étie* 
et cherches la força autour de 
vous. j

—La prière!
La prière seule ne vous apportera 

pas le réconfort que voua appelez 
dans votre détresse morale, mais il 
y a la charité...

Changeant de ton il continua:
—Une de vos petites élèves man­

que depuis huit jour à l'école.
—Renée Joly, eWe est malade.
—Oui, mon frère la soigne par 

pitié, par devoir, pour lui donner 
FUluiion d’une guérison possible. 
La mère est morte de la poitrine, 
le père buvait avant la naissance 
de la petite, il a toujours continué. 
La pauvre enfant était condamnée 
dès l'heure où elle a vu le Jour, elle 
vient de commencer une phtysle 
galopante; dans un mois, six se-< 
mnincs peut-être, elle aéra morte 
et elle est seule dans un taudis où 
Célesline va remettre de l'ordre 
tous les matins; le père ne travail-1 

le plus, abêti par l'alcool, il pleu­
re aur sa fille agonisante, criant à 
l'injustice de Dieu lorsqu'il est l'as­
sassin de son enfant. Voilà une 
charité à faire... une misère mo­
rale dans laquelle vous puiscres la 
force. Ires-vous voir Renée Joly? j

Geneviève avait écouté tête bals-j 
aés, presque en révolte devant cet-'

te bonne action imposée â sa pitié. 
Comme elle ne répondait pas, l’on­
cle Tienne poursuivit:

—La pauvre enfant va mourir, 
seule â côté d’une brute ivre, son­
gez à ce que sera la fin de cette 
malheureuse.

La jeune fille tendit la main à 
Fondé Tienne en murmurant:

—Merci.
Elle n'avait donné aucune répon­

se, mais le frère du docteur n’en 
avait nul besoin. II avait lu dans 
les yeux de l’institutrice.

VHI
Au sortir de la grand’messe, Ge­

neviève se dirigea vers la maison 
de Renée Joly.

Pauvre maison aux murs lézar­
dé*, à l'unique fenêtre veuve de 
deux carreaux, et dont l’aspect 
donnait froid au coeur.

Elle frappa à la porte. Une voix 
jeune mais basse et sans timbre, 
lui cria d'entrer.

Dans la tristesse de la chambre 
on désordre, ou milieu de» effets 
jetés par terre et des marmites 
renversées, l'institutrice ae dirigea 
vers i’alcôve â rideaux au fond de 
laquelle apparaiaaait deux grand* 
yeux brillants dans un visage pâle

el émacié.
—Mademoiselle!
Il y avait de la confusion en elle; 

elle voulut se soulever pour saluer, 
mois une quinte de toux la prit et 
la rejeta haletante sur son oreil­
ler.

Maternellement, ia Jeune fille 
prit un mouchoir qui dépassait 
au-dessous du traversin et essuya 
le front moite de la petite malade. 
Elle respirait péniblement avec un 
souffle court et rauque, jetant un 
regard sur le désordre de la cham­
bre, rougissante elle dit:

—C’est très laid ici, Mademoiicl- 
le, la vieille Célcstine n’est pas ve­
nue ranger ce matin et, hier soir 
le père est rentré paf.

Elle s’arrêta interdite, honteuse 
d'avoir laissé échapper un mot 
quelle jugeait de pas devoir pro­
noncer devant l'institutrice mais 
celle-ci feignait de ne pas l’avoir 
entendu, elle disait presque gaie­
ment:

—-Célcstine viendra cet après- 
midi, et Je vais lui faire une farce, 

(à suivre)
C« Journal «*t tniprim* ans No* SM-S46, 

rue N'otrp-Dam» Eut, k MontrSul, pur 
IIMMUMEntE POIHILAÏEK, (k rtuponta- 
bllIU limit#»». GKOnOKS PELLETIER, 
udminlitratevr ut uacrttalrc.
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COMMERCE ET FINANCE
LE MARCHÉ 

DES VIVRES
U tableau suivant indique les 

arrivages à Montréal d’oeufs, de 
beurre et de fromage ]»our hier et 
les mardis correspondants:

1926 1925
13 avril 6 avril 14 avril 

Oeufs, caisses 3,121 2,159 6,678
Beurre, boites 349 5,087 336
Fromage, meu. 378 205 1,640

LES STOCKS

Vokd quels étaient les stocks de 
beurre, ue fromage et d'oeufs au 
Canada aux dates ci-dessous men­
tionnées:

Avril 1, Mras 1, Avril 1, 
1926. 1926. 1925.

Beurre, Ibs.—
De Crémerie—

3,265,965 5,910,431

156,763 241,601

1,769,425 
De Ferme—

15,899
Fromage—

11*635^007 13,101,638 5,671,410 
Oeufs, do*.—

D’entrepôts—
224 844 382,980 270,613

Autres qualités—

LES PRIX DU GROS
Voici les prix cotés par la mai­

son Elrébert Turgeon pour la fa­
rine et les engrais alimentaires: 

FARINE
Par baril, 2 sacs:

1ère qualité ............................
2ème qualité............................
Forte a boulanger, le baril . . $7.90
Farine à pâtisserie .............

LES ENGRAIS ALIMENTAIRES
Gru blanc, tonne................... $39.25
Gru rouge, tonne.................. $32.25
Son» tonne •••*'*»•••«**•• $30.25
Farine d'avoine roulée 90 Ibs $3.20

80 livres ........................... $2.90

OEUFS
Prix vendant aux épiciers de la

maison Z. Limoges et Cie:
Strictement frais ................. .. 39s.
Extra frais ............... .............. .. 37s.
Premiers frais .......................
Seconds frais .......................

BEURRE
Beurre frais:

Crémerie No 1 ................... . 39s,
Crémerie No 2 ................... . 38s.

En bloc d’une livre:
Crémerie No 1 ................... . 40s.
Crémerie No 2 ...................

FROMAGE
Fort â la meule..................... .. 29s.
Au morceau ............. ............ . 30s.
Doux, à la meule................... .. 22s.
Au morceau...................
Oka ..........................................
Kraft, 1b.................................... . 35s.

SAINDOUX
Tinette ...................................... 18Vks.
En seau .................................... 19s.
Bloc d'une livre ................... 21s.

Saindoux composé:
En seau................. ................... 16s.
En tinette................................ 15 iis.
En bloc .................................... 18s.

MIEL
Miel coulé:

Brun, en seau de 60 livres, la
livre ........................................ .. 9 s.

Brun, seau de 5 Ibs, la livre . Ils.
Blanc, canistre de 5 Ibs, 1b. . 15s.
canistre de 2 Ibs. Vi, ia livre 16s.
LES PRODUITS DE L’EBABLE
Le prix du sirop est baissé de 25 

cents le gallon.
Sirop de cette année, le gal­

lon ....................................... 82,25
Sucre, la 1b....................................  22s.

POMMES DE TERRE 
(Prix fournis par la maison 

4. Lalonde)
Les patates blanches, du bas du 

fleuve et du Nouveau-Brunswick, 
prises en wagon, par 90 livres, coû­
tent $4.00 au gros; au détail, elles 
se vendent ,?4.l)0 par 80 livres.

Les patates rouges d’en bas de 
Québec coûtent en gros $3.75, par 
90 livres. Elles se vendent au dé­
tail $3.75 par 80 livres.

Les progrès de la
Southern Can. Power

LA MATINÉE 
À LA BOURSE

LE MARCHE EST PEU ACTIF ET 
LA TENDANCE EST ENCORE A 
LA BAISSE ______
La tendance des cours inclinait 

encore à la baisse à la séance de ce 
matfh, en Bourse locale. Dans l’en­
semble les changements étaient de 
peu d’importance. Cependant, un 
lot de 45 parts de Penmans a chan­
gé de portefeuille à 180, soit un gain 
de 5 points 1-2 sur la dernière ven­
te, effectuée il y a environ deux se­
maines. L’action ordinaire du 
Howard Smith, qui avait fléchi de 
quelques points depuis quelques 
jours, a récupéré sa perte en se trai­
tant à 44 1-2, une ascension de qua­
tre points sur la dernière vente 
d’hier soir.

Le Smelters a encore été le titre 
le plus actif de la liste. Après avoir 
débuté à 209 1-2, il s’est alourdi à 
207 1-2, clôturant à 208 3-8. soit une 
perte d’un peu plus d’un demi- 
point sur hier. Le Montreal Power a 
ouvert à 229 1-2, puis il a fléchi en 
fermeture à 228, en baisse de 3-4 de 
point sur la clôture d’hier. Le Bra­
zilian a fini à 90, sans changement 
avec hier. L’action ordinaire de 
l’Asbesfos a clôturé en baisse d’un 
point à 96, tandis que les deux titres 
nouveaux étaient plus fermes de 
quelques fractions.

Les titres du British Empire Steel 
étaient nettement à la baisse. L’ac­
tion de seconde priorité s’est alour­
die de deux points à 5; l'action de 
première priorité a reculé d’un 
demi-point à 25. L’action ordinaire 
s’est traitée au-dessous de 2.

Voici la liste des ventes de la ma­
tinée fournie par la maison L.-G. 
Beaubien et Cie;

BOURSE «JE MOUTOCKAï»
T'ENTES

DE 10 H. A 11 HEURES 
AabcftU» Corj». nouveau, 11 à 19ïi tl à 20

lû • ae ïu i» ïu ao à 20. . .
Well TuiepAune, la « 137 7 fe 137 d à 137. 
UriUvIi i-iup. Steel, 25 à l ;» ,100 » 2. 
bpu^wjtui ilmotion, 2H! a ôU À wVj

iiK» a auto Nw « w ** *0 a yo*i lu
a 'Ju*i 1UU a 90^% Ô0 à Mrouipioii ujui 1 aj>cx, 10 a 32 290
^ Canada Cernent, 10 à 102’,!•

CaïuuKi StcaiiiîUiip» 10 a -i/ la à 17 JO a 
100 à 17.Canada tSeernslüp Voting Trust, 500 è 16 

50 à 16 10U à 16. . _ xConsolidated Mining and SroedUng, oO a 
200C, lu u 2d,JÜ 10 « 200 ü 30 A 20a .* jü a 
2IM‘U 25 5 200^4 25 à 200"» 25 è 200% 160 a 
2(»0‘a 50 ù 200% 50 2uy% 25 à 2u«% 25 
» 26o% 25 a 200% 25 à UUS% 26 à 20S JüO à 
20» 25 à 307% 25 U 208% 25 a 208% 2u a

Ucinmion Glas», 5 à 65 %'15 A 05 90 6 05 3 a 95 50 à 93 25 à Oo 10 a 95 50 a 95 10 a 
Wp,

Howard hJidth Paper Mlüs, d0 6 43% 15 
2 Ci % 1» 6 4S%. laiurentldo Co. 10 6 S7 15 à O".

J.>«ii construction, 30 • 41%.
MiuiUru Power, 6 à 226% 10 a 229 % 30 à 

229% <5 à 229 % 25 à 229 % 50 0 229% 50 a 
229 % 5tf « 2*1% 25 a 229 % 460 à 229% 100 
a 228% 20 u 228%.

Nationau Brtwexiea, 2 à 60% 30 i 60% 5 à 
6lH% ai ft Ul% 20 ft 60%.

Psuman’s Prf., 16 ft l»0.
UlK-lkec 'Power, 25 ft 122. 25 A 122.
Micrwiu Williams, 10 à 130.
Spunisi'. lUvtr Paper HUlis, 25 ft 201 10

ft loi %.Asliestua Corp. Prf., 1 ft 08% 2 à 68, nou­
veau.

tft.'igo-Cannda Paper Prf., 10 ft 98. 
British Ciupne Steel 50 ft 25 25 ft 23 25 * 

25 26 ft 25 25 ft 25 |l5 ft 26.
Uritiaii Empire Sleet Prf., 2de., 5 ft 7 110 

ft 7 25 ft «% «0 u 7 10 ft 7 00 ft 6% 100 ft «% 
45 ft 8% oft 0% 50 ft ti 50 ft 6.

Canada Steamship Prl,, 40 ft 09% 60 ft 09% 
100 a <>9% 70 ft 00% 200 ft 09% 50 ft 69% 22 
ft 69% 15 ft 09 %1U ft 09%.

Canadian Gar and Pounnry Prf., 6 ft 80%. 
Dominion iron Prf., 25 ft 16.
Gen. Electric Prf., 10 ft 58V*.
Goodyear Prf., 5 a 95.
Mackay Prf., 23 ft 69.
Price tiros., Prf., 10 ft 97% 4 ft #7%. 
Spanish River Prf., 25 ft 116.
Widuuptg Electric Prf., ô ft 98%,

I VCNTE3
DE II A 11 mrCRES 30

Asbestos Corporation, 25 ft 96% 1 ft 96 600
ft 90 25 <1 90.

Asbestos Corporation, nouveau. 10 ft 20 
10 ft 20 25 d 20 25 ft 20 25 ft >20 5 ft 20 6 ft 2U 
10 ft 20 97 ft 20 25 ft 20 122 ft 20 10 ft 20 
10 ft 20 15 a 20.

BrasiUun Traction, 50ft90 16ft90 25ft 
90 36 ft 90 46 ft 90.

British Pmplre Steed, 50 ft J%% %73 ft -%
J Mrmnpton Paper, 80 ft 32 5 ft 33 16 ft 32 
25 ft 32 75 ft 32.

(tmadu -Veamshtp, 60 ft 17 60 ft 17.
Ctiuad un lialustrial Alcohod, 26 ft 17% 25

ft .17%.
Connuidated Mining and Smedtlng, 25 ft 

308 25 a 297% 10 ft 207% 25 ft 208 % 25 a 
208% 25 ft 298% 50 ft 208% 26 ft 208% 25 ft 
208% ti5 ft 20891..

Hunt avion Gists, 50 ft 95 20 ft 95 30 ft 95 
25 u !4 30 ft !U 23 ft 94 25 ft Pi 25 ft 93% 
<6 ft 0.!% 75 ft 93% 1O0 ft 93%.

‘ «3\

117%1444t31
«%

136
’Stë
40%
33%

IWV*

73
39%

118
296
118

Bourse de INew-York
Oar» faarnls aar la nalMti GBOFfWO* 

* CIE, caartiara. 181, raa Notra-Daasa 
aat. Montréal

American Can ............................. 43% 43J^
American l,oeoanotive 96%
American Smelting ................. .. 7'7%
American Tef. aiKl Ted.................1*4%
American Woolen ............ 31
Anacondti Copper ................... . 43
Atchison .............................. . 126%
Buidwln LoeumoUro ........... . 102
HaJtimore and Ohio ................. 86%
iietisiehein Steel .......... ............... 40%
Cabfontiu Prtroletim ......... 83%
Canadimi Pacific ................... .. 1*4%
Chicago Hock Island ............... -13%
Oailinen tul Baking ‘U’* ........ 13%
Continental Can ................... .. 73%
Com Products ................... . 38%
Famous Players Corp. ...........  110
General Pilectric ......................... 206%
General Motors ........................... 119
General Petroleum .......... . 58%
liudsou Motors .......................  68
Interna tumid Paper ................... 40% 40%
Mock Trucks ..............................  109% 1'10%
New-York Central ..................... 122% 121%
N. Y. New-Haven R. R.............. 36% 35%
Northern Padfic ....................... 68% 69
PennsyUTohin R. R....................... 6a% 51%
Pan-Amctiean Petroleum "B” «3% 63}'«
Pierce Arrow ...................... 36% 35%
Republic Iron and Steel .......... 40% 48%
Sinclair Oil ..................... -.......... 20 20%
Southern Pacific ....................... 98% 9»
Southern Railway ...........'......... 108% 108
Stud ebiiker.......... ................. 62% 52%
Texas Oil .....................................  60% 50%
I'oliaoco Products ..................... 97% 97%
U. S. Rubber-...................... 66% 64%
V. S. Wee; ...................................  118% 119%
White Motors ............................ 63% 63%
WUlys Overland ......................... 24% 26

Bourse des mines
(Cours ronrnrt par Mount A CO. LUs.

4, rue de PHftpital. Mentréali.

KAMINISTIQIfiA POWER C(y., LIMITED
Âetlons privilégiées 7% cumulatif 

Valeur au pair: $100
DfvMMMto pftyabt* au pair à la Banqua Royal* du Canada, 

an Canada, 15 févrlar, mal, août at novambra.

Circulaire descriptive adressée sur demands

GEO. BEAUSOLEIL & CIE
112 rua St-Jaoquaa - Téléphona Main 1400 ‘ Montréal

Canes Professionnelles et Cartes d’Affaires
AVOCATS

Vanier & Vanier
AVOCATS

Anstola Vanier 
T41. Havre 2841 Guy Vanier 

•7 Saint-Jacques

L. J. Forget & Cie
<T.-W. McAMJLTYi

ETABLIE EN 1872
MEMBRES DE LA BOURSE DE MONTREAL

95-97, rue St-François-Xavier
Main 0082 Main 0875

AnvsLet ............................................... 108 106
-Vi'CH • • « • • •
Argonaut Couk ....................... .
Atlas ..................................................
BatUlwin .................................... .

34% 30
39% 311 $

Barry H oil y ......................................
Berner ............. .

30
75 ii
6 7% 

2% 4
tM% 86 

1 3» 40
156 167 
4W 4M

BlM'kiuglkUU ......................................
CttiMdiaa Lcr alu ...........................
Capitol ............. .................................
Castle ..................................................
Columbus NJ/hiand .........................
chaput iloghc ................................
Cous. W<»4 Doju- Luke .................
Crown n?a«rve ..................................
Dosne Minas ......................................
Gladstone ..........................................

ll 14 
9% 20

16 16% 
1370 1300 

28 30
1*25 1»I0
% w 162 164

Holllnger ...........................................
bld ion .........................................
Keelev .................................................
Kirkland Lake ................................
Lake Shore .......................................

116 117 
1000 1075

l.a Rose ........................ .................... 16 1<7
30

6% 7
76 90

3460 2500 
16% 17

27
12 17
35 36

asuo 1600 
227 229 

6 7
9U 1

TavaJ (Joe.......... .................................
Lorrain Cons......................................
Lorrain Trout Lake .......................
McIntyre ..................................... ....
McKinley ...................... ..................
Montreal Rouyn................... .............
Mcmeta ...............................................
Newray ............................ . .
.Noronda ......................................
Premier ...........................
Preston East Dome .........................
Peterson lake ............. ..............
Htmyn Gold ............................
Houyn Uuébec ..............................

't 5
2U a

reniiskannng ..........................
Feck Hughes ..........................
Tough Oakes ..........................

IS 15 
32R 328 
41 42

160 170Vtpond Cous.....................................
Wigwam ......................

LISTE NON COtffiB: —
Ooniarmn ................................
Silver Bullion............................ 350 375
Siscoe ............... . 15

COURS DU CHANGE
Cours moyens le 14 avril 1926: 

Londres, livre sterling . . . 4.86
l’aris, franc......................  3.44
Bruxelles, franc ....... 3I79
Rome, lire......................... . . 4,04
Genève, franc.........................  19.33
Amsterdara, florin..................... 40.ll
Madrid, peseta.................. . 7 14.30
Stockholm, couronne .
Christiania, couronne .
Copenhague, couronne 
Rio de Janeiro, milreis 
New-York, dollar . . .
Berlin, mark...................

Douumon Textile, 100 à 0:i 
leikj o tnt Wood., 10 ft 15ij 1 • 150. 
l iuiriMiiuU' Pnwer, 5 ft 105.
Maat>v»ito ai, 25 ft o.La Southern Canada Power adres- i M*oDumiid, 25 ft S. I

se a ses actionnnires en même temps1 M.mtruu i%wer. 20 à 228% 25 à 22B% 60 
qu’elle leur fait tenir leurs dividon- fas^Ws^ft im 2 t
des une lettre dont nous extrayons |
cette onrtie : National brewvrtc» 05 * «o 10 a w 25 <1 ui

“Nous sommes réellement fiers de ,2i,* 60 5 ft 60 3» ft eo 10 ft_eo,
vous annoncer que la Canadian Ce- \ 4 ’"vr^, 1 * 121 20 * 121 5 * 121 70
lanes s Co., après avoir étudié tout i simwmjgim Water and Power, 25 c. pb 
le Dominion, en est vertu è lu con-1„ .elusion qu’elle préférait s’établir! L.i^iu^to^'imk iw ftim% 
dans le centre de î Industrie tie la' of oum-ir, 10 ft 101% 1 - -*-!

26.70 
21.68 
26.16 
13.85 

lb % esc. 
. 23.85

A WALL STREET
----------- *

New-York, 14.
La tendance des cours était quel­

que peu contradictoire, è l’ouvertu­
re de la séance ce matin, quoique 
plutôt à la hausse. Des nouvelles 
commerciales plus favorables ont 
encouragé l’achat des industriels 
les plus çn vogue, tels que Dupont, 
General Electric. Gulf States Steel 
et Anaconda Copper; mais les ac­
tions des compagnies d’automobi­
les étaient encore à la baisse.

Le compartiment des chemins de 
fer s est assez bien comporté, et 
Hudson Canadian Pacific, Missouri 
Pacific privilégié, Texas and Paci- 
fic et Atlantic Coast Line ont comp- 
e des gains d’un point ou deux dès 

le debut de la séance. Il y avait 
aussi une bonne demande pour les 
actions des compagnies locales de 
traction.

Le marché des changes était fai­
ble a i ouverture.

Les producteurs de ciment

soierie, ô Drunimondville, dont les i 
progrès sont déjà si remarquables. ,

“11 nous fait également plaisir de j 
signaler le fait que la Stnebino < k «u, ^
Trnck Campanu a choisi Granbv I ivitii!? v.n«,l?0 m * 1 mb «rr m à rv 
pour y établir une usine, et ceci /J * •>% 2.» a ii « b% æ * st;
uniquement grâce aux efforts de la 4® * *% RW ft s% i«o

>*<%: Of CfUlftjfl, K) ft 101% 1 Oft 101%. twttt (Jty. 111 a 71.
Wabftftsi, Cotton, 5 à 61.
Wlnnlpfg Rlecü-ic 10 ft 48%.
IVovU» Mfg., 30 * 42 10 * 42,

i^orpoiwtlon nwxveaM, JVf,, 10

Chambre de 'Commerce'tie cette vib '5%“3! * su *, 5 
le progressive. 1 as ft 5 se a 5 55 « .

“Parmi les récentes additions aux i 3!',l à , municigélitçs que nous desservons, | es " î J 09% 390 4

% ft S% 21, t 6%
50 à ô 50 k 4 ûé * 5 50 à 5 25 ft 5 10 ft 6% 110 ft

La première convention amiuelle 
des producteurs de ciment de la 
province de Québec aura lieu la 
semaine prochaine. L’emploi du 
ciment, principalement dans la 
constrimtoin des bâtisses, a fait 

i beaucoup de progrès depuis ouel- 
1 ques( années, et on a cru qu’il serait 
j de 1 avantage de tous les intéressés 
. ne se réunir. Ces réunions auront 

Heu mardi et mercredi de la semai­
ne prochaine, à l’édifice de la Cana­
da Cement.

Le marché du gucre. s% 20
11^ 4 ft Î7» u.. - «wv m w uv ■ .1 DW > .1 ». V- , J»

Nns-\ork, 13. — Quoique peu
69% 5 ft éf 'l f Vin<lriChé SUCr<'S bru,R

citons Ste-Hélènc de Ragot, Warden }« « n**19% 25 a w%"»*ft w% j 1*3 de cent, à $4.l?5 pour V^sucre cu­
rt Roxton Pond, avec lesquelles des | •»% M • r%% 35^ 89% s « «8% 10 î bain, les droits payés On a vendu
contrats ont été passés pour Pédai- iSVVw io « m \ t m 00 ^ * ‘Ji * lO.OT ’ ' - 8 vendu
rage. ------- Ml " .

"La nouvelle ligne de Stanbridge- 
East est maintenant en pleine opé­
ration; à Roxton Pond, la sous-sta­
tion est finie et le système de dis­
tribution installé. Nous sommes nAix-om-,
sur le point d’établir une ligne de | hoy*ie. 2 * 251% .-.Vast %.
4 o aaix t?----- ,<--- . (%iu,ltrutj(> NnllanaJc 8 ft ISO,

AÀa "'Y'3 a vendu
_ .... ....... , ““u sacs de sucre cubain, pour

6 * 6 * K» | livraison pendant la seconde moitié
SpaiiUm HivCT prf.. » à ns u P a'r,11* » 4H.W8, et 10.000 sacs, pour
•rîîL «f^OftnaxU Prt'„ i ft ji». I livraison prochaine, à $4.05.

Le marché à ternieTwin t ity, Prf,. 0 
8a^oat,s >tf« fri.,

A 101.
■ ft «2% î ft 82% 3

13,000 volts entre Farnham et St 
Césnire, avec les sous-stations ne- > 
cessaircs dans ces localités; dp nlus, j 
le nouveau système de distribution ; 
pour desservir Ste-Hélène de Bn-1 
got est çn voie d’installation.

Cotes hors-liste
i*!,rl!,i#-P5r Bstobltn «t Clt.t

vendeur; 10 à 16.75 100 h
Les Agrandissements à l’usine de Mt Kn^nwini, V à » ventls-* ** 

Drummondville sont complétés, et I hryden u à « îentr»
grâce aux nouvelles unités en usa-1 -----
ge, 18,000 h.p. sont, maintenant gé-1 Le niveau du marché

,, . .----- -- _ ----- - des sucres
Ai bruts était plus faible. Les prix ont 

d abord fléchi de 3 à 6 points, mais 
| Js se sont quelque peu raffermis à 

‘ °Pproche de la fermeture, de sorte 
i qu ils ont clôturé de 3 à 5 points en 
baisse.

La demande est modérée sur le 
marché du sucre raffiné. Les prix 
sont sans changement.

COMPAGNIE DES TRAMWAYS 
DE MONTREAL

Avis de dividende

Avis est par les présentes donné 
qu’un dividende de deux dollars et 
cinquante sous ($2.50) par action 
pour le trimestre terminé le 31 mars 
1926, a été déclaré sur le capital- 
actions acquitté de la compagnie, 
payable jeudi, le 15 avril 1926, aux 
actionaires inscrits au registre le 
mardi 6 avril 1926, à 4 heures de, 
l’après-midi.

Par ordre du bureau de direction, 
PATRICK DUBEE.

Secrétaire-trésorier.
29 mars 1926.

MONOGRAPHIES
ECONOMIQUES

Une série d’études sur des 
maisons industrielles et 
commerciales canadiennes- 
françaises, par

EMILE BENOIST 
préface de

M. Edouard Montpetit
Un fort volume de près 

de trois cents pages qu’on 
peut se procurer au service 
de librairie du Devoir et 
dans toutes les bonnes li­
brairies.

Franco, $1.

Le tirage comprend 75 exem­
plaires numérotés et autogra- ! 
phiés par l’auteur. Ces exem­
plaires se vendent $2, franco.

S’adresser
“Devoir”.

à J’auleur, au

sera nommé vice-président de la 
St. Maurice Valley Corporation et 
qu’il s’occupera spécialement des 
ventes de la compagnie.

Les législateurs de 
la nation

Un court trajet confortable à 
travers quelques-unes des scènes 
les plus intéressantes du Vieux 
Québec et on arrive à la cité du 
Parlement du Canada. Le voyage 
lui-méme est parswné de magnifi- 
quieo scènes attrayantes et ù tout 
moment vous voyez pointer le clo­
cher d’une église à travers un bou­
quet d’arbres et marquant le site de 
quelque village. Plusieurs beaux 
lacs et une contrée montagneuse 
délectent l’oeil quand vous ôtes 
commodément assis dans le wagon 
Observatoire «ft voyez défiler aos 
milite et les milles tout doucement, 
sans effort. Tout le monde social 
se donne rendez-vous en la capitale 
durant les sessions du Parlement et 
la cour vice-royale fait voir nlu- 
sicurs fonctions intéressantes. Des 
trains circulent à des heures conve­
nables et une visite, aller et retour, 
à Ottawa peut facilement se faire 
en une seule fournée. Voyez n’im­
porte quel agent de billets, du Paci­
fique Canadien pour avoir des dé­
tails complets ou téléphonez ou 
écrivez à F, C. Lydon, agent des 
voyageurs en ville, 143, nie Saint- 
Jacques, tél. Harbour 4211.

(réc.)

nérés à cette usine.”

Elu directeur
du Royal Trust

M. Ross H. McMaster, président 
du Steel Company of Canada, vient 
d’être élu nu conseil d’administra­
tion du Royal Trust Company. M. 
H. H. Champ, vice-président du 
Steel Company of Canada, a aussi 
été nommé au conseil d’aviseurs de 
Hamilton.

' oici la cote moyenne, en Bour­
se de New-York. de vingt titres 
représentants des groupes indus­
triel et ferroviaire:
.. , Indut.
^«rd' ...................... 126.89
i-undi ...................... i25.oo
Il y a une semaine 130.21
Il y a un an........... 119.61
Maximum, 1926 .. 146.07 
Minimum, 1926 .. 123.11

Ferro v.
109.58 
108.93 
110.85 
110.85
117.59 
105.88

Total des ventes: 1402,300 narts

Agence de ventes
pour la St-Maurice

La St. Maurice Valley Corporation 
vient d’annoncer la formation de la 
St. Maurice Valley Sales Corpora­
tion, qui se substituera à la S*. Mau­
rice Sales Company et A la Holgo 
Export Company. La nouvelle com­
pagnie vendra la production de la 
St. Maurice Valley Corporation, de 
la St. Lawrence Paper Mills, Li­
mited, de In Beaver Board Company 
et de la Port Alfred Pulp and Paper 
Corporation.

Ou croit que Thomas T. Waller

LE SPORT
(Suite de la page 7)

RESULTATS D’HIER
LIGUE NATIONALE 

Brooklyn, 3; New-York, 0. 
Philadelphie, 6; Boston, 3. 
Cincinnati, 7; Chicago, 6. 
Saint-Louis, 7; Pittsburg, 6.

LIGUE AMERICAINE 
New-York, 12; Boston, 11. 
Washington, 1; Philadelphie, 0. 
Cleveland, 2; Détroit, 1.
Chicago, 5; Saint-Louis, 1, 

POSITION DES CLUBS 
LIGUE AMERICAINE

G. P. P.C.
Cincinnati ........... 1 •0 1,000
Brooklyn............... 1 ft 1,000
St-Louf*................. 1 ft 1,000
Philadelphie......... 1 11 1,000
New-York ............. « 1 000
Chicago ................. 0 1 000
Pittsburg............... o 1 000
Boston .................... ft 1 000

LIGUE AMERICAINE
G. r. P.C.

Washington ......... . 1 (!■ 1,000
New-York 1 ft 1,000
Cleveland •amt*xai 1 0 1,000

Les Services publics
Les Services publics suivent le 
même rythme de croissance que 
la vie économique du Canada. 
C’est encore le meilleur gage de 
sécurité.
Montreal Tramways 5%1941 
Montreal Tramwaj^i 5%1955
Bell Telephone 5%___1955
Quebec Power 6%_____1953
St.Maurice Poweré >4 96-1953 
Montreal Pub. Ser. 5%..1942 
Lauren tide Power 5J4 % 1946 
Duke-Price Power 6<*>1949 
Manitoba Power S>4 %..1951
Notre service des négociations 
courantes traite aux meilleurs 
cours du jour, à l’achat et à la 
vente, tous les titres “Services 
publics” hui sont à la base 
même du développement géné­
ral du pays.

Demander nas circulaires

REN C-T. LECLERC
Incorpwrfta 

Msntrtali- ISO, rue 
Qutbaci- 74, rue S.-Ptarr*

(kl Al SON PONDCK EN Ml)

281

Baril & Tousignant
AVOCATS

Tél. Main 82S4 SO St-Jaeqaa*. Ch. TW 
D. BARIL. E. TOUSIGNANT,

B.8. L.L.D. BA., L.L.D.

JacquM Cartier, LL !.. Tél. Main 5128
Jaan-Vletor CartUr, LL. L.
L..J. Barcclo, LL. B.

CARTIER ET BARCEL0
AVOCATS

Charabrs 7#8a, Immeuble ''Power”
S3 ouest rue Cnir Montréal

ST-CERMAIN, GUERIN t RAYMOND
AVOCATS

X**dH**b ***** *®> ,n* St-Jacque*
P. St-Germain. LL.L., L. Guérin, LL.L. 

P. Panel-Raymond, LL.L.

MAURICE 0UPRE,L. LL, C.R'
AVOCAT ET PROCUREUR

ds l’Etuds
Pitssatriek, Dupré, Gagnon et Parent 

Immeuble Morin
111, COTE DE LA MONTAGNE 

Téléphone m «t 213
QUEBEC

COMPTABLES

LARUE & TRUDEL
COMPTABLES INCORPORES 

(Chartered Accountants)
LaRUE, TRUDEL & FICHER

Syndics et Liquidateurs
802, Edifice Insurance Exchange

MONTREAL
Bureau fc Québec i 71, me Saint-Pierre

P.-A. GAGNON
COMPTABLE LICENCIE

(Chartered Accountant)
Chambre 315 

Edifice "Montreal Trust’’
11 Place d’Armes. Tél. Main 4912

RELIEURS ET REGLEURS

RELIEURS & R EGLEURS
VILLEMAIRE & FRERE

REGLAGE ET COUVERT A FEUILLES 
MOBILES DE TOUT GENRE 

Edifice Chambre de Commerce
Harbour 3078, 17 St-Jacques

ASSURANCE

Normandin & DesRoslers
Courtiers en Assurances

232, RUE SAINT-JACQUES,
Tél. Main 39 88-4553 MONTREAL

Cadres! Miroirs! Moulures!

La Cie Wisintainer & Fils Inc
Manufacturiera-Importateurs 

IMAGERIES. VITRES. GLOBES, ETC. 
Groe et Détail.

Bureau et Maraefn: Manufactured
88, rue St-Laurent 7, rue Clark

MONTREAL. QUE.
Téléphone- Plateau 7217-T218

Quel est l’abonné . . .
qui ne pourrait pas trouver, 
chaque année, au moins un 
nouvel abonné? Pour réus­
sir il n’y a qu’à vouloir. 
Donc tous à l’oeuvre.

*»»•«■ ••~iAtauv««AO*
- MOWTfttAk

Chicago.....................  1 0 1,006
St-Louis ............... i 0 1 000
Philadelphie- .... 0 1 000
Détroit...................... 0 1 000
Boston ...................... 0 1 000

LE TENNIS
L’ASSOCIATION DE TENNIS DE

QUEBEC ' ____ ,
Québec, 14 — M. J.-N. Francoeur, 

président de l’Assemblée législative 
qui est, à ses heures de loisir, un 
fervent du jeu de tennis, a été réélu 
président du Quebec Lawn Tennis 
Club, pour l’année 1926. L’assem­
blée générale annuelle a eu lieu au 
Château Frontenac et pratiquement 
tous les membres du club y assis­
taient; tout fait prévoir que la pro­
chaine saison de tennis sera très 
brillante.

Le nouveau bureau de direction 
se compose comme suit:

Patrons honoraires: le lieutenant- 
gouverneur M. N. Pérodcau, et M. 
L.-A. Taschereau, premier ministre 
de la province. Président honorai­
re. M. Antonin Galineault, minis­
tre des Travaux publics. Vice-pré­
sidents honoraires, le gén. J.-P. Lan­
dry, le Rév. Bishop Willhtms, MM. 
A. W. Colley, D. Johnson, A. Vea- 
sev.

Président, M. J.-N. Francoeur, 
réélu.

Vice-président, M. Charles Mur- 
phv, réélu.

Trésorier, le major Cortlandt A. 
Fages, réélu.

Secrétaire, M. Robert Tasche­
reau.

Directeurs, MM. C.-J. Simard, Ho­
race Coulombe, Dr Jos. de Varen- 
ncs, Pierre de Guise et Geo. Love.

Les activités toujours croissantes 
du club ont nécessité la division 
d’une charge très importante, celle 
de secrétaire-trésorier, occupée jus­
qu’ici par le major C. A. Fages. A 
l’avenir, le major Fages no s’occu­
pera que des finances du club et M. 
Robert Taschereau en devient le se­
crétaire.

Le rapport financier accuse un 
surplus assez considérable. Ce sur­
plus a été accueilli avec d'autant 
plus d’enthousiasme que le chalet a 
actuellement besoin de réparations 
urgentes, qui doivent être faites au 
cours de la saison.

Le rapport des opérations de l’an­
née est egalement très satisfaisant. 
Il fait surtout mention de In visite 
que les étoiles féminins du tennis 
ite la Grande-Bretagne ont faite à 
Québec, l’an dernier. Plusieurs nou­
veaux membres ont été admis et les 
cadres du club ont été quelque peu 
agrandis. Ceux qui veulent en faire 
l>nrtie peuvent s’adresser au secré- 
laire et nu trésorier.

QUE FERA TILDEN?
New-York, 14 — On se demande 

encore cette année si “Big Bill” 
Tilden. pourra se maintenir comme 
le meilleur joueur national de ten­
nis.

"Big Bill” font remarquer les pes­
simistes h eu plus de mauvais mo­
ments dans les tournois de 1925 
qu’en toute autre année précédente. 
On fait aussi remarquer que Tilden 
a subi îles défaites consécutives au 
tennis intérieu” avec René Lacoste 
et Jean Borotra, les agiles et ambi­
tieux aspirants aux honneurs mon­
diaux. On sait en outre, que Tilden 
u perdu aux mains de Vincent Ri­
chards, rn Floride.

Lacoste semble celui qui est le 
plus dangereux pour Tilden h l’heu­
re actuelle. Le sphvnx français 
vient d’avoir vingt-deux ans et il a 
foute l’étoffe d’un champion. Il est

Compagnie d'Assitranoesur laMb

’/r

Pouces Modernes 
Avantages Incontestables 

Sécurité Absolu®

U Seule Compagnie Canadienne Française d'assurance sun ia Vie

GAUTHIER ELECTRIQUE Liée

Tous renseignements et cotations seront tournis avec, promptitude, satis­
faction garantie. «-1-27

320 rue St-Jacques, Montréal. Main 1040
i

Accessoires électriques en 
gros. Spécialité: Appareils 

d’éclairage.
Assortiment complet de toot acces­

soire électrique.

ANNONCE

venu bien près de battre Tilden 
dans une rencontre challenge pour 
la coupe Davis l’automne dernier. 
Son amélioration depuis a contri­
bué à augmenter considérablement 
ses chances.

En outre de cette menace étran­
gère Tilden aura ses adversaires 
américains avec qui il faudra 
compter.

Pour les rencontres du cham­
pionnat national en septembre à 
Forest Hills, les figures principales 
seront Tilden, Johnston et Lacoste. 
Richards et Borotra en effet ne 
semblent avoir aucune chance par­
ce qu’ils n’ont jamais été capables 
de suivre leurs concurrents.

Tilden essaiera d’être champion 
pour la septième fois consécutive et 
ses amis sont confiants qu’il fera 
bonne figure.

Une campagne qui attire autant 
d’intérêt est celle «’Helen Wills, la 
femme qui a remporté trois fois le 
championnat d’outre-mer où clic 
passe la majeure partie de la saison 
du jeu. Bien que battue sur la Ri­
viera par Mlle Suzanne Lenglen, la 
championne américaine est consi­
dérée comme ayant an moins une 
chance de triompher de la fameuse 
Française soit dans les rencontres 
de club, soit dans les tournois nui 
auront lieu en France et en Angle­
terre. , ,

Aux Etats-Unis, la plus grande ri­
vale de Mlle Wills, est Mlle Eliza­
beth Ryan, qui a gagné la deuxie­
me position au cours d’un long sé­
jour outre-mer.

Il n’y a pas beaucoup d’autres 
concurrentes. Mary Brown et mada­
me Molla Mallory' en ont pratique- 
ment fini nvec le tennis tandis Que 
les autres jeunes étoiles ne sont pas 
encore bien fameuses.

AVIS LEGAUX
COUR DE CIRCUITPro-lnc# d* Qu**'*

DUtrict ■)• Montré»!'
Th» (Vrlnoh'-Rftrklnw C». du Canada, 

Ltd., «corps politique et çonporé, ayant «on 
bureau chef et «a principale plare d'af­
faires doivH 1« cité (le Stratford, dans 1« 
orovlnce d'Ontario, demanderrase, v» Al­
fred Merle Bowker, dans les cité et district 

•de Montréal, et faisant affaires ami sous 
les nom et raison de Rowker’s Transfer 
Service tleg’d., défendeur.

Le 24èine Jour d’avril 1020, ft 10 heures 
de l'avnr.t-cnkll, au domicile dudit défen­
deur. au sm 07. rue Harvard, en la cité 
de Montréal, seront vendus par autorité de 
jstatlce le» biens fl effets dudit défendeur 
salsrls «i ccttc cause, consultant en un pho- 
mvfraphe un clavigraphe, un pupitre, etc.

Condition»: A HO I.NT COMPTANT.
J.-P. BEAUPRE. H.CJh

Montré»!. 13 avril 1826,_________________
Prévint» i* Qnéuff COUR DE CIRCUIT 
District d* Montrés).

No 6002.
The Old City Manufacturing CotnuMUiy, 

l.lmltesl. de Monlréail, dmiaivleresse, vs 
\V. Wilhtcnner. de Montréal, défendeur.

I.e Ziéine Jour d’avril 1820, ft 10 heure» 
de (’■vfts.'-mldl, «u domicile dudit défen­
deur. ou no «33, rue Jarry, en .la cité de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice Je» Liens el effets dudit défendeur 
saisi* en cotte cause, consistant en meu­
bles de ménage, etc,

Condition*: ARGENT COMPTANT.
J.-X. PAIZE. B.C.R.

Montréal, 14 avril 18». -

Province de Québec 
District de Montréal

No 460

Cour supérieure
Dame Fxorlde Beauchamp, des cité et 

district de Montréal, épouse commune en 
biens de Napoléon llenftty, barbier, des 
môme* lieu*, dûment autorisée ft ester en 
Justice en séparations de biens,

demanderesse,
v»

Napoléon Dcmuy, des mêmes lieux,
défendeur.

Une action en séparation de bien.» a été 
Instituée en cette couse de BOftme jour de
mars 1920. ^ MOLLBUJt.

Procureur de la demanderesse.

Provint* 4e Québec COUR DE CIRCUIT 
DUtrict de Montréal.

No 2370.
Alphonse Décary, ovocaf et conseil du 

roi, des cité et district de Montréal, de­
mandeur, Vi Harry Watkins, du même tien,
léfeudcu-.^ jour m»;, ft 19 heures
de l'avanMnldl, au domicile dudit défen­
deur. au no 27t. nie William, en la cité de 
Montréal, seront vendus paf fUtoMté d* 
Justice U* bien» et effets dudit défendeur 
saisis en cette cause, consistant en un gra-
UT^°d"Lnr-UABr,fel-1<!rn0g1?PTANT.

Condibons^A£HAMpAaNEt H.cs.
Montréal, 14 avril 1926. ._________

Province de Quéhr» COUR DE CIRCUIT 
DUtrict de Montré»!.

No 22077.
Montreal Messenger Service, de Montréal, 

dpmamdcrcsse. vs Morton WaJker et Morton, 
du môme lieu, défendeurs, .

le S3éme jour d’avril 1926, ft 10 heures de, 
l’avant-midi, à la püoee d’affaires desdits 
défendeur», an no 10, rue Cathcart, cham­
bre 396, en la cité de Montréal, seront ven­
dus par eu tor) té de justice les biens et ef­
fet» de>dlts défendeurs saisis en celle caai- 
se, consistant en deux clavlgrnpihes et meu­
bles de bureau, et-.

Condition» : ARGENT COMPTANT.
M..T. RORIU ARD. H.CS. 

.Montreal, tt avril 1926.

Provint» de Qnehri COUR SUPERIEURS 
District do Montréal.

No 5315.
G. N. Clermont, demandeur, v» Georges 

Marte!, défendeur.
Le 23ème jour d’avril 1920, ft 3 heures do 

l’aprés-niidl. «u domicile dudit défendeur, 
am no 4, avenue Bellingham, appt 4, em la 
cité do Monlréail, seronl vendus par auto­
rité de justice Je» biens et effets dudit dé­
fendeur emu's en cette cause, consistant en 
meuble* de ménage, etc.

Comblions : ARGENT COMPTANT.
- J.-H. OOCKSTAOP». H. c. S.

MontrésiJ. l.lftme Jour d'avril 1926.
Province de Québer COUR DE CIRCUIT
District de Montréal.

No 6072. ^ .
Herl.i.d Phonograph Co. Ltd., demande­

resse, vs WIHIam Sunwnerton, défendeur.
Le Mémo jour d’avril 1920, A 11 heure* 

de l’avant-mhll. au no 432, ancien numéro. 
262, ivei'U- Church, en <1« cité de Ver­
dun, dls’i'lct de Montré «J, seront vendus 
par nutorllé de Justice les bien» et effet.» 
dudit défendeur saisis en cette cftuse, con­
sistant en un gramophone, etc.

Condition»: ARGENT COMPTANT.
J.-H nOCKSTADER. H. C. 8.

Montréal, ISôme jour dWvrl.l 1026.
COUR DÏ CIRCUIT

demand e-

Pravinc» d» Québu 
District d« Montrés!

No 6671.
Berllrvl Phonograph Co. LM., déni 

cesse, vs William Cnrley, défendeur.
Le 23émr jour d’avril 1926, ft 11 heures do 

r«VAnt-,nldl, «u no 432, ancien numéro 262, 
avenue Church, en In cité de Verdun, dis­
trict de Montréal, .seront vendu» pftr auto­
rité de Justice Je» bien» et effets dudit dé­
fendeur simi» en eette cause, consistant en 
un gramophone, etc.

Conditions: ARGENT COMPTANT.
Jv-H. DOCKSTADER. H. C. S»

, Montréal, 13ftme Jour d'nrnrt 1928,

i -
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LA VIE SPORTIVE
Washington et Philadelphie se 

sont fait une lutte acharnée 
dans la joute d’inauguration

Les Sénateurs sont sortis victorieux par un résultat de 
1 à O dans une partie de quinze manches-Les clubs 

• des ligues Américaines et Nationale ont fait l’ou­
verture de la saison 1926 hier après-midi — Résul­
tats des parties

Washington, 14. —- Les clubs
Washington et Philadelphie ont 
inauguré la saison 1926 hier après- 
midi, en se livrant un duel de tou­
te beauté pour une partie d’ouver^ 
turc. Ces deux clubs ont bataillé 
pendant quinte reprises avant que 
les Sénateurs purent s’assurer la 
victoire par 1 à 0 sur les Athletics.
La joute a donné lieu à un véritable 
duel de lanceurs entre le vétéran 
Walter Johnson et Ed. Rommel, et 
les vingt-cinq mille personnes pré­
sentes n’ont pas ménagé leurs ap­
plaudissements aux deux vaillants 
jouteurs.

Résultat détaillé:
PHILADELPHIE

Hishop, 2b .. 
Larnar, If ... 
French, rf .. 
Simmons, cf 
Hauser, 1b .. 
Galloway, ss. 
Cochran, c. . 
Dykes, S b .. 
Rommel, p. .

a.b. r. h. p.o. a. c
5 0 1 5 4 0
6 0 2 3 0 0
4 0 1 3 0 0
5 0 1 2 0 0
4 0 0 23 0 0
5 0 0 2 4 0
6 0 0 1 0 0
6 0 1 3 7 0

1 6 0

Totaux ........ 47 0 6 43 21 0
WASHINGTON

a.b. r. h. p.o. a. e
Rice, cf .... 
S. Harris, 2b 
Goslin, If ... 
J. Harris, rf . 
Judge, lb ... 
Hluege, 3b .. 
Myers, ss. ..
Ruel, c............
Severeid, c. 
Johnson, p. . 
Tobin, c ....

7 0 2 
5 1 1
5 0 1 
7 0 2
3 0 2
5 0 1
5 0 0
4 0 0 
1 0 0
6 0 0 
1 0 0

0 0
4 4 0
5 0 0 
5 0 0

13 1 0 
1 4 1
1 2 0 

11 0 0 
1 0 0 
0 2 0 
0 0 0

Totaux ........ 49 1 9 45 13 1
Résultat par manche:

■’hiladelphie . 000000000000000—0 
Washington .. 000000000000001—1 

SOMMAIRE
Coups de 2 buts: French, Goslin. 

iuts voléss Rice. Sacrifice, Judge, 
-rench, (2); Goslin, Galloway, S. 
iarris, Simmons. Double-jeux, S. 
larris à Myers à Judge. Laissés sur 
es buts, Philadelphie 9, Washing- 
on 14. Buts sur balles, de John- 
ion, 3; de Rommel, 6. Retirés au 
mton, par Johnson, 9; Rommel, 1.

BEAU DEBUT DES YANKEES
Boston, 14. — Les Yankees ont 

léfait les Boston par 12 à 11, dans 
ine partie marquée de 29 coups 
éussis. Plus de 12,000 personnes 
)nt assisté à la joute. Les joueurs 
lu gérant Huggins l’ont échappé 
jelle.

NEW-YORK

voenig, ss. .. 
'.ombs, cf. .. 
iehrig, lb ..
luth, If.........
Jeuscl. rf. .. 
.aïzcri, 2b .. 
)ugan, 3b ... 
lollins, c ... 
ihawkey, p. . 
ihockef, p. .. 
ones, p. ...

Flagstead. cf. . 
Haney, 3b 
Rosenthal, rf 
Todt, lb .... 
Jenkins, If .. 
Herrera, 2b .
Lee, ss............
McCann, ss. . 
Gaston, c. ... 
Ehmke, p. .. 
Sommers, p. 
Welzer, p. .. 
Lundgrett, p.
Wilts, p..........
Kiefer, p. .. 
s-Langford . 
b-Carlyle ... 
c-Rothrock, . 
d-Bratchs ... 
e-Geygnn ...

a.b. r. h. p.o a. c
4 2 1 2 fl 1
a 2 2 1 0 fl
5 3 3 10 fl fl
5 3 3 fl fl ()
4 1 1 1 0 fl
4 1 1 3 6 0

0 3 2 0 1
3 0 2 8 fl 0
3 0 0 (1 3 (1
0 0 0 II 2 1
0 0 0 0 3 0

36 12 16 27 14 3
OSTON

a.b. r. h. p.o a. e
5 2 4 4 rt «

.5 1 2 1 fl 0
5 1 1 fl fl fl
5 1 1 13 3 fl
4 1 1 1 t) fl
3 1 2 II 3 1
4 1 fl 3 1 fl
() 0 fl 2 fl (1
3 2 fl 3 fl fl
1 0 fl fl 3 1
0 (1 fl fl 1 0
n « 0 fl 0 0
i 0 1 fl fl fl
0 n 0 1) fl fl
0 0 1) fl 2 0
1 i fl fl fl II
1 6 1 fl 0 fl
1 fl 1 fl fl fl
1 0 0 (T fl fl
0 0 0 0 0 0

Totaux ........  40 «J 14 27 13 2
A—a frappé pour Helzer h la 

6èira«.

B—a frappé pour Sommers à la 
ôèine.

C—a frappé pour Lundgren à la
7ème. . . . ........

D—a frappé pour Lee à la Sème. 
E—a frappé pour Milts à la 

Sème.
Résultat par manches:

New-York ______  401 330 100—12
Boston ................... 100 025 120—11

SQMMAIRE
Coups pour 2 buts, Rothrock, Ca- 

ryyle, Flagstead, Gehrig, Ruth. 
Coups de 3 buts, Comlbs, Gehrlg, 
Sacrifice, Meusel, Rosenthal. Dou­
ble jeu, Todt à Lee à Todt. Retirés 
au bâton, Shawkey, 4; Ehmke, 1. 
Buts sur balles, Ehmke, 3; Som­
mers, 2, Shawkey, 3; Frappé par 
balle lancée, par Ehmke (Lazerri).

CLEVELAND VAINQUEUR
.Détroit, 14 — Le club Cleveland 

a défait le Detroit par 2 à 1 dans 
la première partie de la saison ici 
hier après-midi. Une foule de 36,- 
565 personnes a assisté à la joute. 

Résultat :
Cleveland ... 001100000—2 8 1
Détroit ___ 000001000—1 9 0

U hic et L. Sewell; Whitchille, 
Barfoot et Manion.

CHICAGO BAT ST-LOUIS
Chicago, 14 — Les White Sox ont 

ouvert la saison de la ^Ligue. Amé­
ricaine en battant le St-Louis par 
5 à 1, en présence d’une foule de 
34,000 personnes. Lyons, des White 
Sox, a lancé en grande forme. 

Résultat:
St-Louis .......... 000000100—1 10 2
Chicago ........  20000030X—5 10 0

Gaston Ballou. Davis et Dixon, 
Schang; Lyons et Schalk.

LIGUE NATIONALE
New-York. 14 — Bien encoura­

gés par le lanceur Jess Patty, les 
joueurs du club Brooklyn ont blan­
chi les Giants en présence de 45,- 
000 personnes hier après-midi au 
Polo Grounds. Le résultat fut de 
3 à 0. Patty n’a accordé qu’un seul 
coup de deux buts par Frisch à la 
sixième manche.

Résultat :
Brooklyn .... Q01000200—-2 8 2 
New-York . . 000000000—0 1 1

Patty et Deberry; Barnes, McNa­
mara et Hartley.

LES PIRATES BATTUS
St-Louis, 14. — Le club local a 

défait le Pittsburg par 7 à 6 dans 
la première partie de la saison. Un 
coup de circuit de Bottomley, alors 
qu’il y avait deux hommes sur les 
buts à la cinquième manche, fut 
le fait saillant de la partie.

Résultat :
Pittsburg ___ 000002112—6 9 0
St-Louis ........  10023001 x—7 10 2

Aldridge. Sheen an et Smith; 
Rhem et O’Farrell.

JOUTE DE 10 MANCHES 
Cincinnati, 14 — Les Reds ont 

gagné une partie de dix manches 
contre Chicago. Le résultat fut de 
7 à 6. Picinich a fait le premier 
tour de circuit de l’année à la cin­
quième manche et Freigau a fait 
la même chose â la huitième man­
che.

Résultat:
Chicago ___ 1000000500—6 9 . 5
Cincinnati . . 0000320101—7 10 0 

Cooper, Blake et Hartnett; Dono­
hue, l-iiique, May et Picinich.

CARLSON SE SIGNALE 
Philadelphie, 14 — Les Phillies 

ont otivert la saison en battant les 
Braves de Boston par 6 à 3. Les 
Braves furent impuissants contre 
le lanceur Carlson et ce n’est nue 
dans les dernières manches qu'ils 
on» pu faire quelque chose. 

Résultat:
Boston ..........  000000021—3 9 3
Philadelphie . M302000x—6 12 2 

Gencwidh, Benton, Hearn et Gib­
son; Carlson et S .Wilson.

MARTIN O’GRADY 
SERAIT OPPOSE* A 

JACK DELANEY
Armand Vincent, le matchmaker 

du “Metropolitan Sporting Club’’, 
est' en quête d’un bon adversaire 
pour l'opposer à Jack Delaney (Ovi- 
la Chapdelaine), lorsque le fameux 
pugiliste canadien-français viendra 
se hattre pour la première fois au 
Canada, c’est-à-dire lorsqu’il fera 
les frais du principal assaut du ga­
in pugilistique du 12 mai prochain, 
au Forum. Parmi les candidats 

i qu’il a en vue pour cette tâche for- 
I midable, se trouve Martin O’Gradé, 
i de Californie, champion mi-lourd 
j de la côte du Pacifique. O’Grady 
; possède tout un record et lorsqu’on 
; saura que Georges Carpentier a re­
fusé 17,500 en mars-dernier, pour 

jlui faire face, on aura une idée de 
jla valeur du Californien, car ce 
n’est pas l’habitude de l’ancien 
champion du monde de choisir ses 
camarades.

O’Grady, si M. Vincent réussit à 
le signer, sera le candidat le plus 
apte à être opposé à Delaney. Il 
père 178 livres et n’est âgé que de 
23 ans, et il a défait, par knockout, 
des hommes comme Joe Rivers, en 
deux rondes, Jack Lynch, en six 
rondes, Fred Fulton, en sept ron­
des, Joe Lehman, en trois rondes, 
Kid Norfolk, en cinq rondes, Lee 
Anderson, en deux rondes, Jamaica 
Kid en quatre rondes, Tom Cowler, 
champion d’Angleterre, en cinq 
rondes, Joe Lawson en une ronde, 
et Jack McAuliffe, en quatre ron- 

| des.
On voit de suite par cette partie 

de record, que Martin O’Grady, s’il 
est l’adversaire de Delaney, lui ren­
dra la vie dure, et le fameux pugi­
liste canadien-français, originaire 
de Saint-François du Lac, n’aura 
pas une mince besogne le 12 mai 
prochain, au Forum.

AU NATIONAL
SOIREE DE NATATION

Monsieur J. Wilson, instructeur 
au bain du National a préparé un 
programme très intéressant pour la 
soirée de natation nui aura lion ce 
soir à 8 h. p.m.. à la Palestre.

Les principaux événements au 
programme seront les suivants:

1— 50 verges sur le dos (Mes­
sieurs).

2— 50 verges à la brasse (jeunes 
filles).

3— 50 verges sur le dos (jeunes 
filles).

4— Plongeons variés (Dames et 
Messieurs).

5— Nages fantaisie.
6— Course à relais (Dames et 

Messieurs).
7— Joute de polo.
Déjà un grand nombre de billets 

sont retenus. Il en reste encore 
quelques-uns à la disposition des 
amateurs; ceux qui désirent s’en 
procurer, peuvent s’adresser au bu­
reau de la Palestre.

La soirée commencera à 8 h. 15 
précises et finira vers 10 h. Les 
snectateurs pourront ensuite visiter 
la kermesse et prendre part aux di­
verses attractions.

KERMESSE
Depuis l’ouverture le public. Les 

personnes qui n’ont pas encore vi­
sité le National feront bien d’en 
profiter, car samedi prochain sera 
ie dernier jour.

Cette semaine plusieurs articles 
de valeur seront tirés; une magni­
fique coutellerie d’une valeur de 
$50.Ô0, une horloge, etc. Il y aura 
de bonnes occasions pour les per­
sonnes présentes.

L’orchestre continuera ses servi­
ces toute la semaine.

L’entrée est absolument gratuite.

TREIZE COMBATS 
A L’AFFICHE

L’ouverture
des série» de 

I l’Internationale
New-York, 14. — La saison 

de la ligue de baseball Interna­
tionale sera inaugurée cet 
après-midi alors que les par­
ties suivantes seront à l’affi­
che:

Syracuse contre Jersey City.
Baltimore contre Rochestei.
Bufflo contre Newark.
Toronto contre Reading.
A Jersey City l’on veut faire 

un succès de Irouverture et les 
clubs Kiwanis, Rotary, Ex­
change et Lion se sont enten­
dus pour offrir un lunch aux 
joueurs des deux équipes aux 
prises, puis ensuite prendre 
part à une grande parade. Le 
gouverneur moore a accepté 
l’invitation de lancer la pre­
mière balle.

LA SÉANCE DE DEMAIN SOIR AU 
MARCHÉ DE MAISONNEUVE

Tout est prêt pour la grande soi­
rée athlétique organisée par le 
Conseil Maisonneuve, des Chevalier 
de Colomb, qui aura lieu demain 
soir, à la salle du marché Maison­
neuve, rue Ontario Est. Le pro­
gramme a été préparé avec soin et 
les fervents du sport de la boxe et 
les fervents de la lutte seront ser­
vis à souhait.

Voici les noms des athlètes qui 
on» promis leurs concours pour) 
cette séance:

Boxeurs: Léo Kid Roy, Elxéar 
Rioux, Del Fontaine, Red Carr, 
Raymond Lirzin, Gerald Beaudin, 
Georges Chabot, Mickey McGowan.

Lutta tir* : Jean-Baptiste Paradis, 
Paul Lebrun, M. Larivée. Richard, 
Jack Nuckle et Henri Tessier.

Comme nous l’avons déjà annon­
cé le champion poids plume du 
Canada, qui doit se battre le 21 
avril, au Forum, contre le cham­
pion du monde, Louis Kid Kaplan, 
donnera une séance d’entralne- 
ment, et boxera avec tous ses en­
traîneurs et Elzéar Rioux fer»4rois 
rondes de boxe avec Del Fontaine.

Les boxeurs au programme de 
demain soir n’iront pas de main 
morte car la plupart de ces pugi-

te» tovroml lugoft* nart * U

soirée organisée par Alex Moore et 
ils bûcheront aussi fort que possi­
ble afin de s’endurcir aux coups.

En plus de ce programme spor­
tif, les amateurs qui se rendront 
au Marché de Maisonneuve auront 
l’avantage d’entendre des artistes 
bien connus dans un répertoire va­
rié de chant, déclamation et musi-
<TUC’ _

Les joutes de T Association 
Américaine

Résultats obtenus hier après-mi-j 
di dans les séries de l’Association ; 
Américaine de baseball:

A St-Paul. —
St-Paul ................................. 4 10 6,
Toledo  ......................... 12 17 2 I

Batteries: Clarkson et Urban;1 
Hcving, Schupp, Holtzhauser et 
Hoffman.

A Kansas City. ■—
Kansas City ........   4 7 2
Indianapolis   ............. 594

Batteries r Burwell et Florence; 
Zlnn, Schaack et W>lls.

A Minneapolis. —
Minneapolis ............  6 12 1
Columbus..........................   5 11 !

Batteries: Palmero et Bird; Mid­
dleton rt Kruger.

Louiseville a Milwaukee: par-tiqoTfimâaprtflcraui riélrr-mpA.

Treize combats, tous à décision, 
seront u l’affiche au tournoi ama­
teur du cercle St-Stanislas, qui aura 
lieu ce soir. Toutes les associations 
locales seront représentées et on 
s’attend à de belles luttes.

Les officiers ont été hommes hier 
et en voici la liste:

Juges: Dr J.-P. Gadbois, Elzéar 
Rioux, Albert Pigeon, Raoul God- 
bout. inspecteur, Arthur Maranda et 
Jimmv Britt.

Arbitres: Georges Chabot. Clovis 
Durant, Raymond Lirzin et Solly 
Green.

Le programme suivant sera â l’af­
fiche:

105 livres: Maurice du Sf-Stanis- 
las vs Ochu. du National.

108 livres: Morrissette, du St-Sta­
nislas, ys Billy Teacher.

112 livres: Gnriépv, St-Stanislas, 
vs Dunn, C.P.R. A.A.A. •

118 livres: Sheppard, C.P.R. A. 
A. A., vs Senior, Royal Highlander.

118 livres: Champagne, St-Stanis- 
las, vs Papson, Mt.-Royal hotel. ’

118 livres: Sf-Pierré, St-Stanislas, 
vs Nadeau, Richmond.

118 livres: Tremhlav, St-Stanis- 
las, vs Warren. Verdun.

126 livres: Dululo, Ste-Brigide vs 
Johnson, Verdun.

130 livres: Young. St-Stanislas, vs 
Roberge, National.

135 livres. Théodore Richmond,* 
vs Martinelli, Mt. Royal hotel.

135 livres: Deschamps, National, 
vs Millette, Richmond.

112 livres: Latreille, St-Stanislas, 
vs Diamond.

118 livres: Jos. Dlano, St-Stanis­
las. vs Brown, Riehmond.

On est à la recherche d’un adver­
saire digne de Levy, du Verdun, 160 
livres, parce que son adversaire. 
Harrv Smith, s est blessé au poignet 
gauche et se voit dans l’impossibi­
lité de se battre.

Pour toutes informations, mercre­
di prochain, efttre 9 heures e» 11 
heures am., le promoteur Arthur 
Laplante sera à In disposition des 
amateurs, pour billets de la séance. 
Tél. CLairv. 3572-J. ____

Iæ guide. Spalding
Nous accusons réception du Gui­

de de Baseball Spalding, édité par 
John B. Fosder, et publié par l’Ame- 
rican Sports Publishing Co,, de 
New-York. ,

€e guide contient les moyennes 
des ligues majeures el mineures, 
k» séries mondiales, tes problè­

mes compliqués et un grand nom­
bre de photographies prises lors 
des séries mondiales et des joutes 
des -ligues majeures.

Une section est réservée pour les 
règles du jeu révisées pour la sai­
son 1926.

Tous les Joueurs et les personnes 
intéressées dans le baseball de­
vraient se procurer ce guide qui 
est actuellement en vente chez 
Spalding. ____

LÉS ECHECS
u «Trll m«.

mèm« éhrwnlQii» 
CHAMPIONNAT DK MON TUBAL

Kirfaits Et puLkiu* le tournai chanvpianiiat da IS^hoit rondwsent vers M
conclusion naturelle, !• urippe s y est prt

ÏÏSi"
Ma”'afin de retyremire le 

H ...-ait .outaaltalble que d’ici Sa fin de ce 
iouTtSi, fut joué deux rondes par se­
maine. Les événement* principaux de la 
septième ronde furent «an» aucun doute U 
victoire du champion de Montreal, «u pours 
d’une lutte aussi dure que eév-ere. alnsi 
que ia brillante victoire de M. Harvey.

Classement à date : ~ .
1.1). LéDain .........
2. A. Cartier .......
S. G. Gaudct a ..... •
■i, S. B. Wilson ........
5. !.. Richard ............
fi. !.. Blanchard ....
7. .1. B. Harvey ........
8. C. E. Kenrick ....
9. G. Faüeoner ..........

to. l>r Winfrey .....
11. A. Lamothe ..........
12. G. F. Grifflft ........

PAIRAGE:
Cartier 0. vs Blanchard 1; FiR- déf, Hon. 
Lamothe 0. vs Kenrick 1, Viennoise 
Falconer B, vs HarWy 1, Gioco Piano. 
Richard vs Gaudet, gambit dame refusé. 
IVtison vs EeDaln ajournée.
Griffin, va Winfrey ajournée.

COMMENT AIRES
Cartier vs iBBanctiard. — M. Blanchard 

rencontra le Gioco-Plano que hit offrait M. 
A. Cartier, par une défense hongroise, au 
cours de taqueiUe il prit un léger avanta­
ge que M. Cartier équilibra f«cillement, et 
la partie prit des allure* prononcées de nul­
lité; mais M. Cartier vouSut alors forcer 
le gain et en ce faisant, s'exposa, et JM. 
Manohard en profita pour prendre un 
avantage gagnant. x .

lamothe vs Kenrick. — M. Antoine La­
mothe. mal disposé et Indisposé, non seu­
lement joua avec une négligence des pflus 
prononcée, mais prit même plaisir à gâter 
\n propre partie, «t M. Kenrick n'eut au­
cun effort cérébral à faire pmH remporter 
une facile victoire.

Falconer vs Harvey. — La piu» Jolie 
comme la plus excitante partie de cette 
ronde. M. Harvey, plein de combativité, se 
lança dans une violente attaque sur le Ro­
que dea 'blancs puis, au ooura d*une série 
d'échange, il gagna une pièce mineure et 
s'annexa la victoire quelques coups après.

Richard vs Gaudet. — M. Gaudet ayant 
fait un coup faible, dont M, Richard pro­
fita immédiatement, se trouva en diffleuaté 
et perdit üa qualité et un pion. M. Rl- 
olmrd obtenant par ie fait méïne «m dange­
reux pion passé sur ia colonne TD tors de 
reprise. M. Richard réussit 6 prendre une 
dangereuse position de ruât, et M. Gaudet 
n’ayant pu trouver de défense satisfai­
sante. abandonna ta partie.

Wilson va leDain : ajournée é plus tard,
Griffin sv Winfrey, «Journée è piu» tard

PARTIE AJOURNEE:
Cartier vs LeDatn. — M. A. Cartier, en 

bonne forme, mena Je combat très ronde­
ment au tour» d*unc défense des deux ca­
valiers, échangeant ies dames dès le lOème 
coup et prenant J'avantage du Jeu é cause 
de pions doublés noirs sur Heur colonne 
Ft) mala ce désavantage des noirs était 
quoique peu compensé par 3a retention de 
ieurs deux fous, mal» M. Cartier, Jouant 
agressivement réussit à gagner un pion, et

k VaJoumomont. le* deux adverse très res­
taient pour une 4n difficile avec des fou» 
de couleur* opposées, M. Cartier conservant 
toujours ie pfon de plus. M. tioDain, com­
me il Je croit, pourra-t-il obtenir la nulli­
té, ou M. Cartier, comma B l'espère, pour 
ra-t-il foncer jte gain en envahissant le 
territoire des noirs avec sen rail C'est le 
secret de demain.

TOURNOI MINEUR
la tournoi mineur progresse un peu trpo 

lentement et H faudrait que les participants 
fassent mi petit effort et Jouent leurs par­
ties e Journée*.

Trois partie» seulement de la septième 
ronde furent Jouée» Vendredi dernier, au 
Montreal €he*s Club, M. Brault remportant 
une Jolie victoire contre M. C. Verdou et 
prenant par le f*l tméme la tête rte la liste 
suivi cependant de pré* par MM. H. Vi­
dai et P. Proulx.
Décarie x, v* Mathurln *, pion dame. 
Viral 1, s» Roy, 0. Ecossaise.
Brault 1, v* C. verdon, 0. Défense franç. 

Classement 4 date:
1. P. Brault ................................... S 1
2. H. Vidai .................................... * 1
3. P. Proulx .................................. 3 1
4. H. Udsky ................. .............. 1* 1(4
3. H. Roy ...................................... 3 3
H. C. Verdon ...............................  3)4 314
7. W. Décarte .............................. 3 »
8. E. Brisdbois ............................. 1>4 314
9. E. Mathurln ............................ 1>4 4(4

10. C. R ri sehois ...........................  1 4
CLASSE “C”

Doux parties seulement furent louée* 
dans ce tournoi. JM. Blaaonnctt* Jouant 
comme toujours, très agressivement, rem­
porta un* Jolie victoire sur M. Bonin. M. 
Phuneuf avait une partie très en danger 
contre M. N. Udsky. lorsque celui-cl s’ex­
posant et faisant une bwvue, perdit une 
tour, mais il se reprit, et menaçant M. 
Phaneuf d'un Joli mat, il réussit à gagner, 
lui aussi, une tour, et 1» partie e'ajouma 
avec de* chances égaie» de port et d ou­
tres.

Classement A date!
t. !.. Blsionnette ..................... . ® ®
2. H. Cohen ................................ 4(4 J4
3. R. Picotte ....... -...................... 4(4 ((*
4. P. White .................................... 3, 1
5. li. Phaneuf .......................... 3
6. N. Lldsky .......................... 3 3
7. M. Bonin ................................. 2 *
H. M. Wriser ...............................  3 J
fl. M. lUfinan .................... . 0 6

10. M. Séguin ............................... 0 7
MATCH CAMPAGNA-VADULANCOURT

Le# dernière* nouvelle* que noue avons 
reçue» de Québec noua apprennent que la 
troisième partie de ce match fut Jouée 
dernièrement «t que M. R- Campagna y 
remporta sa troisième victoire consécu­
tive. Ce sera sans doute un “waOk-over” 
pour M. Campagm, détenteur du titre 
de champion da Québec. Résultat actuel : 
Campagna 3, Velliancourt fl.
TOURNOI INTERNATIONAL DE DRESDE 

Ixu-sque paraîtront cea lignes, ce tournoi 
international sera presque terminé, et nous 
en donnerons, dans notre prochaine chro­
nique 1* claascanent final. -Mais à la date 
où nous avons ilvré notre copie, H n’y avait 
que cin qromdes de Jouées, et 11 est diffi­
cile de dire qui en sera ie vainqueur. Neim- 
ïorvitoh parait avoir les plus belle» chan­
ces à cause de son pairage, mai* U est 
suivi de près par Alekhine et Rubinstein.

Classement è la Sème ronde:
I. A. Nrimzavitch ....................... 414 (4
2. A. Alekhine ........ .................. . 4 1

A. Rubinstein ......................... 4
4. L. Steiner ................................ 3 2
5. P. Joh il er ................................. 214 214

F". Saemisoh .......................... .. 2 3
7. Dr Tarlakover ............... *... 2 3
R. Von Holxhausen ................... . 1(4 3’4
9. F. D. Yates ............................. 1 4

10. R. M. Bluemlsch ..................... fl S
M. TANGUAT AU CERCLE IHERVTLLE 
Le orr*.le Iberville, toujours à la recher­

che du nouveau et voulant tenir constam­
ment ses nombreux membres en éveil, a 
invité M. A. Tanguay, bien connu dans le 
monde dre dames et de» échecs, A donner 
une séance combinée de» Jeux de dames 
(canadien: jeu français et jeu frnnc, ain­
si qu’aux échecs. Cette grande séance, à 
■laquelle le public est cordlaleroesit invité, 
aura lieu ce soir, au local du oercile, coin 
VInet et Workman, dan» l’ancien hflteil d* 
ville de Me-Cunégonde,

TOURNOI DE QUEBEC
La distribution dre prix aux vainqueurs 

du tournoi de Québec, aura Ucsi le 15 
avril courant, aux salles de J'Uni oh com­
merciale. De superbes et nombreux prix 
•seront distribués aux participants de ce 
tournoi, la coupe du lieutenant-gouver­
neur. M. Pérodeau, emblyéme du »ihatn- 
pionnat d* Québec sera «lors remise au 
vainqueur du match Campagna-VaiMan- 
court.

M. GEZA M A ROCZY
la maître hongrois, G**» Marocsy, a ga­

gné le prix spécial offert pour la plus 
belle partie jouée au cours du tournoi pour 
sa partie avec M. C. E. Norwood.
TOURNOI QCADRANGULAIRE D'AMSTER­

DAM
Un tournoi quadranguüalre aura lieu 4 

Amsterdam, dans le cours du mois d'avril, 
auquel participeront trois Joueurs bien 
connus: le Dr Tartakover, E. Euwre et E. 
Colle, et un quatrième, dont la personna­
lité énigmatique se cache sou* ie surnom 
de "Jurnho”.

LE MONTREAL CHERS CLUB 
I.'asseniKce annuelle de notre pflus im­

portant duùb d’échecs de Montréal, le 
Montreal Chess Club, sur» lieu samedi pro­
chain, le 17 courant. Après l’expédition 
des affaires courantes, 11 sera procédé aux 
élections. On s'attend 6 ce que tous les 
membres y soient présents.

CHAMPIONNAT CANADIEN 
Deuxième list* de souscription

Montant rapporté: giU.Ofl J. B. iHarvev, 
*10.00; C. Rardoff. »5.0fl; M. Mufles, *2.00. 
Montante date: *109.00.

Pour la tenue de cet important événe­
ment échiquéen, il faut plus de *100, si 
■nous comptons su rune entrée approxima­
tive de 18 participent* A raison de *10 
chacun, mu» avons déjà trouvé *209.00. La 
balance ne sera pas difficile h trouver.

Ce tournoi. Ü e*t plus que probable, ne 
sera tenu que ver* la fin du mois d’août, 
alors que la délégation de Toronto pourra 
y prendre part, car II est inadmlsallOe que 

le tournoi pour ie championne t soit tenu

«*n» ]« parttelnation de MM. Morrison, G»Ie. 
Fbx, Eastman! et Blake de Toronto, qui 
pourront à ia date mentionnée, y prendre 
part. Au nombre des inscription» reçue» à 
date, noua trouvas!» celle* do SUM. Ritchie et 
J. Moncur, de Hamilton, J, Schulman, d« 
Québec, K Whitaf 1*14. de Gall. L. Blan­
chard, de Montréal, et de* membre» du co­
mité sont assurés de ia participation de 
la délégation rie Toroirto au nombre de cinq 
ou six.

BIBUOGRAPHIE
Vient d# paraître: le no 14, février, de 

U'Echlqulcr", dont vtrfcl fle sommaire. — 
Théorie «V» ouvertures ù IBarien-muden, 
par le Dr Aiekhlne; Je thème Indien et Hé 
thème d*Anderson. Le cas l.npaKnucu, jiar 
E. Znosko-Bnrowsk i. ly> ïè.me congrès 
d'Hyrès. De» parties de BaraU, Janowski, 
Romlh, Colle, lEuwe, Dunkotblum, Sapins. 
Capabia-nca-BogoiJubov analysée n»r le Dr 
Alekhine. Lasker, Hell, Genewskl, Torre et 
Rubinstein. la» grands tournoi» dsi mon­
de entier, section de» études et de» problè­
mes. Les éolien» féérluues.. Récréations 
«rieutlfique». Bibliographie. Une étude 
sur le maître Fïamnerg, et plusieurs il­
lustration» hors texie ou dan* ‘le texte.

0«i peut s'abonner k cette Intéressante 
reçue, la plus tuxueuse des publications 
écnlquéennes, en s’adressant * M. Antoine 
Lamothe. 43«1 rue St-André, Montréal.

Vian* de paraître. I,e no fi dre ‘'Cahiers 
de l’échiquier fronçai*”, dont voici le sam- 
maire. Napoléon, Joueur d’échecs. L’Im­
mortelle analysée par trois maîtres. Cau­
serie de Jadis, de naguère et d'aujourd'hui, 
lié café de la régence, law curiosité» de 
fl’éclilqtiler, les mats A l'étouffé. Je Jeu 
marseillais Problème». On peut s’abon­
ner en s'adressant soit à M. An loin* La­
mothe, eolt A M. Gaston Legrain, Karts, 14, 
nie d» Home.

Vient de paraître. — ïje match Colle, v» 
Koltanowski, édité par U'Hchlquler”. Voi­
ci ce qu’écrit M. K. de WattrerJUe, A pro­
pos de oel ouvrage “L’énergie et l’entre­
prise d» M. La ne et, le directeur de l*“F,ohl- 
quier", sont admirables. Le voici qui édi­
te, sou» forme d’une éflégante hraotmre, 
dont le résultat fut la victoire écrasante de 
M. Colle. Les notes, très complètes, sont 
du vainqueur; il y a même deux images de 
avec portraits, et le* partie» de ce match, 
considérations théorique» sur le» débuts 
adoptés. Comme toute» les publications de 
M. Lanoel, celle-ci-mérite d'être Juc et ap­
préciée pat loua les amateur* de langue 
française.

“La Tribune de G»n*vs”.
PARTIE NO ÎSÏ 

DEFENSE HOLLANDAISE
Tournoi de Sommering:

Rlsnes Uoire Blsnos Nnlr»
Gilg Nlemioritch

1. P4D IMFR 14. PxP D4T
2. P3GR PSD a 16. Cl F h F4IF1)
3. F2C C3FR 1«. F3R FxF
4. PSTD CSF 17. CxF F3D
5. OSTRb TMR 18. D4D TD1R
«, Roq P3TH 19. C1F1 P tCR
7. P3Pc 1MO 20. CIC CMU
8. RITd FSI» 21.C3TJ «SR 3F
9. PxP CxP 22. FxCk CxF

10. C2D Roy 23. CIC* C7FX
u. wn « pixi’ 2t. K»; Fumi
12. PxP OiRfiC! 2ô CxF ^ D6FX
13. TIR f DIR g 26. RIO D8Tmatra 

Notes de B. Harley.
A. — Los coups usuel» PSR et PAD n’étant 

pas satisfaisant, NiemtoviMh tente un nou­
veau coup.

B. — FM F prévenant pour quelque» coups 
■l’avance libératrice de P4R aurait été utile.

C. — Bloquant leur FR, naturol'lornent, 
les noir» cinpénheront P4R.

D. -- SI 8. PxP, CxP, 9. C2D sflor» PAFX 
suivi de F6UI.

E. — Avance préparée avec soin, mais 
qui n'est pas, somme tout, très favorable.

F. — Pratiquement forcée; si D2R, TIR 
ou 13. D3C, CAR, 14. Roi Joue CxF, expo­
sant Je roi blanc A de grands dangers.

G. — Excellent. Sacrifient u» pion pour 
une attaque gagnante.

H. — Les noirs menaçaient FxP si 15. CIO, 
F4FDX, Ifl. RIE, Dxl.r

I. — 19. CxC aurait déiivré fles Wanes 
d’une pièce dangereuse, Ivre noir» mena­
cent TxT, TxT, CxP. RxC, FxjC, FxF, P5C.

J. — Il n'y a rien d'autre poux préve­
nir 1* double nienat-e de G7FX ou TxC.

K. SI 22. CIC, «lors C7FX 23. DxC, 
G6C, gagnant la dame, si 22. C2F, CxCX 
23. DxC CSC, 21. D. Joué, TxS.V, etc.

L. — Si 23. TxC, alors D6FX oaturell*- 
ment.

M. —• Ou 2fl CxC mat. Une Jolie partie.
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GAMIHT DAME REFUSE 
.Sommer ing :

ie*3K» ÎN'odrs
Vidmsr GU*
1. PAR
2. PII-T*
3. C3KH
4. P3R 
ô. F3D 
ft. Roq.
7. cmr>
8. P4R
9. PFxP

P4D
P3FD

P3B
C3F

CjD2IS
F3D
Itou
PUR

PFxP

Blanc*
11. C4R
12. CxF
13. CxP
14. CSF
15. D6T 
IB. OxPX
17. DxC
18. F2F
19. FxP
20. DxC 
21 TPIR

Nslrs
aie
DxC
CxPrarii

DSTHPxu;
ctu
F5C
DxF
F3R

10. PRxP PRxP Abandonnent
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RUY IjOPEZ
Cihamplomiat de Montréal :

Blanc* Notre Blanc* Noie»
Falconer Gaudet 25. FU) mrx1. P HI P4R 2fi. B21> F4CX
2. OPR GIFT) 27. FSH

28. PxK
FxPX

3. F,1C. Firm DxiPTX
4. F4T C3F 29. HxP 1)91)
5. Hoq 
fi. PSFD

nn 30. 11211 P4TB
IMG© 31. CxP D321)

7 K! Fl > Roq.
ra:

32. ITK.DX R2F
8. P4TD 33. F4F IMG
9. PxP PxP 34. ra> D7TX

10. TxT DxT %. R1D I>4D
11. P4<1D P41) 90. G*D P5C
12. PxP CxP 37 FxPX B3T
13. CST© C2T» 38. P4U mn
14. F4(R pipm 39. B2PD pflen
15. FJFD ^ G5FR 40. FBTB I)5FH
1«. P3D ÔxPC! a 41. BSD 1)7 FR
17. nxiC.7 7 T3FR 42. C&FX RJ4C
18. TIC FxCX 43. C3R PfiT
19. DxF T3CX 4.1, P6B R5F
20. RI F TxTX 4,5. uac; HxP
21. R211 T8RX 4fi. CxP DïKH
22 RxT DxJi 47. H2R D5FDX
23. F3R P.VR 48. nzn DxC
24. FxC PxP tD.Abnndonncnt b

PETITES AFFICHES

Tarif
TOUTES DEMANDEE - Lswatlsn . 

maisons, chambre*, magasin», etc. 
A vendra. Farda, Trouvé, •<«,—

1 »ou le mot, minimum 2S «ou*.— 
La même annonce, un mot», r*- 
mise d» 10%.

NAISSANCES. RKCRS. MESSES. 
REMERCIEMENTS - U SM* VS*

CARNET MONDAIN, «la. «. fl .N 
nar Insertion.

COLLEGE DE BARBIER
^oulex-voua occuper une excellente posi­

tion, avec le plus haul salaire payé? Quel­
ques semaines d’apprentissage suffisent, 
système moderne. Position assurée, pour- 
eentage payé ni apprenant. S’adreiser 
Moler Harbrr College, 62, St-Laurant. 1-3-27

CHAMBRES El HKNSIUJS
Jeunes «en», commis, etudiant» et autre*. 

L Maison St-Jo*eph, en occupant l'immeu» 
tie de 1 ancien népitid Notre-Dame, s’est 
beaucoup agrandie. Kite offre maintenant, 
outre le* cuambrri, dea «aile» spacieuses 
pour amusements, conférences, ete Ses 
Prix »?nt pourtant le* mêmes qu’autrefots: 
K °® A *8,5>0 nar semaine. No 861, Notre 
Dame Rat, près de 1» mire Violer 1-8 2*

PRETS SUR HYPOTHEQUES

Montreal Loan & Morgage Co.
Prêt* première hypothèque: Montréal seu­
lement, avec intérêt» aux taux courants. 
Paiements facile*. 18» St-Jacque», cham­
bre 14. Harbour 1875. Aucune commlasion 
Çhargèe à rgiiipniiiteiir.

BANDAGES POUR HERNIE
Bandage* Ltndman regommaudés oomras 

étant le» meilleurs par laa médecin* le» 
plu* réputés. Au service du clergé depuis 
30 su*. Albert Demer». aérant, 745 Ste* 
Cotheilne ouest, ehajûLr» 51 Uptown 1693. 
____________ ______________________18-4 28

CAISSES ENREGISTREUSES
CAISSES enregistreuses "National” se­

conde meln, garantie 2 «ns; réparations. 
“Landry et Berthinume Limitée”, t Notre- 
Dame est. Main 4357. 1-3-21

ARGENT A PRETER
A. JETTE 44 CIE, 88 Notre-Dame ouest, 

eourtlers en Immeuble», expert» en pro- 
prlétés. Etablis 1888. Prêts première et 
deuxième hypothèques. Achetons hypothè­
ques. balance de prix de vents. 18-7-38

La flèche, Sask.
180 familles catholique», belle église, cou­

vent trèa prospère avec école séparée, 6 
école* de campagne. Sol trè* excellent pour 
la culture du blé, moyenne de 22 mmot» 
A l’acre pour les dix dernières années, M. 
l’abbé Dufresne, cubé, natif du comté de 
Montcalm, et de descendance acadienne, de­
meure dans la Saskatchewan depuis jan­
vier 1909, c’est dire qu’il connaît très bleu 
la province. Il Invite touU particuliérement 
«e» compatriotes A venir s’établir dan» un 
de» plus beaux centre* de l'Oueet. Magni­
fique» ferme» A vendre A la flèche. Pour
filu* munies renseignement», s’adresser au 
lév. C. 13. Arè*. missionnaire colonisateur, 

Collège St-Loule, Moo*e-.law, Saskatchewan, 
ou nu Rév. J. A. Dufresne, curé. Laflèehc, 
Saskatchewan.Ifi-fl-îfi

A. — Très joli sacrifice A portée lointai­
ne, puisque Tacccptntlon de ce, nacriflre 
rapportait aux nofr» le gain de In «laine 
blanche opiès 7 coups II eût été. préféra­
ble pour Ile* blanc» de ne pus nocepter ce 
cadeau de grec, mais cela leur enfilait un 
pion précieux, et leur roi «e «émit trouvé 
exposé A bien dr» dangers.

R Une Jolie partie, bien dana ie sty­
le agrlsslf de M. G. Gaudet.

se-esun, |ra*t I •.SJIS <11141111-,, J, ST HA V-UlFUUlfn.

Quesuel pur, rose. Grand Dutch, spécial 
fort.
PeJH rouge, spécial, S Ibs pour 81.00 
Liste de prix enxèyyée sur demande.

A. MEÜNIER
*78 RACHEL EST TEL. BELAIR 775*

9-6-26

Spécialité : Tabac en feuilles
TABAC EN FEUILLES

PEINTURE et BOURRURE
Travail d’expert» A de» prix modérés 

Le plu» bel atelier de peinture 6 
Montréal.

Une visite A notre nouveau local est 
sollicitée.

Maison Pieltain Limitée
78-SS ru» BENOIT, près 8ts-Cath*rlni 

Entre St-Iaurent et Bleury 
Tél. Plalesu 4*7*.

13-5-26

P. J. MARSHALL
27 membres du Marshall des* Cllub se 

sont alignes dernièrement contre le cham­
pion des Etats-Unis. F. J, Marshall, et une 
séance de partie* simultanée». Après Q h. 
30 de Jeu, ce qui c»t très rapide, M. Mar­
shall! remporta 21 victoire», ne subissant 
que 3 défuites et n’accordant que 3 milJi- 
tés, ce qui constitué un beau «uocc*. 
CHAMPION DU RICE PROGRESSIVE C.C.
1. Kashdan ............................. . .. 1h
2. Hupchik ..................................... ft 2
3. Ghajes ........................................ 5(4 2 >4
4. Steiner ................................... . 3
.'i. Herman .................................. .Jij
6. Fcuer ................................. . , . t 4

PHIUDOR

(Suite a m sixième page)

PETIT BOTTIN DU MONDE PROFESSIONNEL
On a “souvent besoin d'un plus ferré" que soi" —dirait Lafontaine

Jeon Fsatcsi, L.L., B.Avocats
Aldérle main. T-.L.L.

BLAIN & FAUTEUX
AVOCATS

Immeuble DsluOi, ehambre 21, Msln 1226 
S* froeet- rue Notre-Oeme. Montré»!

Dentiste

Dr Ad. L'Archevêque
4*8. PARC LAFONTAINE 

TM. Bélslr 1**1 Angle Ghrt*tsph**0»!»mb

Notaire Téléphone t Main *222

^ Horace Lippe
Placement» d’argent — Réglementa de suecaa- 

■lane —- Administration do propriété*, ate.
11, PLACE D'ARMES MONTREAL

Avocat Tél. Rare*a : Main MM 
DvmlrtU s E*t #tAI

Eugène Simard, b.a., 1.1.1.
IMMEUBLE "SAUVEGARDE”

82. Notre Dam* Est Montréal

Dentiste En fee* du théâtre flt-Denle

Dr Julien Fiché
DENTISTE

11#* RUE 8AINT-DENI8 - Montréal
Tél. Eat «1*7

Notaire Main 1859

Bélanger & Bélanger
Prêt# hypothécaire* /

36 rue St-Jarqueg - - Montréal

-4rorflf
Main **M-6#8I En faea dn Palais da Joatlea

René Thêberge
IMMEUBLE "BAUVEGARDE”

•2 NOTRE-DAME EST, ealta 11, MONTEEAL

Médecin Téléphona Flateau *247

Dr J.-M.-E. Prévost
dea bépltau* da Parle, Loadraa 

et Nasa-Yark
Volaa urinaires, reine, vaeal*, maladies «éné- 

Tienne» «— Clinique privé*.
14 HUTCHISON MONTREAL

Opticien Lunetterie — Prix du groe 
Voyvs machlnerlfrs dans la vitrine Jaune.

B E A U M T E R
2»* RTE-CATHER1NE EST 
Spécialité ! yeux artificiels. 
Réparation* Immédiates par 
malle. Cette annonce rappor­
tée vaut lie par dollar.

Dentiste Notaire
Bureau t Upt l!»l Tél. Réa. 8171

Dr J.-E. Chalrfoux
Extraction «ans douleur — Méthode* madame* j 
lé#. RUE VINET Angle gAINT-MCOU**

Tél.: Amherst 3629

Chs Archambault, c.c.s.
BUREAU : 1 à 5 p.m, 6 à 8 le soir 

755 MONT—R-OY-A-L EST

Professeur lit. ru* ONTARIO E.

LeBlond de Bruniath
Rarhelier de* Université* d* Franr* et Lava) 

Officier d’Académle — Auteur 
L* plu* ancien cour* préparatoire aux examens 

d* Médecine, de Draft. Chirurgie 
dentaire. Pharmacie.

Dentiste Tlléphena CLalrval 1241 
Oovari tou» le* **4r» entra T et I heure*
Dr «BORGES PELLETIER

CHIRURGIEN-DENTISTE 
Naavaau* barrais t

12*1. RUE ONTARIO EST, AngU Eutlam
Au de*»’:» de 1* Banque Uanudlênn* National»

TélépAanas puur •ppelnbament.

Notaire
L-D. Clément 

30, rue St-Jacques 
Tél. Main 8358 Rés. Westmount 1190-J

Professeur Tél. Lancaster 124 i 
Cour» préparatoire du prafasaaur

Ren* Savoie, I.C.LE.
Droit, Médecin», Phsrmarle, Art Dfrntslrc 

Ceurs rlaesique, rammerriel. Vtane privée» 
14*1. RUE SAINT-DENIS 

Déménager» bientôt l •#« Sherbrooke ouast

I
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Le salaire.des
débardeurs

LK MEME QUÈTTaNNEE DERNIE­
RE — NOUVEAU CONTRAI' 
AVEC LES ARMATEURS — LE 
VA-ET-VIENT DES NAVIRES
L'échelle des salaires des débar­

deurs sera la même que l'année der­
nière, celte année. Les débardeurs 
et les armateurs viennent d’en ar­
river à une entente après de longs 
pourparlers et les modifications 
apportées au nouveau contrat ne 
sont pas considérables, il est à no­
ter, par exemple, que la Saint-Jean- 
Raptistc est substituée au Victoria 
Day comme jour de paye double. 
Comme par le passé, les débardeurs

SainLPntrice- les deux contrats qui auront à manipuler des matiè- 
a là mnisnn I-C Fréuette l res nocives et ceux qui feront la sopt alks u la mais n . . mise en sacs du grain seront payés

plus cher. Ainsi pour la manipula

Deux contrats 
pour des écoles

LA COMMISSION SCOLAIRE AC­
CORDE LE CONTRAT DE LE- 

ü e AiVT_iv a v.RKPrHMANS

FRENETTE ET FRERES, AU 
PRIX DE 8167,775.
Les commissaires d'écoles du bu- 

,rcau central ont rendu, hier, plu­
sieurs décisions Importantes, sous 
la présidence de M, le juge Lafon­
taine. Ils ont accordé deux con­
trats, l’un de $104,850 pour 1 érec­
tion de la nouvelle école de Saint- 
.lean-Herchmans et l’autre de $62,- 
925 pour ajouter une aile à I école 

“ atrice; les deux contrats

et Frères. , ..
Pour la première entreprise, u y 

avait onze soumissionnaires qui ont 
offert les prix suivants:

MM. Leelair et Dupuis, $109,000; 
MM. J.-C. Frénette et Frères. $104.- 
850; MM. Duranceau et Duranccau, 
$112,000; MM. Quinlan, Robertson 
et Janin, 8109.900; M. Gaspard Ar­
chambault, Idée, $118,800; MM. 
Chauvin et Girard, $116,800; MM. 
■'Damien Boileau. Idée, 8112,351; 
MM. A. Dansereau. Liée. $111,000; 
MM. J.-A. Durocher, Liée, $124,000; 
MM. Alphonse Gratton et Fils, Idée, 
$119,000; et MM, Ulric Boileau, 
Idee, $125,000.

Quant à la deuxième, voici la lis­
te ties soumissionnaires:

MM. Chauvin et Girard. $71.«00; 
MM. Gaspard Archambault, Idée, 
$76,800; MM. I.cclair et Dupuis, 
Idée, *04,500; M. Ulric Boileau, 
Idée. 889,800; MM. John Quinlan A* 
Co., 889,909; MM. Duranceau et Du­
ranceau, $71.500; MM. Héroux et 
Robert. Idée, $71,534; MM. J.-C. 
Frénette et Frères, $62.925; MM. 
Quinlan, Robertson et Janin. $72.- 
5'ÜO. , „ .

Dans les deux cas. MM. J.-C. rre- 
nette et Frères ont eu le contrat; ils 
se sont engagés à suivre rigoureu­
sement l’échelle des salaires raison­
nables déjà approuvée par la com­
mission et les entrepreneurs.

Les commissaires ont décidé de 
construire une nouvelle école dans 
Saint-Henri, à la suite des démar­
ches de M. Allan Rray et des com­
missaires du district ouest. Les ar­
chitectes Cormier et Gravel élabo­
reront les plans et on lancera les 
soumissions sous peu.

Enfin, les commissaires ont réso­
lu de se réunir en séance spéciale 
lundi prochain pour répartir le mil­
lion entre les quatre commissions 
de district qui ont à satisfaire des 
besoins scolaires urgents.

LES INTERNATIONAUX

UNE RÉUNION 
CONSERVATRICE

LES CONSERVATEURS PROVIN­
CIAUX DE JACQUES-CARTIER 

S’ORGANISENT
Les conservateurs commencent 

une série de réunions dans le but 
de s'organiser définitivement dans 
tous les comtés nu cas d’une élec­
tion provinciale prochaine. Hier 
soir, un groupe de membres de ce 
parti se sont réunis au Strathmore 
Countru Club afin de jeter les bases 
d’une organisation dans le comté de 
Jacques-Cartier.

Parmi les orateurs qui ont porté 
la parole, hier soir, on remarquait 
M. Anthime Fortin, C.R., le briga­
dier-général C. A. Smart, député de 
Westmouut, M. John McNaughton, 
M. Auguste Boyer et M. Frank 
Howe, de Sainte-Anne de Bellevue.

M. Fortin a fait remarquer les 
progrès accomplis par les conser­
vateurs au cours de la dernière 
session provinciale, l’instabilité des 
libéraux à Ottawa et les rumeurs

ciale prochaine.
M. Smart a fait remarquer que 

ce qui a fait le plus tort aux con­
servateurs provinciaux depuis quel­
ques années, ya été leur manque 
d’organisation, il a ensuite fait la 
critique de la situation financière 
du gouvernement qui montre, dit- 
il. des surplus fictifs. 11 a aussi 
critiqué sa politique à l’égard de 
l’agriculture, politique qu’il tient 
responsable de l’émigration de nos 
fermiers et il dit que le gouverne­
ment, parce qu'il a été au pouvoir 
depuis trop longtemps, ne tient plus 
compte de l'opinion publique.

M. Royer dit que le succès des li­
béraux clans la province de Québec 
est dû à leur organisation électo­
rale. toujours prête à fonctionner. 
C’est aux conservateurs de conser­
ver l’héritage que leurs grands 
chefs leur ont laissé, a-t-il dit

On a reçu, au cours de la séance, 
une forte délégation des chefs ou­
vriers internationaux qui ont sou­
mis une nouvelle échelle de salai­
res raisonables. M. A. Bastien, or­
ganisateur de la Fédération Améri­
caine du travail, a exposé leurs de­
mandes; il était accompagné de MM. 
Narcisse Arcand, des charpentiers- 
menuisiers, L.-P. Boisselle, R. Gcr- 
vais et I). Mondor, des peintres, B. 
Hull, des briquetiers, J.-A. Pelland, 
des ferblantiers-couvreurs; VV. Ar- 
mitage, des plâtriers et C. Robin­
son. des plombiers.

M. Bastien sa plaidé pour que la 
commission accepte cette échelle 
de salaires, et il s’est plaint que 
dans plusieurs cas, des entrepre­
neurs chargés de la construction 
d’écoles, ont refusé de payer à des 
employés, les salaires compris dans 
la liste des salaires raisonnables.

M. Narcisse Arcand déclare en­
suite que si les écoles coûtent cher, 
les ouvriers qui travaillent à leur 
construction ne sont pas ceux qui 
reçoivent le plus. Leur salaire n’est 
pas assez élevé pour cela. Les char-1 

pentiers surtout sont négligés sous 
ce rapport. M. Arcand admet toute­
fois qu'il peut se présenter des cas 
où la Commission n’est pas respon­
sable de ce qui se produit. Mais il 
voudrait que la Commission ait un 
certain contrôle pour forcer les en­
trepreneurs à payer des salaires 
raisonnables à leurs employés.

M. le juge Lafontaine a signalé le 
cas des ouvriers incompétents ou 
infirmes, qu’il faudrait payer le 
même prix que les autres malgré un 
rendement beaucoup inférieur.

Puis Mgr Piette a pris à partie M. 
Bastien à la suite des accusations 
qu’il a portées sans les appuyer de 
preuves.__ _

Grièvement brûlé

tion de marchandises frigoriées, du 
nitrate, du souffre en grumeaux, de 
l'argile à potier, des engrais et du
nïïïn, ‘jLrtï’riou”
re la nuit. Ces taux s’appliqueront 
aux hommes employés dans les en­
treponts où il y a du grain en mou­
vement.

Le jour, les heures de travail, qui 
seront rémunérées à 62 sous l’heu­
re, seront de sept heures le matin 
à midi et de une heqre à six l’après- 
midi. La nuit, la rémunération se­
ra de 72 sous l'heure et les heures 
de travail se partageront en deux 
périodes; de sept heures à minuit 
et de minuit à cinq heures le ma­
tin. Pour le travail du dimanche 
et pour celui exécuté aux heures des 
repas, les homines recevront dou­
ble rémunération. Ils recevront 
aussi double rémunération à la fê­
le de la Confédération. La fête du 
travail sera chômée. Les hommes 
désignés pour le travail de huit re­
cevront la rémunération d’une heu­
re de travail s’il n'y a pas d'ouvra­
ge, et cette dernière clause s’appli­
que au travail du dimanche. Les 
commissaires à bord des navires 
devront fournir de Bons repas ou 
la valeui en argent d’un bon repas.

Une équipe de déchargement se 
composera de 15 hommes et une 
équipe de chargement, de 16 hom­
mes.

Chaque débardeur s’engage à 
fournir une garantie de deux mille 
dollars comme caution de sa fidé­
lité à >remplir ses engagements. 
L'union pourra se nommer un sur­
veillant des quais dans l’intérêt de 
l’association.

Le nouveau contrat expire le 31 
décembre 1920.

Ijcs compagnies que ce contrat 
intéresse sont les suivantes: Anchor 
Donajdson Line. Cairn Line, Cana­
da Line, Canada Steamship Lines, 
Limited (service océanique), Fur­
ness, Thomas Hurling and Son Ltd, 
Head Line, Manchester Liners, Ca­
nadian Government Merchant Mari­
ne, Canadian Pacific, Cunard, Do­
naldson, Eilerman-Bucknall, Hou- 
ton, Lehland, Scandinavian-Ame- 
rican, South and West Africa, Whi­
te Star-Dominion. J. F. Whitney.

FUNÉRAILLES
DE M. HERD!

ELLES ONT 
APRES-MIDI

EU LIEU. HIER

Les funérailles du professeur L.* 
A. Uerdtrfmt eu lieu hier près-midi. 
Un grand nombre de professeurs et 
d’hommes d’affaires y assistaient. 
De nombreux tribus floraux avaient 
été envoyés par des amis et des pa­
rents demeurant dans diverses jjar- 
ties du pays. Le deuil était conduit 
par la mère du professeur Herdt, 
Mme John Herdt, par frère,
Henri, et par ses deux fils, John et 
James. Un second frère, George, ha­
bite à Paris. , ,.

Le service eut lieu à la résidence 
familiale, 355, rue Mountain; il fut 
célébré par le Dr Charles Bieler.

L’inhumation a eu lieu au cime­
tière Mont-Royal.

Dans le cortège on remarquait: 
sir Arthur Currie; le doyen F.-r. 
Ruttan, Dr Paul Villard, représen­
tant le consulat français; le doyen 
H.-M. Mackay, le doyen ira Mackay, 
Dr F.-D. Adams, Dr J.-A. Nicholson, 
Dr A.-N. Shaw, prof. C.-M. McKer- 
gow, prof. A.-K- Roberts, Dr D.-A. 
Murray, G.-J. Dodd, R-E. Jamieson, 
prof. A.-J. Kelly. P.-H. Dufresne, Dr
G. -E. Larin, R. Larin. Henri Norcau,
H. Hudon, P. Rodier. H. Pérodeau, 
Guy Perron, R.-L. Haie, M. l'son, 
Ray Desaulniers, A. Léger, p.-j. 
Bannister, A. Tison, C.-C. Tison, B.- 
A. Tison. R.-V. Tasse, A. Cartier, G. 
Smith, A. O’Brien. R. Caron, E. 
Broadhead, K.-C. Stewart, Jj-F. 
Saint-Cyr, J.-S. Archibald, L.-L. Ro­
dier, P. Seurot, E. Darling, M. He - 
bronner, H. Langlois, rof. E. Burd, 
C.-V. Christie, C. DesBaillets, Jac­
ques DesBaillets. F.-C. Lapierrc. Ç. 
Rousseau, Jamcs-S.
Bruns. R.-A. Moore, E.-E. Guilbau t, 
H.-J. Ross, A. Tarut, J. LaPorte, G. 
Gounv, William Kennedy, C.-N. Mc- 
Cuaig, N. Root, O.-R. Harley; H.-P.

LE RADIO

M. McNaughton, après avoir fait i Trimingham, prof. J.-L. Monn, H- 
l’éloge de M. J.-L. St-Jncqucs, a dit Davis, F. J. de Lima, consul d» 
que la faiblesse des conservateurs I li; George K. McDougall, t . IJuDec, 
dans la province est duc au manque E. DesBaillets, G.-S. Booth, ç. «cam.

LE MOUVEMENT DES NAVIRES
Le Mctaganm, du Pac. Canadien, 

doit arriver à Saint-Jean samedi. 
Ce paquebot vient de Belfast et de 
Greenock.

Le Pennland, de la Cie Red Star, 
arrive à New-York aujourd’hui. Ce 
paquebot vient d’Anvers.

L’Olympic, de la Cie White Star, 
arrive à New-York aujourd’hui. Ce 
paquebot vient de Southampton,

Le Heliance, des “United States 
Lines”, doit arriver à New-York de­
main.

L Empress of France, du Pacifi­
que Canadien, est arrivé à South­
ampton hier. Ce paquebot vient d'ef­
fectuer une excursion en Méditer­ranée.

Prochaine visite de
journalistes américains

. Un groupe de rédacteurs et de 
journalistes représentant tous les 
journaux quotidiens de Boston et 
de la Nouvelle-Angleterre visiteront 
Montréal prochainement. Ils par- 
Hront de Boston dimanche, le 
2o avril prochain, dans 
voiture spéciale qui sera

E. P. Normandin, 1495, rue Gil­
ford, employé au Vineberg Shoe 
Store. 696, rue Mont-Royal est, a été 
grièvement brûlé à la figure hier 
matin, en essayant d’éteindre un 
incendie qui venait d’éclater dans 
le puits de l’ascenseur. L’incendie 
a été éteint après 40 minutes de tra­
vail.

une 
atte-

pïus rapide qui aiTTamais circuit 
entre Boston et Montréal et qui, ce 
jour-là, fera sa première course sur 
les lignes du Boston à Maine, Cen­
tral Vermont et Chemin de fer na­
tional du Canada.

En plus du groupe de Boston il v 
aura des journalistes de Lowell. 
Nashua, Manchester, Concord, St. 
Albans et autres villes de la Nou­
velle-Angleterre. Tous arriveront à 
la gare Bon aventure après avoir 
fait une course rapide de 9 heures 
et demie et Ils se rendront aussitôt 
à 1 hôtel Windsor, où ils se retire­
ront durant leur séjour dans la mé­
tropole.
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BIRK.S

d’unité cuire les conservateurs fé­
déraux et provinciaux. Il dit qu’on 
doit combler la fissure qui les sé­
pare.

Un bref cThabeas corpus
Le juge Coderre a émis hier un 

bref d’habeas corpus en faveur de 
Henri Brouillctte. à la requête de 
Joscnh Brouillctte, père du détenu.

Henri Brouillctte avait été con­
damné à 4 ans de pénitencier, le 
14 juillet 1921, pour obtention d'ar­
gent par fausses représentations. I^e 
28 septembre 1923, il a été remis en 
liberté sur faveur conditionnelle de 
bonne conduite. l,e 13 janvier der­
nier, il a été réarrèfcé et remis en 
prison sur ordre du département 
de la justice.

Le père du prévené protèste que 
Henri Brouillette s'est conduit de 
façon exemplaire depuis sa libera­
tion conditionnelle, et que le dé­
partement n’avait pas le droit d'a­
gir comme il Ta fait.

Obsèques de
M. Jean LaRue

A SAINTATATEURD’OUTREMONT
Ces jours-ci avaient lieu, à l’égli­

se Saint-Viateur d’Outremont, les 
imposantes obsèques de M.’Jean La- 
Rue. décédé la semaine derniere, a 
l'âge de dix-neuf ans. Le service fu­
nèbre, qui réunissait un grand con­
cours de parents et d’amis en me­
me temps que ses confrères de rhé­
torique au Gesù, a été chanté par le 
R. P. Richard, curé de Saint-Via- 
ieur. assisté des RR. PP. Roy. c.s.v., 
et B. Morin, curé de Saint-Guillau­
me d’U’pton. La levée du corps a été 
faite par le R. P. Mongeau, s.J.

La chorale de Saint-Viateur. sous 
la direction de M. W. A. Wayland, 
maître de chapelle, a interprété la 
messe de Charles Gounod. Les so­
listes ont été MM. Henri Prieur, Jo 
seph Saucier, Adrien Goulet et Ha­
rold Roche.

Dans le choeur on remarquait: les 
RR. PP. Paul Desjardins, s.J., J. Se- 
nav, s.J., Geo. Mongeau, s.J., L.-P. 
Pruneau, s.J.. G. Lamarche, s.J., P. 
Fontaine, s.J., et Papillon, sJ., les 
Pères Noiseux, c.s.v.. Gauthier, c.s. 
v., et Boulais, c.s.v.

Le deuil était conduit par son pè­
re. M. W.-H. LaRue, ses oncles, Alph. 
LaRue, Jos. LaRue, Phil. LaRue, ses 
cousins, Dominique Courchesne, 
Germain Girard, C.-A. LaRue, Eud. 
LaRue. Emm. LaRue. Albert LaRue, 
Eug. LaRue, M. Daude, J.-K. Gareau, 
Roger LaRue, Léo. LaRue. Gilbert 
LaRue, A. LaRue, J.-A. Courchesne 
ri J.-L. LaRue.

Dans le cortège on remarquait: 
M. Joseph Daoust, Dr Pépin, H. 
Schetagne, notaire; J. W. McCra- 
ken, E. Marchildon, N. Painchaud, 
S.-D. Faucher, A. Locas, L.-J. Reid, 
R.-A. Beauregard, Louis Daoust. J.- 
B. Desève, L.-P. Pessard, les élèves 
de rhétorique du collège Sainte-Ma­
rie, les membres du cercle A.C.J.C. 
de Saint-Viateur, Arm. Desrosiers, 
W. A. Wavland, Hector Champa­
gne. Aug. Bertrand, H.-C. Huot, P. 
J. Wayland, Paul Lefebvre, Emile 
Lefaivre, N.-A. Surprenant. Henri

Quand vos enfants sont tout 
jeunes, inculquez-leur le goût du 
beau en leur donnant une timbale 
d'argent contrôlé.

Ce n'est pas être extravagant 
L’argent contrôlé de Birks est 
inusable. Et ce cadeau fait à 
bébé deviendra un précieux sou­
venir qui passera d un tout petit 
aux autres.

PLACE PHILLIPS

H.-L Beers, D.-A. Beaujeu, L. Moris- 
set, W.-D. Lawrence, J. Wilson, S.-r. 
Rutherward, W.-E. A- Bru-
neau, R. Langlois, R.-H. Charlebois. 
prof. H.-F. Armstrong. Dr A. Stans- 
field, major T.-A. Beel, G^-R. Mc­
Leod, K.-B. Thornton. A.-H. Greer, 
W.-H. Winter. P. Beullac, c.r., A.-L. 
Van Houttc. Paul Amos. Marcel Pas- 
quin. prof. R.-F- Jamieson, prof. D. 
Dodd, J.-A. Hodgson, L.-C. Dean, H. 
J. Child. F.-S. Matheson. prof. E. 
Brown, prof. N.*N. Evans, prof. 
Ramsay Traquair, prof. S. Eve et 
Olivar Asselin. ___

Au Nouveau-Brunswick
Fredericton. 14.—M. A. A. Dysart 

a demandé au nom de 1 opposition 
que le gouvernement ordonne une 
enquête sur la manière dont les 
contrats pour trayaux publics 
étaient accordés sous le ministère
Veniot. , , . . .M. D. Stewart, le ministre actuel 
des travaux publics, avait accuse 
Tex-premier ministre Veniot d avoir 
laissé commettre des irrégularités 
dans son département, alors que M. 
Veniot cumulait les charges de pre­
mier ministre et de ministre des 
travaux publics.

M. Dysart a demandé une enquête 
et a proposé qu’un juge de la Cour 
supreme nommé par le premier mi­
nistre entende les accusations por­
tées, à la condition que si M. Veniot 
est blâmé, il résignera et que s’il est 
exonéré ce sera le ministre accusa­
teur Stewart qui résignera.

M. Dysart a déclare qu’il faisait 
cette offre à la demande de M. Ve­
niot. _ _

Conférence sur la
purgatoire de Dante

Jeudi soir, le 15 courant, à 8 heu­
res 30, dans la grande salle de 
l’Université de Montréal, 1265, rue 
Saint-Denis, près Sainte-Catherine, 
l’abbé Henri Jasmin, de la Faculté 
des lettres, donnera une conférence, 
avec projections lumineuses, sur le 
Purgatoire de Dante. Grâce à de 
nombreuses illustrations qui paraî­
tront sur l’écran, le conférencier 
compte procurer à ses auditeurs un 
très vivant commentaire de cette 
deuxième partie du chef-d oeuvre 
du poète florentin et leur facihter 
ainsi la lecture de pages qui n ont 
cessé de “captiver et de cultiver 
les esprits depuis plusieurs siècles . 
Les messieurs et les dames, les jeu­
nes gens ri les jeunes filles sont cor­
dialement inyités^L’entrée est libre.

Kermesse au patronage 
Le Prévost

Demain le 15 avril à 8 h. 15 s’ou­
vrira sous la présidence de M. Al­
fred Duranleau, la grand kermesse 
organisée au profit du patronage 
Le Prévost, situé au numéro 2493 
rue Saint-Dominique, près de la 
gare du Mile-End.

La salle de la kermesse est or­
née avec un goût qu’aucun détail

POSTE CKCL, 411
7 h. à 7 li. 15 a.m., Y.M.C.À. Ex­

ercices.
7 h. 45 à 8 h. a.m., (Idem).
Il) h. 30 à 11 h. 20 a.m., studio

musical.
10 h. 58 a.m., C.N.T.
11 h. 20 a.m., rapports des mar­

chés Bulletin du National Bureau.
3 h. à 4 h. 15 p.m., orchestre de 

la compagnie Robert .Simpson.

Le programme
de demain «oir

Postes canadiens
POSTE C.K.A.C. ,

Récital d’orgue par Norton H. 
Payne, du théâtre' "Capitol”, jeudi 
ifbir à llh. 30 par le poste CKAC.

Programma Cavalerie légère, 
Suppé. Populaire, Pot-Pourri. Ar­
rangements de Payne. Menuet en 
sol, Beethoven. Caprice viennois, 
Kreisler. Chant du printemps, Men­
delsohn. Sélection: Chu Chin Choiv, 
Norton. Pièces sur demande. Afar- 
che de Tannhauser, Wagner. Dieu 
Sauve le Hoi.
POSTE C.N.R.M., MONTREAL (411)

Concert de jeudi le 15 avril â 8b. 
30 p.m. Soirée des opéras de Gilbert 
et Sullivan, par la Société d’Opé- 
rette rie Saint-Lambert.

La Société d’Opérette de Saint- 
Lambert interprétera des extraits 
du Mikado, H. M. S. Pinafore, lolan- 
the, Yeomen of the Guard, Princes- 
se Ida, Les Pirates de Penzance et 
Les Gondoliers.

Les principaux chantres sont: 
Mme Doris Grose Robinson, Mme ! 
Ivor Hicks, Mme T. J. Stark, M.| 
Geo. M. Husband, M. Porteous Jor- j 
dan et M. Geo. S. Burows outre un |

lioeur de 40 voix. Le directeur mu-1 
4L al est M. R. Hunt Dunibrille.

Discours par M. S. Morgan Po­
well, du Star.

L'urbanisme en Europe
Tous ceux qui s’intéressent au 

bien-être de notre population ri à 
l’apparence esthélique de Montréal 
voudront connaître plus en détail 
ce qui a été fait dans les grandes 
villes d’Europe pour leur amména- 
gement matériel. M. Victor Bar­
beau. journaliste, ancien élève de 
l’Ecole des hautes études urbaines, 
au cours de la troisième soirée d’ur­
banisme organisée par l’Unïvrsité 
de Montréal et par l’Ecole poly­
technique, parlera de Turbanisme 
en Europe.

Cette conférence sera donnée ce 
soir à l'Ecole polytechnique, rue 
Saint-Denis à huit heures. Elle se­
ra illustrée de projections lumineu­
ses représentant certaines des amé­
liorations qui ont été accomplies à 
Paris. L’entrée est gratuite et tous 
sont invités.

Tel. Est ÛOOO
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Jeudi,. Jour d’Occasions
C’est le jour par excellence pour les personnes économes, 
surtout cette semaine.

A Mont-Saint-Eloi
Paris, 14 (S. P. A.). — Sir Loraer 

Gouin, ex-ministre de la Justice 
du Canada et pendant plusieurs an­
nées premier ministre de la provin­
ce de Québec, a inauguré l’Institut 
des Enfants à Mont Saint-Eloi, à 
l’ouest de la crête de Vimy, où les 
troupes canadiennes éprouvèrent de 
lourdes pertes pendant la guerre. Au 
nombre de ceux qui assistaient à la 
cérémonie, on remarquait lady 
Gouin, M. Philippe Roy, commissai­
re canadien à Paris; ” M. Gabriel- 
Louis Jaray, directeur général du 
Comité France-Amérique, et le ma­
jor-général Garnet B. Hughes.

A la fin de la cérémonie, la croix 
de la Légion d’honneur fut conférée 
in obsentia à Mme W. H. Lovering, 
de Hamilton, Ontario, qui se dévoua 
particulièrement pour la recons­
truction du Secours National au vil­
lage de Mont-Saint-Eloi.

La délégation canadienne visita 
ensuite la crête de Vimy et l’im­
pressionnant monument canadien 
que Ton est à ériger à la mémoire 
des soldats canadiens morts au 
champ d’honneur. Les travaux se 
font sous la direction personnelle 
du sculpteur, M. Walter S. AHward, 
de Toronto.

Mort de la
duchesse de Rohan

Murat; Françoise, marquise de Ca- 
vi comte de Ro-
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Quevilion, Henri Millette, L.-N. La- __
chapelle, Jos. Jobin, John Demole, j n’a pu surprendre et nous transpor- 
A. Plamondon, J.-C. Plamondon, J.-; te dans un parterre fleuri, chaque 
D. Lachapelle, Gas. Lachapelle, i kiosque a sa décoration qui le si* 
Jean Locas, R. Larichelière, L. Bel-! gnale à l’attention et qui fait valoir 
levillc, Paul Dumas, Jean Bastien, ! les objets exposés.
Gerald Charette. Jules Leclerc, Alex. t*.* organisatrices ont songé à 
Delorme. Gas. Contant, Alexis Fré- tOUs les âges de la vie. à tous 'le» 
chette, Ant. Valois. Roger Turgeon, 1 gmyts. à tous les besoins, à toutesR jïin nïfc, MÏ?S I E r0n,m' * '0O,'‘ 1“

Km: .Kïï,f'roJi:1 „ jj»

Rolland, Irenée Leblanc, Alex. Tur- R'"»’"» cherché ailleurs.. 
cotte. A. Bel le ville, Lionel Patoine, ,La scèn« de la salle est amén»- 
A. Lagacé, Ger. Champagne. Louis P°ur «n restaurant, monte de 
Coutu, Dr Lucien Coutu, R. Au- ' toutes pièces au milieu d un bols, 
mont. E. Dufresne, A. l.aplnnte, B. ! PfUl Y causer à t’ombre des ar- 
Sarrazin. E. Gagnon, A. Limoges, i bres et y revivre une heure de sé- 
Orner Côté. H. Côté, M. Janin. D. rénlté... de la saison d’été.
LaRue ri plusieurs autres. Visitez nos différents étalages

La famille LaRue a reçu de nom-j d’objets divers, de merveilles de 
breuses offrandes et de multiples Part féminin, d’articles de sport,

! sans oublier de vous attarder à la 
tabagie, au restaurant et aux kios- 

I ques du chocolat et des patates fri- 
: tes. II y aura orchestre tout les 
i soirs.

Que chacun donc y aille de sa 
visite et de son obole, c’est pour

témoignages dosvmpathie.

Pour vol d'auto
Le juge Lacroix a condamné Fer- 

dinand Guérin, Alfred Guérin ri
Emile Samson, coupables d’avoir i , — v -- ----volé Tau to de Joseph Saint-Onge, le ! sw^ance et le développement 
25 janvier dernier, à trois ans de d,.un<* oeuvre de jeunesse qui

KSHSææWtlWAL U subir son procès.

pénitencier, 
j Albertina Morin, 2067. rue St Le- 
I nis, accusée de meurtre pour avoir 
causé la mort d’une jeune fille par 

, opération illégale, a été condamnée

s’impose dans la vHle. ■SiBi 
Rendez-vou* général du public 

charitable du 15 au 25 avril au nu­
méro 2493 rue Saint-Dominique, 
près de la gare du Mile-End.

< Communiqué)^

Paris, 14 (S.P.A.) — Mme Her- 
minie, duchesse de Rohan, auteur 
et peintre, est décédée hier à Tftge 
de 73 ans.

La duchesse douairière de Ro­
han, née Herminie de Vertillac 
était née à Paris et avait fait ses 
études au couvent du Sacré-Cœur, 
aie épousa le duc de Rdhan, dé­
puté du Morbihan e! lui donna qua­
tre enfants; le duc de Rohan, dé­
puté de Morbihan, mort au champ 
d’honneur; Marie, princesse Lucien 

Çt
roman et Jehan, 
han.

Le chef de la famille est Alain de 
Rohan, duc de Rohan, prince de 
Léon, âgé de 8 ans, fils du feu duc 
et de la duchesse née Rohan-Cha- 
bot.

l,a duchesse douairière de Ro­
han a publié quatre volumes de 
vers. Elle était chevalier de la Le­
gion d’honneur, et titulaire de plu­
sieurs ordbes honorifiques.

IL Y A QUINZE ANS

Le Devoir du 14 mars 1911
La lutte contre 1« tramway re­

prend au comité de législation pri­
vée. Les principaux corps publics 
de Montréal envoient dans la capi­
tale une délégation forte d environ 
deux cent cinquante

* * * _Les affaires mexicaines — Tout 
danger de conflit enlre. ,les..Unis et le Mexique semble dissipé. 
Le gouvernement mexicain se de­
clare satisfait des explicitions que 
Washington lui fournît au sujet de 
la concentration des troupes améri­
caines sur la frontière mexicaine. 

* * =*.
Un incendie aux abattoirs Un 

incendie cause pour plus de cin­
quante mille dollars aux abattoirs 
de la pointe Saint-Charles. Plu­
sieurs pompiers se sont blessés au 
court ne la lutte contre le feu.

Au magasin des 
Hommes

Chandails "Pull-Over”,
POUR HOMMES

Dessins nouveaux du printemps; un 
très joli chandail pour intérieur ou 
extérieur. Tailles: 34 à ^
44. Chacun.....................waW

3000 paires de CHAUSSETTES

n y en a en cachemire tout laine, en laine et soie, en pure soie, 
en fil et soie, etc. Légère et moyennrf pesanteur pour le print *“ 
et l’été. Pointures: ù'j à HH dans le lot. Valeurs jus­
qu'à 1.50 pour.......................................... *• «; •* ••

Dupuis Frère» — Au re*-<ie-ch*uasée.

SPECIAL DU MATIN
75 Complets à 2 Culottes

pour garçons de 0 à 16 ans.
Modèle Norfolk avec ceinture en 3 morceaux. Confection en 
tweed rayé brun (choix de deux dessins). Prix g QC
ordinaire 9.00 pour .. .............. ■ • • •• •• • • ^

Dupuis Frères — Au premier. __________

Complets pour la Première 
Communion et la 
Confirmation

Venez habiller votre garçonnet 
chez Dupuis pour cé grand jour 
mémorable. Nous vous offrons plu­
sieurs nouveaux modèles, en vigogne 
noir ou bleu marine, et en serge noins 
ou bleu marine. Nos prix varient de

5.00 à 12.00
GRATIS

Nous donnons un cadeau avec chaque 
achat de l’un de ces complets.

Blouses Blanches
marque “Little Prince” pour 

Première Communion
Balle qualité, coupe ample et 
parfaite, col à même du aépafé. 
Une très belle valeur. Prix or­
dinaire 1.69 chacune. 4 O C 
Spécial...................

CHAPEAUX
en peluche noire

de très belle qualité; nouvelles 
forxpes et doublure en sôle. 
Pointures: 6 à 7%. 4 ,/iCk 
Spècial .. ..... ..
Et autres qualités de .98 à 2.35
Dupuis Frères — Au rez de-cluu»***.

EPICERIE TEL EST 8000
Livraison gratuite dans toutes les parties de la viUe.

MARMELADE aiix
orange», marque
Utile Chip, de
Kelller; Jarre 2
U)f •• a 9 a* •• .48

Moutarde Keen; botte
% de 1b. .. .. .. .21
PRODUITS DE CLARK 
Soupe aux tomate», 
queue de boeuf, légu­
me», consommé ou pois
6 boites.............•-■H
IR boite»............1.00
Spaghetti aven froma- 
ae, petite boite . . .18 
Fève» au lord dan» une 
»auce tomate: 2 boi­
te» .... ................. aa

THE — CAKE 
Thé CeyUn-Champlain^

Th* Oran*»
1b..............
Caf* Golden
..................
Farine de Sarraaln —
SH».................... 27

DIVERS
Saumon rote, boite .1* 
Crevette, boite ... .10

Vtk0ràe
S*nto»; 
.. .SS

Huile d’olive Sas»o. 
Bidon 1 choptae. .40 
Bidon 1 Plpte • .88 

Abricot* sèches. 1b. .49 
Pruneaux de la Can- 
forfüe — * tb» .. 
Oranges de U 
nie: doux. .28. .40. -on 
Dattes Hollowee,
* 1b* ...........................28
Beurre d'arachides ; 
chaudière 1 H> .. -28 
Raisin Sun MakLJpA- 
plné ou »an* pépins, 
Jaq. 15 once» .. .18
■Noix de coco an fil­
ment»; .......................-*0
LAtt Carnation; 2 boi­
te* ...............................28
Mermetad* au* «nana* 
pur», jarre 4 1b» .19
Marmelades aux oran­
ge» pure», marque 
ijMiesley-Harris ; chaue 
dtère 4 1b*.............4S
Farine h pgtlMerle Du- 
prexî »«c TH».. .29

MAJS SUCRE ou 
tomate» de choix —- 
2 boites................*T

SAVON OomPort. 
Barsalou ou Lenox; 
SO morceaux, 1.00

CONFITURES 
Confitures aux fram­
boises pure», marque 
Langley-Harrls; chau­
dière 4 Ibe............. 89
Confiture» aux prunes 
pures, marque Lang- 
ley-Kairls ; chaudière 
4 Ibe •« •• •« ^8
CUBES OXO; boita de 
10 cubes .. .. .. JW 
Sardines Millionnaires, 
Skipper ou Crois Flsh; 
2 boîtes .. .. . . .. .29

BEURRE
Le meilleur beurre de- * ^

2.18
de l’Est: 1b 
Int de 5 Ibs

SUCRE
Le meilleur sucre gra­
nulé. en aacs de cotcet;
10 Ibs.................
Sac 100 Ibs .'. . • ••
Dupuis Frèrèe — Au 

smls-sol.

BALANÇOIRES en BOIS
pour 4 personnes; montant peint en 
rouge et siège» de fini naturel; tant
que le lot durera .. > « .. 7.95

Dupuis Frères -*- Au sous-sol.

tftmwistffrère»
le magasin dTi peuple

1..I». Basais. Fré». Alfc.rt Daaxls. Tlee-Prls. A^. Usesl. Dlr»rl*ar.G*rs«l 
nee g»lnt«-c»eh«rla*. Dess anti sur, Sslat-Angré et Sslnt-Christeph*.

I


